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PRÉFACE 


L'une des principales constatations faites par les auteurs de la présente 
contribution à l'étude de la faune de Madagascar — et que, probablement, 
les lecteurs feront sans doute à leur tour — est l'insuffisance de nos connais- 
sances concernant le groupe étudié. Puisse ce travail faciliter de nouvelles 
recherches ? 


Les Agaristides sont pourtant des papillons de taille généralement au- 
dessus de la moyenne, le plus souvent ornés de couleurs vives ou contrastantes 
et volant habituellement le jour. Ils pourraient être comparés, sur plus d'un 
point, aux Rhopalocères et, cependant, le nombre de spécimens d'Agaristides 
conservés dans les deux principaux Muséums possédant des Lépidoptères 
madécasses (celui de Londres et celui de Paris) est infime, en comparaison de 
ce qui existe pour les diurnes. Les quelques espèces nocturnes attirées par les 
lumières artificielles sont, par contre, mieux connues. 


Pour plusieurs taxa, il n'existe que le seul spécimen support du nom, 
mâle ou femelle, d'autres exemplaires n’ayant pas été repris pendant les quelques 
vingt dernières années de chasses intensives dans la Grande Ile, soit par les 
Lépidoptéristes professionnels, soit par les Lépidoptéristes amateurs 


Ce fut une grosse difficulté de savoir si plusieurs taxa nommés représentaient 
vraiment ce que leurs auteurs avaient voulu en faire lors de la description 
originale : espèce, sous-espèce ou « forme » ? Nous nous sommes efforcés 
d’effectuer certains rapprochements et de réunir autant que possible des mâles 
et des femelles décrits comme espèces séparées. Si nous n’avons pas réuss 
dans tous les cas c’est que le matériel étudié ne s’y prêtait pas 








Sur un plan taxonomique plus élevé, nous avons été amenés à décrire 
plusieurs nouveaux genres. Les auteurs anciens ont placé leurs nouvelles 
espèces dans des genres déjà existants en se fondant sur des caractères tels 
que la structure des palpes labiaux, de la proéminence frontale, la nerva- 
tion, etc., sans prendre en considération les structures génitales mâles et femelles 
et la répartition géographique Pour l’un des auteurs (S. G. KiniaKkorr), ce 
dernier paramètre joue cependant un rôle de premier plan dans de nombreux 
cas et, notamment, lorsqu'il s’agit de faunes isolées, comme les faunes insu- 
laires par exemple. 








Une grande partie de la faune des Agaristides madécasses appartient 
au genre Rofhia, genre présent dans l'archipel des Comores et atteignant l'Afrique 
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orientale. Plusieurs espèces d'Afrique continentale placées jadis dans le genre 
Rothia n'y ont pas leur place. Cette question sera traitée par ailleurs. 





Pour la rédaction de ce nouveau fascicule de la « Faune de Madagascar », 
les auteurs ont étudié les deux plus importantes collections d'Agaristides 
malgaches. D'abord, celle du British Museum (Natural History), où sont conser- 
vés à trois exceptions près (Rothia simyra, Ancarista laminifera et Pemphigostola 
synemonistis ) tous les types des taxa nommés et décrits avant la seconde guerre 
mondiale, la France n'ayant pas pu ou su conserver chez elle la collection de 
Charles Oserrnër contenant les types des espèces nommées par HERRICH- 
Scuxrrer, P. Magie et Ch. Oserruër. Ensuite, celle du Muséum national 
d'Histoire naturelle (Paris), fort pauvre à l'origine, mais qui s’est enrichie ces 
dernières années, outre des spécimens capturés par R. PaULIAN, P. GRIVEAUD 
et P. Vire, des récoltes de G. Dusarpix DELACOUR, R. Viossar et B. TurLix 
Malheureusement, ces derniers, qui doivent être chaleureusement rémerciés 
pour leurs efforts, n’ont pu que visiter la forêt du type oriental à l'Est de Tana- 
narive pour des raisons d'ordre professionnel et financier. Il aurait été fort 
utile, pour ce qui nous intéresse ici, de prospecter à nouveau la région de Moron- 
dava où J. T. Lasr avait capturé jadis des espèces de la forêt occidentale pour 
le compte de W. RorasemiLp et le Tring Museum. 




















Lectotypes. — A l'exception du lectotype des taxa nommés el décrits 
par P. MaBiLLe déjà désigné par ailleurs (Vigrre et F Er, 1968), celui des 
taxa des autres auteurs (Ch. Oserraër, Jorpax, W. RornsemiLp) l'est ici 
pour la première fois. 





Remerciements. — Il nous est agréable de remercier nos confrères el 
amis du British Museum (Natural History) : W. H. T. Taus, A. Warsox, 
D. S. Fcerener, Dr IL W. B. Nve et A. L. Hayes, pour le concours constant 
et empressé qu'ils ont bien voulu apporter à nos recherches. Une mention 
spéciale doit être faite de l’aide apportée par Mrs M. Lane, l'excellente dessi- 
natrice et assistante d'A. Warsox, qui s’est généreusement dépensée pour 
répondre à nos questions concernant les aspects les plus variés de cette étude. 


Mme M. Fraxey (Entomologie, Muséum national d'Histoire naturelle, 
Paris) a réalisé les photographies illustrant ce volume (1). 














L'un de nous (S. G. Kimiakorr) remercie le Fonds national belge de la 
Recherche scientifique sans l'intervention duquel sa participation à la pré- 
paration de ce fascicule aurait été rendue problématique. 


(1) Les figures des genitalia mâles et femelles ont été dessinées par S. G. KIRIAKOFF 
à part presque égale d'après les préparations de Mrs LanE et P. ViEtrE. Quelques prépa- 
rations ont été faites par S. G. KIRIAKOFF. 
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bibliographie et la distribution dans l'ile ont été rédigées, pour chaque espèce, par 
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Famille Agaristidae 


Agaristides Boisduval, 1833, Nouv. Ann. Muséum, 
Bourbon et Maurice, Lépidoptères, p. 170. 


. 218 — Faune ent. Madag., 











Agaristinae Strand, 1912, Fauna Exolica, 1, n° 15, p. 
Pemphigostolinae Slrand, 1909, Deutsche Ent. Zeitschr., 1909, p. 667. 
Phalaenoididae Hampson, 1918, Novit. Zool., XNV, pp: 383 el 388. 





Le groupe de Lépidoptères « Hétérocères » Agarislidae, diversement 
considéré comme un famille distincte où une sous-famille des Noctuidae, est 
répandu dans toutes les régions chaudes du monde, notamment en Afrique 
et en Asie, atteignant le Nord de la Chine centrale, le Japon (Yeso) el le Canada. 


Les caractères morphologiques généraux ne différent que peu de ceux 
trouvés dans la famille voisine des Noctuidae. 








Trompe bien développée. Palpes labiaux le plus souvent également bien 
développés, dirigés obliquement vers le haut et à troisième article très souvent 
nu et porrigé. Antennes typiquement filiformes et plus ou moins en massue 
dans leur partie distale. Front portant une proéminence arrondie où conique. 
Yeux parfois poilus. Ocelles présents. 








Organes tympanaux du type noctuoïde, logés dans le métathorax et à 
membrane tympanale placée à la surface dans un plan légèrement incliné. 
À la base de l'abdomen, une paire de vésicules plus ou moins bien développées, 
les bulles abdominales, organes de résonance et d'amplification propres à 
la famille des Agaristidae. Tibias généralement démunis d'épines, les méta- 
thoraciques avec les deux paires d'éperons habituellement bien développés. 
Abdomen des mâles souvent avec de longs pinceaux latéraux de poils andro- 
coniaux, logés au repos dans un repli des pleures. Certaines espèces (voir le 
cas de Rothia turlini) sont fortement odoriférantes au moment de leur capture. 











Ailes plutôt larges, à apex rarement étiré; il existe un léger dimorphisme 
sexuel, les ailes des femelles étant plus larges, plus courtes et plus arrondies 
que celles des mâles, notamment chez le genre Rothia. Dans certains cas, le 
mâle possède une aire stridulante, faite d'une ou plusieurs membranes finement 
striées placées dans la partie costale ou médiane (ou les deux à la fois) des ailes 
antérieures, sur laquelle vient jouer le tibia métathoracique fonctionnant comme 
un archet. 














Aux ailes antérieures, la troisième anale (1 b) est absente. La nervure 5 
part de l'angle inférieur de la cellule médiane ou près de cet angle. Une aréole 
est pratiquement partout présente. 


Ailes postérieures avec la nervure 1 b également absente. Nervure 5 presque 
toujours plus faible que les autres nervures et partant du milieu des disco- 
cellulaires. Nervures 6 et 7 naissant de l'angle supérieur de la cellule, rarement 
tigées. Nervure 8 libre à la base, s'anastomosant ensuite avec la cellule et s'en 
séparant presque immédiatement. 








Source : MNHN, Paris 
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Jorpan (1912 : 1) a écrit que : « les Agaristides sont des Noctuelles trifides 
spécialisées ». On ajoutera ici qu’ils sont proches de certains groupes d'Amphi- 
pyrinae. À Madagascar, les genres Madecathymia Viette 1968 et Madathisanotia 
Viette 1970 en sont des exemples. 


La faune des Agaristides malgaches représente sans aucun doute ua 
développement de la faune africaine au Sud du Sahara. Si nous considérons 
les armures génitales mâles comme critère important de différenciation évo- 
lutive nous constatons que le genre madécasse le plus important par le nombre 
des espèces, Rofhia Westwood, ne diffère que très peu du genre continental 
principal, Heraclia Hübner; cependant, l'habitus des papillons impliqués 
est assez différent, surtout quant au « pattern » de la coloration. 


Trente cinq espèces habitent Madagascar, dont 23 appartenant au genre 
Rothia. Une espèce est propre à l'archipel des Comores. 


Les Agaristides de la Grande Ile présentent la méme particularité que 
tant d’autres groupes du même pays : ils se composent d'éléments presque 
tous endémiques. À l'exception du genre Rofhia, présent aux Comores et en 
Afrique orientale, mais dont le grand développement se trouve à Madagascar, 
tous les autres genres peuvent être considérés comme endémiques. Il existe 
donc ici une exclusivité de répartition plus prononcée que dans la famille des 
Notodontidae par exemple (Kiriakorr, 1969). On a bien rapporté quelques 
espèces madécasses à des genres africains continentaux, mais l’étude des geni- 
talia a montré que ces espèces appartenaient en réalité à des genres distincts. 
Il nous a donc fallu décrire et nommer de nouveaux genres. 





Ancarista Jordan présente quelques particularités « aberrantes » dans 
l'armure génitale mâle. Antigodasa n. gen. montre également des caractères 
séparant nettement son espèce type (A. rufodiscalis) du genre Tuerta Walker, 
où elle a été placée par Hampson (1901 : 626) et GarDE (1934 : 23). 


Quelques espèces malgaches portent, dans le sexe mâle, des organes stri- 
dulants. Ceux-ci sont inconnus chez les espèces éthiopiennes continentales, 
mais se retrouvent chez les espèces indo-australiennes. C'est là un rapprochement 
intéressant du point de vue de la phylogénie pouvant mener à l'hypothèse 
d’une origine orientale de certains Agaristidae madécasses. Récemment, l'un 
d’entre nous (Kiriakorr, 1971) a décrit un nouveau genre et une nouvelle 
espèce de l'Indochine méridionale ne différant que fort peu de Pemphigostola 
synemonistis. Cette double origine possible de la faune des Agaristidae de Mada- 
gascar doit en tous cas être déjà ancienne, car cette faune, au point de vue géné- 
rique comme au point de vue spécifique, est presque endémique dans sa totalité. 

Les premiers états des Agaristidae sont pratiquement inconnus. Les che- 
nilles décrites ne présentent pas de réduction du nombre des fausses pattes 
abdominales; le onzième segment est dilaté et les segments portent des verrues 
ou tubercules munis chacun d'une seule longue soie. Ces chenilles sont assez 
vivement colorées, se montrent rarement en nombre et se transforment en 
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chrysalide sous terre ou près de la surface. L'extrémité postérieure des chrysa- 
lides est plus ou moins aplatie. 


Les imägos sont généralement diurnes, fréquentant les buissons le matin, 
visitant les fleurs de la canopée pendant les heures les plus chaudes de la journée 
et descendant en fin d'après-midi, pour parfois boire (voir le cas de Rothia 
zea). D'autres espèces vivent près du sol et quelques-unes n'apparaissent qu'au 
coucher du soleil. De tels comportements expliquent sans doute pourquoi les 
espèces qui n’ont pas un phototropisme positif sont souvent rares dans les 
collections. 


Les espèces malgaches régulièrement attirées par les lumières artificielles 
sont peu nombreuses : Arctiopais ambusta, Schausilla obryzos, Ancarista lami- 
nifera, Musurgina laeta et Pemphigostola synemonistis. On remarquera que ce 
sont là des espèces appartenant à la région malgache occidentale ou plus abon- 
damment représentées dans cette dernière. 


TABLEAU DE DÉTERMINATION DES GENRES 


1. Tarses prothoraciques des mâles fortement allongés, avec le premier 
article très épais et le second plus long que tous les autres. Ailes 
antérieures des deux sexes d’un brun chocolat foncé, finement sau- 
poudrées d’écailles blanc argenté et montrant deux taches blanches 
(ee CH GER) ho ane de pe pe ne ÉRREUEMIE 

__ Tarses prothoraciques des mâles normaux. Aïles antérieures des 
deux sexes non ainsi colorées 


ND 


2, Ailes antérieures des mâles munies d'un appareil stridulant (fig. 95 
et 99). Celles des femelles avec une bande blanc argenté allant de 
la naissance de l'aile à l'aire apicale de la côte (fig. 96) ou avec des 
lignes transversales blanches faisant suite à des taches costales de 
mémecouleur(fié100) MARS SAINS EEE 3 
__ Ailes antérieures des mâles sans appareil stridulant. Celles des 
femelles sans de tels dessins blancs . . + . + + + + + + + + + + : 4 


3. Troisième article des palpes labiaux pointu. Ailes antérieures avec 
les nervures 6 à 10 partant de l’apex de l’aréole (fig. 99 et 100) ë 
FPERET Qt PUINOT RS Re Or RE Pemphigostola 

__ Troisième article des palpes labiaux un peu élargi distalement. Ailes 
antérieures avec la nervure 6 partant de l'angle supérieur de la 
cellule et les nervures 7 à 10 de l'extrémité de l’aréole (fig. 95 et 
06 RE NE Mueureine 


4. Couleur fondamentale des ailes antérieures d’un jaune fortement 
ochracé parsemé d’écailles dorées; pas de tache blanche (fig. 77) Arctiopais 


__ Couleur fondamentale des ailes antérieures autre . . . + + + + : : 5 
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5. Troisième article des palpes labiaux porrigé et élargi à l’apex. Ailes 
postérieures avec la nervure 5 plus faiblement développée que les 
autres (fig..90,91/e192), 2 Fu 1 Ancarista 


Ces deux, caractères mon/réunishrs al dos cc ute 6 





6. Troisième article des palpes labiaux court. Ailes antérieures sans 
tache blanche et ailes postérieures jaune orangé foncé (fig. 79) . Antigodasa 


—_ ‘Troisième article des palpes labiaux long ou très long . . : : : - 7 





7. Troisième article des palpes labiaux légèrement en massue. Ailes 
antérieures avec la nervure 10 partant de l'extrémité de T° ole, 
Ligée avec 8 + 9: jamais unicolores ou noires avec une ou plusieurs 
taches (fig. 86et 87) . . . . . . : . . . … . . « . + . . Nesaegocera 





__ Froisième article des palpes labiaux non en massue. Ailes antérieures 
avec la nervure 10 partant séparément de la tige 8 + 9: noires, le plus 
ou unicolores. . : + + . « 8 








souvent avec une ou plusieurs tache 


8. Ailes postérieures avec les nervures 3 et 4, d'une part, et 6 et 7, 
d'autre part, naissant respectivement aux angles inférieur et 
Supérieusdelacellule ee RE RU te 9 
- Ailes postérieures avec les nervures 3 el 4, d'une part, et 6 et 7, 
d'antrepacaitiuees me NE TI ENR nl RAP NES 10 


9. Abdomen jaune orangé, avec seulement une série médiane et 


dorsale de taches noires (fig. 68) . . . . . . . . . . . . . . . Eriopana 
__ Abdomen autrement coloré. S'il est jaune orangé, le noir se présente 

sur chaque segment sous forme d’un anneau proximal . . . . . . . Rothia 
10. Troisième article des palpes labiaux long, glabre et porrigé. . . . Arrothia 

Troisième article des palpes labiaux très court . . . . . . . . Pararothia 


Rothia \Weslwood 





Rothia Westwood, 1877, Trans. Linn. Soc. London, (2) 1, Zool 
y 1832 (et non Guérin Méneville 18: 


; part IV, p. 204 (espéce 
, désignée par HAMPSON 





Lype du genre : A garista pales C 
1901 : 574) (2). 





(2) Wesrwoop, dans sa di 
Lype de genre, mais cile cinq espèces. 
agrius; 4, R: pedasus et 5, R. simyra 





scription originale du genre Aofhia, ne désigne pas d'espèce 
A savoir, par ordre : 1, R. pales : 2, R. eriopis: 3, R 





Kinny (1892 : 21) met le genre Rothia en synonymie d'Anaphela Walker et écrit : 
n. Soc. Lond., Zool. (2) i: p. 204 (1877). [1] 


Le chiltre 4, placé entre crochets, se rapporte au numéro de la liste des espèces donnée 
par Kinay, soit R. simyra Westwood (p. 25). 


Rothia, Weshw. Trans. L 
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Description. — Antennes nettement épaissies dans 
Palpes labiaux redressés: les premier et second articles à pilosité frontale longue. 
ième bien développé, nu et porrigé. Trompe bien développée. Front à 





leur partie distale. 





le troi 
proéminence médiane conique, montrant une faible bordure terminale surélevée. 
“ibias métathoraciques à pilosité dorsale bien prononcée. Abdomen des mâles 
avec une longue touffe de poils de chaque côté de sa base. 





Nervation. Ailes antérieures : nervure 2 partant à peu près aux trois 
quarts externes du bord inférieur de la cellule: 3 et 1 du même point: disco- 
cellulaires courbées ou coudées en dedans, principalement les plus antérieures ; 
nervure 5 partant dans la partie postérieure des discocellulaires; une étroite 
sente: nervure 6 partant de l'angle supérieur de la cellule; 7 et 











aréole est pr 


8 L 9 de l'extrémité de l'aréole; 10 de l'angle supérieur de l'aréole. Cellule 
médiane, chez les mâles, généralement plus courte que celle des ailes postérieures. 


Ailes postérieures : nervure 2 partant des trois quarts du bord inférieur 
de la cellule: 3 et 4, d'une part, et 6 et 7, d'autre part, respectivement des 
angles inférieur et supérieur de la cellule; discocellulaires faiblement courbées 
en dedans: nervure 5 faible, partant du milieu des discocellulaires. 








Armure génitale 3. — Uneus très allongé, généralement aussi long ou 
mème plus long que la côte de la valve, comprimé, courbé (surtout à la base) 
et à pilosité souvent longue et abondante. Tube anal allongé, parfois au 
long que la côte, mais assez étroit et généralement bien sclérifié. Pli du vineulum 
à pilosité longue et assez raide. Valve en forme de hache; pli du sacculus géné- 
ralement large: harpe courte et arquée. Edéage court, plus où moins droit, 
le plus souvent muni terminalement d'un processus grêle et en forme de baguette. 
Fullure inférieure de forme variable. Saccus court et arrondi. 























Structure génitale 2. — Papilles anales allongées. Apophyses antérieures 
et postérieures sensiblement de même longueur, environ une fois et demie 
plus longues que les papilles anales. Partie ventrale du ductus bursae le plus 
souvent sclérifiée. Bourse copulatrice fine, étroite et allongée, presque tubulaire 
dans sa plus grande part, avec une partie appendiculaire semblable et aussi 








bien développée; un signum est souvent présent. 


Kinsy ne citant qu'une seule des espèces incluses par Wesrwoop lors de la deseription 
originale de son genre Rofhia et mettant après la référence du travail de WazkeR : « (2) », 
chiffre qui correspond dans sa lise à A. sfellata Guérin, taxon marqué d'un * (désignation de 
€), on aurait pu penser qu'il y avait là fixation d'une espèce Lype de 
re. IL paraît qu'il n'en est rien, car Krmsy, dans son introduction (p. 1), ne donne aucune 
indication précise quant à la signification du numéro des espèces en [| lors d'une synon: mie 
générique. Quelquefois, comme à la page 289 par exemple, deux chiffres sont cités entre 
crochets. 





l'espèce type du ger 





ge 











Nos confrères et amis du British Museum (Natural History) ayant retenu Agar 
Gray comme espèce type du genre Rothia (choix d'Hawsow, qui désignait la première espère 
citée dans la description originale d'un genre), il nous semble inutile de diseuter 





sta pales 


Source : MNHN, Paris 


8 S.G. KIRIAKOFF ET P. VIETTE 


Répartition géographique — Le genre est essentiellement malgache, 
mais une espèce atteint l'archipel des Comores et deux autres sont présentes 
en Afrique orientale. 


Note. — On peut distinguer dans le genre Rofhia plusieurs espèces voisines. 
Le tableau I semble indiquer une évolution parallèle de certaines d’entre elles. 








AILES ANTÉRIEURES | 

















|| Aices ANTÉRIEURES : Fes | 
| AVEC UNE TACHE Dessous 
2 NIQUE NE 
AVES OR IOUEMENTU DISCALE TRANSVERSA- DES 
TACHE DISCALE ns 
LEMENT ALLONGÉE ET AILES 
1 VI MENT ë 
SNS EME |Des racHES PLUS PETITES POSTÉRIEURES 
ALLONGÉE | 
| DANS LA CELLULE 
R. micropales R. pales | jaune orangé 
R. cruenta R. distigma rouge 
R. agrius R. pedasus comme le dessus 
R. waters: | R holli comme le dessus 
R. virguncula | R. viossati comme le dessus 














TaBLEAU I. — Évolution parallèle de certaines espèces 
du genre Rothia Westwood. 


TABLEAU DE DÉTERMINATION DES ESPÈCES 

1. Dessus des ailes postérieures jaune orangé, rouge orangé, rouge 

carmin ou rouge, avec une bande marginale brun noir . . . . . . . 2 
— Dessus des ailes postérieures non ainsi coloré . . . . . . . . . . 6 
2. Ailes antérieures avec seulement une bande transversale oblique 

blanc aunâtre (fie 21) MR RC EE 2. I Rixwatersil 
— Ailes antérieures sans une telle bande transversale, mais avec des 

taches blanches ou blanc jaunâtre . . . . . . . . . . 
3. Ailes postérieures rouge carmin avec une série de taches blanches 

dans lespirangest (ne DO) PE Lie be A AALTOEA 
— Ailes postérieures non rouge carmin et franges sans série de taches 

DIRTCRES ESS UNE ID ES Re PONT Ni ie ELU pe: AOL 
4. Ailes postérieures avec une bandelette longitudinale noire au niveau 

USD ER a ER. VA Ovao 


— Ailes postérieures sans bandelette noire longitudinale au niveau 
CUUj Te à ass mé domaine era SALE EDEN A AU LIRE AUS G 


Source : MNHN, Paris: 
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5. Longueur de la côte des ailes antérieures : 20 mm. Ailes posté- 
rieures rouges (fig. 24) : + . . + . . + +. à 1 +. + . R. holli 


— Longueur de la côte nettement inférieure à 20 mm. Ailes posté- 
rieures jaune légèrement orangé (fig. 26) . . . . . . . . R. dayremi 


6. Dessus des ailes postérieures uniformément noir ou brun noir; 
angle abdominal et franges sans tache blanches (fig. 1 et S)u 7 


— Dessus des ailes postérieures avec une aire discale blanche, blanc 
jaunâtre ou lavé de bleu, plus où moins grande et tranchant nette- 
ment sur le fond noir ou brun noir, où avec une tache blanche à 
l'angle abdominal, ou avec les franges tachées de blanc . : : . 8 


7. Dessous des ailes postérieures avec la teinte rouge s'étendant sur 
la côte au-delà du milieu (fig. 1) . . . . . . . . . : R. hypopyrrha 


— Dessous des ailes postérieures avec la teinte rouge ne s'étendant pas 
à la côte au-delà du milieu (fig. 3) . . . . . . . . . . . R. simyra 


8. Dessus des ailes postérieures avec une aire discale blanche, blanc 
jaunâtre ou lavé de bleu, plus où moins grande et tranchant nette- 
ment sur le fond noir ou brun noir . . . . . . + + + + + + : ji 


_— Dessus des ailes postérieures sans une telle aire discale (fig. 45 et 


9. Dessus des ailes postérieures avec une tache blanche à l'angle 
abdominal et une autre dans les franges à l’apex de l'aile. Longueur 
de la côte des ailes antérieures : 14-17 mm (fig. . R. rhoeo 





__ Dessus des ailes postérieures avec uniquement une série de taches 
blanches dans les franges. Longueur de la côte des ailes antérieures 
beaucoup plus grande (fig. 45) . . . . . . . . . + + + + 10 


10. Dessous de la base des deux paires d'ailes étroitement jaune 
orangé; reste de l'aile postérieure d’un noir pourpré (fig. 48) . 
: R. nigrescens 
_— Dessous des ailes postérieures rouge carmin, cette teinte occupant 
presque les deux tiers proximaux de l'aile (fig. 45) . . . . . . . . R. zea 


11. Dessous des ailes postérieures jaune, jaune orangé ou rouge, 

complètement différent du dessus . . : + . + + + + + + + - : 12 
__ Dessous des ailes postérieures pratiquement semblable au-dessus 17 
12. Ailes antérieures avec uniquement une bande ou une ombre trans- 


versales ou une série de taches blanches ou blanc jaunâtre discales, 
aucune tache dans la cellule . . . . : + + + + + + + + + +: 13 


Source : MNHN, Paris 


SG. 





— Ailes antérieures avec une telle bande ou de telles taches discales, 


mais avec également des taches de même couleur dans le cellule 
(in 10) 4 0 NES RENE 16 


3. Espèce de petite taille, 36 mm d'envergure (fig. 14) . . . R. powelli 






spèces de taille plus grande, envergure supérieure à 40 mm . 14 
. Dessous des ailes postérieures à partie proximale largement rouge 
Granges 12) RC. ER Cruenta 


Dessous des ailes postérieures à partie proximale largement 
Jaune nine Ne be DRE di ati hat Tue 15 





antérieures avec la bande transversale discale blanche ou 
Dé An MOV (fig. 5 et 6)... . . . . . R. micropales 


Ailes antérieures avec la bande transversale discale seulement 

indiquée par un semis d'écailles bleuâtres ou même parfois presque 

INVISIDIe (Le 10) SÉEN E T  C RITR. turlini 
. Dessous des ailes postérieures à partie proximale largement jaune 

orne cities ES SR 0 NO GATE Res 


Dessous des 





ailes postérieures à partie proximale largement rouge 








DHQUE (TE O0) NE ER. distiema 
. Espèces de taille grande ou moyenne, envergure : 50-60 mm . 18 
Espèces de taille plus petite, envergure : 30-40 mm . . . . . 20 
Ailes antérieures avec une ou deux taches blanc jaunâtre dans 
lacelluie: (fe n35)E PIN ES re . R. pedasus 
Ailes antérieures sans tache dans la cellule (fig. 30 et 37). . . 19 


Ailes postérieures avec la tache blanche atteignant le bord abdo- 
DUNAN((G 50) PEER RE OS PER TIUS 





Ailes postérieures avec la tache blanche n'atteignant pas le bord 
abdominal (fig. 37) . . . . . . . . . . . . . . . . . R. metagrius 
Taches des deux paires d'ailes d'un blanc pur (fig. 54) . . . R. lasti 


Taches des deux paires d'ailes d'un blanc plus ou moins jaunâtre 
QUÉLAV CRC ADIEUT EEE RNE NPrE RE ER RS Re PRE PRE QE 21 


21. Ailes antérieures avec une tache jaune pâle dans la cellule (fig. 43) 


RE Re. NO R. viossati 
Ailes antérieures sans tache dans la cellule . . . . . . . 22 


Ailes postérieures avec la tache blanc jaunâtre lavée de bleu sur 
ses bords (fig. 39); dessous des mêmes ailes avec la base jaune 
QrANDÉ MÉANSÉ dE NOIRE M EE hit. FR: hampsoni 


Source : MNHN, Paris 
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Ailes postérieures avec la tache uniformément jaune pâle (fig 
dessous des mêmes ailes avec la base entièrement jaune orangé 
R. virguncula 


Rothia hypopyrrha (Buller) (fig. 1) 


Eusemia hypopyrrha Butler, 1878, 





Va 
x, 1879, Ann. Mag. Nat. Hist., (5) 4, p. 235. 
emia Hypopyra Butler; Mawiiur, 1880, Ann. Soc. ent. France, (5) 9, année 1879, 





pars 19, p. 297 
Eusemia hypopyrrha [Butler] ; Bur 
E 
p. 308. 
Eusemia Hypopyrrha Butler; 


E 
noi. 








SAALMÜLLER, 1884, Lepid, v. Madag., 1, p. 139, n° 314 





steme Hypopyrrha, Butler; Kinmy, 189 





, À syn. Cat. Lepid. Heter, (Moths), 1, p. 26. 


Rothia hypopyrrha [Butler]; Hawpsox, 1901, Cat. Lepid. Phal, B. M., 3, p. 578, n° 90, 
pl. LI, fig. 8 

Rothia hypopyrrha Butler: 
Cat., pars 5, p. 19 





SrranD, 1912, in Chr, AumiviLLIUs et H, WaGxEr, Lepid. 


Rothia hypopyrrha Butler; Jonpax, 1913, in A. SEr 
p.8,pL3c. 





Gross-Schmett. d. Erde, 15, 


Type. — Holotype : 1 4 (et non 1 ©), Madagascar Centre, «in a forest near 
Antananarivo [Tananarive] » (R. Toy) (British Museum of Natural History). 





Fig. 1, dessus et dessous de Rolhia hypopyrrha (Butler), d 


Description. 3. Antennes et palpes labiaux noirs, ces derniers 
de blanc jaunâtre. Tête et thorax noirs. Yeux bordés de blanc jaunâtre 
dorsalement et ventralement, Deux taches cervicales, Laches sur les patagia 


tach 





et partie proximale des tegulae blanc jaunâtre. Dessous du thorax et pattes 
jaune orangé; articles des tarses noirs. Abdomen noir avec des taches latérales 
triangulaires_s'élargiss 





stalement jaune orangé 





dessous jaune orangé. 





Source : MNHN, Paris 
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Fig. 2, armure génitale & de Rofhia hypopyrrha (Butler). 


Ailes antérieures étroites, à termen droit et très oblique. Noires, avec 
une bande transversale jaune clair, large de 5 à 6 mm au maximum et un peu 
arquée; commençant un peu avant le milieu de la côte, juste sous la radiale, 
cette bande occupe le tiers distal de la cellule et la base des intervalles ITT, 
IV et V, elle est ensuite droite, allant vers le dorsum qu’elle atteint un peu 
après le milieu; son contour proximal est ondulé et un peu diffus. 


Ailes postérieures noires, avec la pilosité du bord anal rougeâtre. 


Dessous des ailes antérieures avec la partie proximale et la région dorsale 
jaune orangé. La bande jaune du dessus envoie vers la base une ligne subcostale 
diffuse. : 


Dessous des ailes postérieures rouge carmin orangé, avec une bande margi- 
nale noire très étroite à la côte, assez large à l’apex (7-8 mm) et se rétrécissant 
ensuite jusqu’à l'angle abdominal. Une petite tache jaune diffuse en dessous 
de l’apex. 


Longueur de la côte des ailes antérieures : 31-32 mm. 


Source : MNHN, Paris 
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Armure génitale (fig. 2). — Uncus plus long que la côte de la valve. Tube 
anal comme chez R. simyra. Valves avec ie pli du sacculus plus étroit; harpe 
beaucoup plus longue, plus robuste et bien arquée. Edéage relativement plus 
long, grêle, à processus très allongé, de moitié plus long que le corps de l’édéage, 
robuste, surtout dans sa partie médiane, presque droit et placé à 90° par rapport 
à l'édéage. 

9 Ne diffère du mâle que par ses ailes antérieures plus larges et à termen 
moins oblique et un peu convexe. Franges blanches à l’apex des deux paires 
d’ailes. 


Longueur de la côte des ailes antérieures : 30 mm. 


Distribution dans l'île. — Mapagascar Esr : Environs de Maroan- 
tsetra, station forestière de Farankaraina, route de Navana, km 15, vallée 
d’Antoroka, 100 m (P. Viette). — Nouvelle route de Beparasy, km 25, 


800 m (G. Dujardin Delacour et R. Viossat). — Route d’Anosibe (G. Dujardin 
Delacour). — Route de Lakato, km 10, Ankasoka, 1100 m (G. Dujardin 
Delacour et R. Viossat). — Périnet (Mme Olsoufieff). — Vallée du Faraony, 
Vohilava (R. Catala). — Ranomafana Sud ( G. Dujardin Delacour et R. Viossat). 

MapaGascar CENTRE : La Mandraka, 1 200 m (M. Boscaï, B. Turlin). 
—— Environs de Tananarive (R. Toy). — Sahambavy, près de Fianarantsoa, 
1010 - 1 180 m (AR. Catala). 


Répartition géographique. — Madagascar. 


Biologie. — Espèce principalement de la pluvisilva de moyenne altitude 
récoltée en XI, XII, I, IT, III, IV. 


Rothia simyra Westwood (fig. 3) 
Rothia simyra Westwood, 1877, Trans. Linn. Soc. London, (2) 1, Zool., part IV, p. 204, 
n°5. 
Rothia Simyra Westwood; SAALMüLLER, 1884, Lepid. v. Madag., 1, p. 140, n° 326. 


Anaphela Simyra, Westwood; KirBy, 1892, A syn. Cat. Lepid. Heter. (Moths), 1, p. 25, 
no 4. 


Rothia simyra [Westwood]; Hampson, 1901, Cat. Lepid. Phal. B. M., 3, p. 579, n° 91, 
pl. LIV (et non LIID, fig. 12. 


Rothia simyra Westwood; SrrAND, 1912 in Chr. AURIVILLIUS et H. Wacner, Lepid. 
Cat., pars 5, p. 20. 


Rothia simyra Westwood; JorpAN, 1913, in A. SEITZ, Gross-Schmett. d. Erde, 15, p. 8, 
pl. 3 a. 


Rothia simyra forme nigrifimbriata Jordan, 1913, in A. Serrz, Gross-Schmett, d. Erde, 
15, p. 8. 


Rothia simyra ab. nigrifimbriata [Jordan]; HAaMPsON, 1920, Cat. Lepid. Phal. B. M. 
suppl. 2, p. 566, n° 91. 


Source : MNHN, Paris 
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Types. — simyra Westwood. Holotype : 1 4. « Madagascar » (Hope 
Museum, Oxford University) (spécimen non examiné) 


nigrifimbriata Jordan. Lectotype .: 1 4, Madagascar, Ouest, Morondava 
(JT. Last}) (ex coll. Tring Museum, British Museum of Natural History). 








. dessus et dessous de Rofhia simyra Westwood 


Description. Antennes noires. Palpes labiaux noirs et tlachés de 
alement et ventralement de blanc. Tête noire, montrant 
ia à quatre taches blanches: 


blanc. Yeux liserés dor 
deux taches cervicales blanches. Thor. 
tegulae tachés de blanc. Abdomen noir, à taches Lriangulaires latérales jaune 








x noi 





pata 


orangé s'élargissant distalement: touffe anale noire terminée de jaune orangé. 
srement orangé: articles 





Dessous du thorax et pilosité des pattes d’un jaune léç 


des tarses noirâtres. Dessous de l'abdomen jaune orangé 





Ailes antérieures noires, avec une bande transversale médiane jaune 
3 mm et n'atteignant ni la côte ni le dorsum; son 
se de l'intervalle 11: son bord externe 





clair, large au maximum de 
bord interne est un peu échanc 
émet une petite dent dans l'intervalle IV. Fran 








éàlab 





es concolores, blanches à 





l'apex de l'aile. 


noires, sans dessin, avec seulement la pilosité du bord 





Ailes postérieure 
abdominal jaune orangé pâle 

Dessous des ailes antérieures à base jaune orangé et à bande blanche 
base 


aile noire, cette teinte occupant les cinq 
la médiane, ensuite largement 





ine orangé devenant rougeâtre 





Dessous des ailes postérieures 





extérieurement; partie distale de 
septièmes de la côte, allant obliquement jusqu’ 
ant vers l'angle abdominal qu'elle atteint. 








concave et se rétréciss 


Longueur de la côte des ailes antérieures : 25-27 mm. 


Source : MNHN, Paris 
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eg de Rothia simyra Westwood 





Fig. 4. armure gén 


Armure génitale 4 (fig. 4). — Uneus nettement plus long que la côte de 
la valve, grêle, comprimé, régulièrement arqué et à crochet terminal tout menu; 
pilosité peu abondante. Tube anal allongé et étroit, avec une double ligne 
dorsale sclérifiée. Pli du vinculum large, portant une large touffe de soies. 
Valve plutôt large, anguleuse après le milieu; côte faiblement mais régulièrement 
courbée en-dedans; apex arrondi; sacculus à peu près droit sur les deux tiers 
proximaux, ensuite nettement anguleux et très faiblement convexe distale- 
ment; son pli très large atteint le milieu de la valve, se rétrécit vers l'extérieur 
et se termine en une harpe grêle et bien arquée. Edéage un peu plus long que 
la moitié de la côte de la valve, modérément robuste, droit, terminé par un 
processus grêle, arqué et faiblement denticulé, un peu plus court que la côte 
et placé à 700 environ par rapport à l’édéage. Fulture inférieure triangulaire. 
Saccus très court et arrondi. 











Distribution dans l'île. —— Mapaascar Esr : Imerimandrosa, lac 
Alaotra (sans nom de récolteur) (spécim. au British Museum, Nat. Hist.). 


MADAGASCAR QUE: 





: Morondava (J. T. Last). 
Répartition géographique. — Madagascar. 


Biologie. — Espèce fort peu connue, capturée en I, Il. La station du 
lac Alaotra semble douteuse. 


Source 


: MNAN, Paris 
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Rothia micropales Butler 


Rothia micropales micropales Butler (fig. 5 et 6) 





Rothia mieropales Butler, 1879, Ann. Mag. Nat. Hist., (5) 4, p. 235, n° 19. 

Rothia Micropales Butler; SAALMELLER, 1884, Lepid. v. Madag., 1, p. 140, n° 324. 

Anaphela Micropales, Butler; Kinsy, 1892, A syn. Cat. Lepid. Heter, (Moths), 1, P PER, 
n° 12. 








Rothia micropales [Butler]; HAwpsox, 1901, Cat. Lepid. Phal. B. M. 
pl. LIU, fig 17. 

Rothia mieropales Butler; SrraxD, 1912, in Chr. Aumvictrus et H. WaGxer, Lepid. 
Cat. pars 5, p. 19 


p. 582, n° 99, 





Rohia micropates Butler: Jonpan, 1913, in A. Serrz, Gross-Schmett. d. Erde, 15, p. 9, 








pl3e 
Eusemia tranquilla Butler, 1880, Ann. Mag. Nat. Hist., (5) 5, p. 340, n° 29 (n. syn-). 
Eusemia Tranquilla Butler; SaALMüLLER, 1884, Lepid. v. Madag,, 1, p. 139, n° 318. 





Anaphela Tranquilla, Butler; Kinuv, 1892, A syn. Cat. Lepid. Heter. (Moths), 1, p. 25, 
no it 

Rohia tranquilla [Butler]; HawpsoN, 1901, Cat. Lepid. Phal. B. M., 3, p. 582, n° 98, 
pl. LIL, fig. 19. 

Rothia tranquilla Butler; SrnanD, 1912, in Chr. Aumvurus et H. WaGner, Lepid. 
Cat., pars 5, p. 20. 

Rothia tranquilla Butler; Jonnax, 1913, in A. Serrz, Gros 
pl. 3 d. 

Agarista Epipales P. Mabille, 1884. Ann. Soc. ent. Belgique, 28, C. R. 

Anaphela Epipates, Mabille; Kinmv, 1892, À syn. Cat. Lepid. Heter. (Moths), 1, p. 25, 
n°9 


Rothia tranguilla ab. 1 epipales [P. Mabille]|; Hawsox, 1901, Cat. Lepid. Phal. B. M, 
p.582, n°98. 


Schmett. d. Erde, 15, p. 9, 














Rothia tranquilla ab. epipales Mabille; SrrawD, 1912, in Chr. AURIVILLIUS et H. WAGNER, 
Lepid. Cat., pars 5, p. 20. 

Rothia tranquilla forme epipales Mabille; Jonpax, 1913, in A. Serrz, Gross-Schmett. 
d. Erde, 15, p. 9. 

Agarista epipales [P. Mabille]; Vigrre et D.S. Fereuen, Bull. Br. Mus. nat. His: 
(Ent), 21 (8), p. 416 (désignation du lectotype). 

Rothia tranquilla forme tenuis Jordan, 1913, in A. Serrz, Gross-Schmett. d. Erde, 15, 
p. 9. 








Types. — micropales Butler. Holotype : 1 9, Madagascar Centre, Antana- 
narivo [Tananarive] (Kingdon) (genitalia, Noctuidae Brit. Mus. slide n° 8 497) 
British Museum of Natural History). 


tranquilla Butler. Holotype : 1 $, Madagascar Centre, Fianarantsoa (W. D. 
Cowan) (British Museum of Natural History). 


epipales P. Mabille. Lectotype : 1 4 « Madagascar » (sans autre indication) 
(genitalia, Noctuidae Brit. Mus. slide n° 8501) (ex coll. P. Mabille, ex coll. 
Ch. Oberthür, British Museum of Natural History) (désigné par D. S. FLETCHER 
et VIETTE, L. c.). 


Source : MNHN, Paris. 
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tenuis Jordan. Holotype : 1 3, « Madagascar » (sans autre indication) 
(genitalia, Noctuidae Brit. Mus. slide n° 8 500) (British Museum of Natural 
History). 








5 6 
Fig. 5 et 6, Rottua micropales micropales Butler. 3, dessus et dessous. — 6, 
Description. — 4. Tête et dessus du thorax noirs, tachetés de blanc 


comme chez la plupart des espèces du genre. Abdomen noir taché latéralement 
de jaune orangé; touffe anale noire avec quelques poils jaune orangé; dessous 
jaune orangé sauf à l’extrémité. 





Ailes antérieures allongées, à termen oblique, noires, avec une bande 
blanc jaunâtre, étroite (large de 2 mm au maximum), transversalement oblique 
et n'atteignant ni la côte ni le bord inférieur de l’aile. Cette bande va du milieu 
de l’aire costale à un point situé un peu avant le tornus; arrondie costalement, 
elle se termine postérieurement en pointe et porte deux petites dents entre les 
nervures 4 et 6. Franges concolores, blanches à l'apex de l'aire costale. 


Ailes postérieures noires avec une large tache discale blanc crème, arrondie 
et bordée de bleu pâle; cette teinte bleue se prolonge en une tache oblongue 
sur le pli anal. Franges comme aux ailes antérieures. 


Dessous des ailes antérieures avec la partie proximale jaune orangé et la 
bande transversale d'un blanc pur, plus large que le dessus et e 
bordée (par transparence) de gris bleuâtre. 





érieurement 


Dessous des ailes postérieures à partie proximale largement jaune orangé 
Bande externe noire atteignant le tiers de la côte; elle est recourbée à son bord 
interne, avec une échancrure dans les intervalles IT, III, et IV. 





Longueur de la côte des ailes antérieures : 27-30,5 mm 


Source 


: MNHN, Paris 
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Fig. 7, armure génitale S et pénis de Rothia micropales micropales Butler (lectotype 
d'Agarista epipales P. Mabille). 


Armure génitale (fig. 7). — Uncus un peu plus long que la côte, bien arqué 
et à crochet terminal long et grêle; pilosité abondante, mais courte. Tube anal 
plutôt court. Valve avec le termen relativement court; pli du sacculus attei- 
gnant dans sa partie la plus large les trois quarts de la largeur de la valve, 
mais se rétrécissant après le milieu du sacculus et arrivant aux trois quarts de 
ce dernier; harpe robuste, faisant un angle de 90°. Edéage à peu près aussi 
long que l'uncus; corps et processus grêles et sensiblement de même longueur, le 
processus finement denticulé ventralement. Fulture inférieure à peu près éga- 
lement sclérifiée sur toute sa surface. 

9. Même corps que le mâle. 

Ailes antérieures plus courtes, plus larges et plus arrondies que chez le 
mâle. Elles sont noires ou brun noir avec une tache oblique postmédiane blanc 
jaunâtre, plutôt courte, largement séparée de la côte et encore plus largement 
de la région du tornus; cette tache est costalement en pointe et postérieurement 
arrondie, son bord externe est ondulé par suite de petites indentations au niveau 
des nervures. Franges comme chez le mâle. 


Source : MNHN, Paris 
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Fig. 8, structure géi 





tale © de Rothia micropales micropales Butler (holotype). 


Ailes postérieures noires ou brun noir avec une grosse macule discale blanc 
jaunâtre et bordée de bleu clair, qui est étirée dans sa portion postérieure. 
Franges concolores largement blanches dans sa partie apicale de la côte. 


Dessous des ailes antérieures à base jaune orangé. 


Dessous des ailes postérieures jaune orangé à large bordure externe noire, 
allant jusqu’au quart proximal de la côte, largement en courbe, avec une nette 
échancrure arrondie entre les nervures 2 et 4 et atteignant l’angle anal. Franges 
plus blanches que sur le dessus à l’apex de l'aire costale. 


Longueur de la côte des ailes antérieur 20,5-21,5 mm. 





Source : MNHN, Paris 


20 S.G. KIRIAKOFF ET P. VIETTE 


Structure génitale (fig. 8). — Papilles anales fortement développées. Apo- 
physes antérieures et postérieures grèles, d'égale longueur et nettement plus 
longues que les papilles anales. Stérigme membraneux dans sa partie ventro- 
médiane. Bourse copulatrice peu importante, à collum mal différencié et sans 
sclérification, sauf tout près de l’antrum. 









Variarions. — Cette espèce, surtout le mâle, montre quelques variations. 
Dans la morphe epipales P. Mabille, la bande des ailes antérieures est plus 
étroite, non dentée et n'atteint que la nervure 2 ; le dessus des ailes posté- 
rieures est sans jaune dans la cellule. Dans la morphe lenuis Jordan, la bande 
des ailes antérieures n'a plus qu'un mm de large, elle est interrompue et peu 
distinete entre les nervures 4 et 2, en dessous elle est plus large; les ailes posté- 
rieures possèdent une lache noire au milieu de la tache pâle, et en dessous, la 
bordure noire est plus large vers la côte. 

















Distribution dans l'île. — Mapacascan E Fito—Côte-Est (R. 
Decary). — Environs de Moramanga, route de Beparasy, km 25, 800 m 
(G. Dujardin Delacour et R. Viossat, B. Turlin). — Route d'Anosibe (G. Du- 


jardin Delacour), Ampitameloka, 810 m (P. Griveaud). — Route de Lakato, 
km 15, Ankasoka, 1 100 m {G. Dujardin Delacour et R. Vivssal, P. Griveaud). 
— Vallée du Faraony, Vohilava (R. Calala). 











Mabacascar CENTRE : La Mandraka, 1200 m (8. Turlin). — Tanana- 
rive (Kingdon). — Fianarantsoa (W. D. Cowan). — Sud-Est de Fiananrantsoa, 
Mahasoabe (C. Lamberton). 





Répartition géographique. — Madagascar Centre et Centre-Est. 





Biologie. — Sousespèce de la pluvisilva de moyenne altitude récoltée 


ensXIt, I, I, HT; IV: 


Rothia micropales caecata Jordan 


Bothia micrepales eaecata Jordan, 1913, in A. Serrz, Gross-Schmett, d, Erde, 15, p. 9: 





Type. Holotype : 1 ©. Madagascar Ouest, Morondava (|. Last}) 
(genitalia, Noctuidae Brit. Mus. slide 8 199) (ex coll. Tring Museum, British 
Museum of Natural History). 





Description. — ;. Il nous est inconnu. 
Pattes métathoraciques entièrement jaune orangé 


Ailes antérieures avec la bande transversale blanc jaunâtre plus large et 
plus courte que chez A. m. micropales: elle atteint costalement 2,5 mm de large 
ét A mm à partir de la nervure 5, elle se termine devant la nervure 2. 





Ailes postérieures avec la macule discale beaucoup plus grande, sans 
centre blanc et ayant un diamètre de 9 mm (contre 4 chez R. m. micropales). 


Bande marginale du dessous des ailes postérieures plus large. 


Source : MNHN, Paris 
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Fig. 9, structure génitale © de Rothia micrapales caecata Jordan (holotype). 





Structure génitale (fig. 9). — On doit noter une différence importante avec 
celle de la sous-espèce nominative. La bourse copulatrice est précédée d'un 
ductus bursae nettement plus long que le double de la longueur de la bourse, 
alors que chez R. m. micropales le ductus bursae est peu différencié et pas plus 
long que le corpus bursae. 


Distribution dans l'île. — On ne connait que l'exemplaire holotype, 
probablement récolté par J. T. Lasr, sans autre indication. 





Répartition géographique. — Sous 
l'Ouest madéc 


spèce de la forèt caducifoliée de 





se. 
Note. —— Ne connaissant qu'un unique spécimen de Æ. m. caecata, nous 
avons suivi les vues de Jonban, mais étant donné les différences trouvées dans 











la structure de la bourse copulatrice, on peut se demander si le nom de caecala 


Source 


: MNHN, Paris 
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spèce? Si faire se peut, de nouvelles récoltes 
sssaires pour trouver une solution à ce 


ne doit pas s'appliquer à une bonne e: 
dans la région de Morondava sont nécl 
problème. 








Doit-on également envisager que l'abdomen étudié de l'holotype de R.'m. 
caecala soit un abdomen recollé n’appartenant pas à cet exemplaire ? 





Fig. 10, Rothia turlini Kiriakoff et Viette, g. 


Rothia turlini Kiriakoff et Viette (fig. 10) 


de, 15, 





Rothia tranquilla forme sinefascia Jordan, 1913, in A. Serrz, Gross-Schmett. d 
p. 9 (3). 


Rothia turlini Kiriakoff et Viette, 19 





Bull. Soc. ent. France, 78, p. 216. 


Types. — sinefascia Jordan. Le spécimen support du nom de siñejascia 
est un exemplaire cité par P. Mawizze, lors de la description par celui-ci de 
son espèce Agarisla epipales 1884, L. ec. : cLXxxIX), qui écrit : «… j'ai un 
mâle où la tache blanche a tout à fait disparu ». Probablement sans voir ce 
spécimen, Jonpan l’a nommé sine/ascia form. nov. «ein von MaBiLLE erwähntes 
Exemplar ohne Binde auf dem Vflgl. ». 














Théoriquement, l'hototype de sinefascia devrait exister dans la collection 
P. Mabille au British Museum of Natural History. Malgré ses recherches, 
D. $. FLerener n'a pas pu l'y retrouver. Il n’est pas, non plus 
national d'Histoire naturelle, à Paris. 





au Muséum 





(3) Le taxon sinefascia, décrit par JorDaN comme « form. nob. », doit bien être attribué, 
aux veux du Code, à la catégorie des Lermes infrasubspécifiques, car dans la même page 
(L e.) cet auteur dé inefascia 
comme une sous-espèce (nom alors utilisable) il ne l'aurait pas fait suivre de « form. nov. 


Jorpax avait considér 





L caecala comme « subsp. nov. » 





mais de « subsp. nov. » indiquant avec netteté les deux catégories taxonomiques dans une même 


page. 


Source : MNHN, Paris 


LÉPIDOPTÈRES AGARISTIDAE 23 





Fig. 11, armure génitale 3 et pénis de Rothia turlini Kiriakoft et Viette. 





turlini Kiriakoff et Viette. Holotype : 1 4, Madagascar Centre, La Mandraka, 
1 200 m, 20-1-1969 (B. Turlin) (Muséum national d'Histoire naturelle, Paris). 


Description. — 4. Dessus de la tête, du thorax et de l’abdomen noir; 
les deux premiers avec des points blancs disposés comme chez R. micropales 
(= tranquilla). Dessous du thorax et pattes jaune orangé; Larses noirs; dessous de 
l'abdomen jaune orangé, avec deux taches latérales et une bande subapicale noires. 










Ailes antérieures d’un noir profond, avec, sur les dicocellulaires et la base 
des intervalles LI et III, une tache faite d’un saupoudré blanc très diffus. Franges 
noires, mais blanches à l'apex de l'aire costale. 

Ailes postérieures également d'un noir profond montrant une tache bleue 
centrée de blanc bleuté. Débutant à 2,5 mm de la base de l'aile, cette tache 
n'atteint ni la côte ni le bord anal; elle est distalement arrondie, un peu étirée 
vers le termen au niveau du pli anal et sa plus grande largeur est de 5 mm. 
Pilosité du bord anal jaune orangé. Franges comme aux ailes antérieures. 

Dessous des ailes antérieures noir, jaune orangé à la base, avec une bande 
postcellulaire blanc jaunâtre et nette, allant de la sous-costale à la nervure 2; 
cette bande devient plus large dans les intervalles II à IV 


Source : MNHN, Paris 
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Dessous des ailes postérieures jaune orangé avec une bande large marginale 
noire à contour irrégulier; cette bande occupe la moitié distale de la côte; sa 
largeur est d'environ 1 em, pour arriver à 2 mm vers l'angle anal qu'elle atteint. 





Longueur de la côte des ailes antérieures : 24-29 mm. 





Armure génitale (fig. 11). — Elle est très voisine de celle trouvée chez les 
différentes morphes de À. micropales (— tranquilla) mais s'en différencie comme 
suit : (a) le tube anal est relativement plus allongé; (b) la harpe est beaucoup 
plus grêle, presque filiforme, faiblement et régulièrement arquée: {c) l'édéage 
présente un processus terminal grêle et dépourvu de denticulations: enfin {d), 
la fulture inférieure est étirée et très étroite, un peu rétrécie distalement et à 
bords latéraux un peu renforcés. 











5. De même coloration que le mâle, mais de taille un peu inférieure et 
avec des ailes antérieures plus courtes, plus larges et plus arrondies. 





Distribution dans l'île. — MapaGascar E: Rogez, Marovato, 
200 m (Abadie). — Route de Lakato, km 10, Ambodiriana, 1 050 m, {P. Gri- 
veaud et R. Vieu). — Route d'Anosibe, 800 m {G. Dujardin Delacour et R. Vios- 
sat). — Nouvelle route de Beparasy, km 25, 800 m (G. Dujardin Delacour et 
R. Viossat, B. Turlin). 

MapaGascar CENTRE : La Mandraka, 1 200 m (Boscaï, B. Turlin). — 
Ivohibe {R. Decary). 

MADAGASCAR OUEST : 
Catala). 














t de Sakaraha, forêt de Lambomakandro (R. 


Répartition géographique. — Madagascar. 





Biologie. — 





pèce de la pluvisilva, atteignant lOuest malgache, 
récoltée en IX, XI, I, IE, III, IV. Elle est très fortement odorante au moment 
de la capture (Observation de B. TurLix à La Mandraka en février 1969). Cette 
odeur n'est pas conservée, comme il arrive parfois, chez les exemplaires de 
collection. 





Rothia cruenta Jordan (fig. 12) 





Rothia cruenta Jordan, 1913, in À. Serrz, Gross-Schmett. d. Erde, 15, p. 8 
Hothia cruenta [Jordani: Haueson, 1920, Cat. Lepid. Phal. B. M. suppl. 2, p. 566, 


ne 91 a, pl. LXXE, fig. 3 





Type. — Holotype : 1 3, « Madagascar », « wahrscheinlich aus dem Süd- 
westen à (genitalia, Noctuidae Brit. Mus. slide n° 8 514) (ex coll. Tring Museum, 
British Museum of Natural History). 


Description. - 4. Tèle et Lhorax noirs, marqués comme ch 






espèces voisines. Abdomen noir, avec des cercles à peine indiqués: ils 
dorsalement blancs, mais plus nets et orangés latéralement 
avec l'apex orangé. De 
sur les quatre derniers 





touffe anale noir 





sous du corps noir, à pilosité orangé 
urites. 


et cerclé d'orangé 





Source : MNHN, Paris 
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Fig. 12, dessus et dessous de Rofhia cruenta Jordan, g. 


Ailes antérieures noires, portant des écailles bleues à la base entre la côte 
et la sous-costale. Une bande d’un ochracé pâle va obliquement de la côte vers 
le tornus, mais n'atteint ni l'un ni l’autre; étroite et en pointe dans sa partie 
costale, elle s’élargit en s’arrondissant vers le tornus; elle e: e de 3,5 mm 
au plus. Franges concolores, mais blanches à l'apex 
Ailes postérieures noires à tache dis 
plus où moins arrondie, formant proximalement une pointe au milieu el des 
s latéralement. Une petite tache semblable, mais en saupoudré, sur 











ale d'un bleu verdât 





+ pâle métallique, 








échancrur 


les anales, au-dessus du Lornus. Franges blanches à l'apex. 








13, armure génitale 3 et pénis de Aofhia cruenta Jordan (holotype) 





Source 





: MNHN, Paris 
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Dessous des ailes antérieurement orangé dans sa partie proximale, assez 
largement noir dorsalement et la bande plus pâle. 

Dessous des ailes postérieures à partie proximale orangée, à disque orange 
brique et à bande terminale noire, s'avançant costalement sur un peu plus de 
la moitié de la côte, largement concave, à contour irrégulièrement ondulé et 


se rétrécissant fortement vers le tornus qu’elle atteint. 

Longueur de la côte des ailes antérieures : 28 mm. 

Armure génitale (fig. 13). — Uncus plus court que celui de R. simyra, à 
peu près de la longueur de la côte de la valve et à pilosité abondante. Tube 
anal nettement plus large à sa base, se rétrécissant distalement et à côtés fes- 
tonnés. Valve moins arquée et harpe plus robuste que chez les espèces voisines. 
Édéage grêle; processus robuste et dirigé verticalement dans la moitié basale, 
ensuite grêle et placé à un angle de 450. 





9. Inconnue. 





Distribution dans l'île. — Mapacascar Nonp : Montagne d'Am- 
bre (R. Jeannel), les Roussettes, 1 000 m (P. Viette, P. Griveaud). 


Mapagascar SamBrnano : Massif du Tsaratanana, 1800 et 2000 m 
(R. Paulian). — Ankaizinana (R. Decary). 


Répartition géographique. — Madagascar. 
Biologie. — Espèce de la pluvisilva capturée en X, XI, IL, IV et V. 





Remarque. — Contrairement à la supposition de K. Jorpan (L. c.), 
l'espèce n'est pas du Sud-Ouest, mais, au contraire, est propre au Nord de la 
Grande Ile. 


Rothia powelli (Ch. Oberthür) (fig. 14) 


Anaphela Poweli Ch. Oberthür, 1909, Et. Lépid. comp, 3, p. 97, pl. X, fig. 3. 

Rothia Powelli Oberthür; SrranD, 1912, in Chr. Aumvizurus et H. Waaxen, Lepid. Cat., 
pars 5, p. 19. 

Rothia powelli Oberthür; Jonpan, 1913, in A. Serrz, Gross-Schmett. d. Erde, 15, p. 11, 
pl. 5 a?]. 

Anaphela Powelli Ch. Oberthür; Ch. Oserrnün, 1916, Et. Lépid. comp., 11, p. 247. 


Rothia pouelli [Ch. Oberthür]; Hampson, 1920, Cat. Lepid. Phal. B. M., suppl. 2, p. 567, 
ne 97 a. 


Type. — Lectotype : 1 ?, Madagascar Centre, Fianarantsoa, 2€ semestre 
1892 (Perrot frères) (genitalia, Noctuidae Brit. Mus. slide n° 8 516) (ex coll. 
Ch. Oberthür, British Museum of Natural History). 


Description. — Tête et dessus du thorax noirs et marqués de blanc 
comme chez les espèces voisines. Abdomen orangé, cerclé de noir; les 
deux derniers urites et la touffe anale complètement noirs. 


Source : MNHN, Paris 





Ailes antérieures noir marron. 
Aire costale et aire dorsale (cette 
dernière à un degré moindre) sau- 
poudrées de bleu argenté. Bande 
postmédiane oblique, très étroite, 
(1 mm au plus), presque droite, 
rétrécie costalement et allant de 
la sous-costale à la nervure 2. 
Franges concolores. 


Ailes postérieures noires mon- 
trant une large tache blanche dis- 
cale, devenant d’un bleu mauve 
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Fig. 14, dessus et dessous de Rothia powelli 
(Ch. Oberthür), © (d'après Ch. Onerruür). 


métallique dans sa partie externe et dans sa partie anale, débutant peu 
après la base de l'aile, arrondie distalement et large de 7 mm. Bordure 
externe noire large de 4 mm avant la nervure 5 et de 1,5 mm seulement vers 


l'angle anal. 


Dessous des ailes antérieures à partie proximale largement orangée. Une 
petite tache blanche ronde dans la cellule. Bande postmédiane plus large, 
surtout distalement; partie correspondante à la bande du dessus blanche, 


reste gris bleu. 





Fig. 15, armure génitale $ et pénis de Rothia powelli (Ch. Oberthür) 


Source : MNHN, Paris 
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Fig. 16, structure génitale ? de Rothia powelli (Ch. Oberthür) (lectotype) 


Dessous des ailes postérieures jaune orangé, avec une bande terminale 
noire, un peu plus large à la côte que sur le dessus. Franges concolores. 


Longueur de la côte de l'aile antérieure : 16 mm. 


Armure génitale 4 (fig. 15). — Uncus légèrement plus robuste que chez 
R. simyra. Tube anal plus long et sans côte. Valve très étroite dans sa partie 
proximale, s'élargissant rapidement dès le cinquième de sa longueur, à côte 
plus ou moins droite et à sacculus régulièrement convexe; pli du sacculus 
étroit; harpe courte, grêle et arquée. Édéage un peu plus court que la côte 


Source : MNHN, Paris 
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de la valve, semblable à celui trouvé chez R. weslwoodi, mais plus recourbé 
dans la moitié proximale. Fulture inférieure en parallélogramme, à bords pro- 
ximal et distal plus ou moins convexes. 





Structure génitale ? (fig. 16). — Papilles anales allongées, avec des apo- 
physes postérieures pas plus longues que les papilles. Apophyses antérieures 
de moitié plus longues que les postérieures. Stérigme à partie ventro-médiane 
membraneuse et à bordure proximale sclérifiée. Duclus bursae grèle, nettement 
plus long que le corpus bursae; pas de signum. 





Distribution dans l'île. — Manacascan SamBirano : Massif du 
‘Lsaratanana, 1 500 m (A. Paulian). 
MapaGascar Est : Vallée du Faraony, Vohilava {R. Catala). 


MapaGascar CENTRE : Fianarantsoa (probablement lambeaux forestiers 
aux environs de Fianarantsoa) {Perrot frères). 


Répartition géographique. — Madagascar. 
Biologie. — Espèce fort mal connue et peu représentée dans les collec- 


tions. On sait seulement que l'exemplaire capturé dans le massif du Tsarata- 
nana par R. PAULIAN l’a été en X-1949. 


Rothia pales (Gray) (fig. 17) 

Agarista Pales Gray, 1832, in E, Gairerru (4), The Animal Kingdom arranged in confor 
mity with its organization by the Baron Cuvier with supplementary additions Lo each order, 
vol. 15, Insecta, vol. 2, pl. 53, fig. 1 et 1 a, p. 782. 

Agarisla Pales, Boisduval; GUÉRIN-MÉNEvILLE, [1833], Iconographie du Règne animal 
de G. Cuvier, tome 2 [pl. Anim. invert.|, Insectes, pl. 83, fig. 1 et 1 a. 





Agarista Pales [Boisduval]; BorspuvaL, 1833, Nouv. Ann. Mus. His. 
Faune ent. Madag. Bourbon et Maurice, Lépid., p. 70, pl. 10, fig. 1 et 2 (5). 





Agarista pales, Boisduval; GuériN-MÉNEVILLE, [1844] (6), Iconographie du Règne 
animal de G. Cuvier, tome II, texte explicatif, Insectes, p. 493 








Agarista Pales, Boisduval; Cnexu et H. Lucas, [18 
nat., Papillons, p. 234, fig. 398. 

Eusemia Pales, Boisdu val Guérin; Wazxer, 1854, List Specim. Lepid. Ins. coll. B. M., 
1, p: 54. 

Agarista Pales Guérin: GUÉ 
11, annexe F, Lépid., p. 29. 


lin Cnexv, Encyclop. d'Hist. 





K, 1865, in A. Vixson, Voy. à Madag. au cour. de Radama 





Eusemia Pales, Boisduval, in Guérin; Borspuvaz, 1874, Rev. Mag. Zool., (3) 2, p. 100. 





() A propos de « The Animal Kingdom » dE. Grirrirn, À. PERGHERON (1837 : 150) 
écrit : « C’est une édition anglaise du Règne animal de Cuvier, où l'on a ajouté pêle-mêle tout 
ce qu'on a trouvé y ayant rapport. Les planches sont traitées de même; on a calqué d’abord 
celles de l'Iconographie de M. Guérin, et l'on a ajouté ensuite tout ce qui a tombé sous la 
main ». 








(6) BorspuvaL, dans sa « Faune » de 1833, cite la planche de l'Iconographie de GUÉRIN- 








(6) Concernant une espèce de RamBuR, GUÉRIN-MÉNE 
cription n'a pas encore paru (décembre 1843) ». 


écrit page 384 : «.… sa des 


Source 





: MNHN, Paris 
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, Trans. Linn. Soc. London, (2) 1, 





Rothia pales Boisduval, in Guérin; Wesrwoop, 18 
Zool., part IV, p. 204, n° 1 


nl; Burier, 1879, Ann. Mag. Nal. Hist., (5) 4, p. 235. 





Rothia pales | 

Eusemia Pales Boisduval; P. Magizze, 1880, Ann. Soc. ent. France, (5) 9, année 1879, 
p. 308. 

Rothia Pales Boisduval in Guérin; SAALMÜLLER, 1884, Lepid. v. Madag., 1, p. 139, n° 2 
, À syn. Cat. Lepid. Heter. (Moths), 1, p. 25, n°8. 
cat. Lepid. Phal. B. M., 3, p. 582, n° 100, fi 








Anaphela Pales, Guérin; KinBy, 189 
g. 249 





Rothia pales [Guérin]; Hampsox, 1901, 


Rothia pales Guérin; SrnaxD, 1912, in Chr. Aurivicrius et H. WaGnEr, Lepid. Cat., 





pars 5, p. 19. 


JonDax, 1913, in A. Serrz, Gross-Schmett. d. Erde, 15, p.9, pl. 3b 





Rothia pales Guérin: 





17, dessus et dessous de Rofhia pales (Gray), ? (d'après BoiSDUvAL) 





Type. — pales Boisduval. Holotype : 1 2, « Madagascar » (ex coll. Bois- 
duval, ex coll. Ch. Oberthür, British Museum of Natural History) (7). 





Description. — 4. Tête et thorax noirs, avec quelques points blancs. 
Abdomen dorsalement noir, ainsi que les quatre derniers segments ventrale- 
ment; un fin liseré jaune orangé au bord postérieur des segments; parties pro- 
ximale et latérale du dessous jaune orangé; touffe anale noire, avec quelques 








poils terminaux jaune orangé. 


Ailes antérieures relativement allongées, étroites et à termen oblique. 
D'un noir obseur, avec quelques atomes bleu métallique. Un point blanc au 
Liers distal de la cellule. Bande postmédiane blanche allant du dessous de la 


(7) Le nom de pales a été attribué, suivant les publications, à GUÉRIN-MÉNEVILLE, à 
BolsDu aux deux à la fois ou, comme ici, à Gray. Il semble bien que l’exemplaire support 
du nom, quel que soit l'auteur considéré, soit celui de la collection du Dr. Borspuvar, étiqueté : 


Agarisla Pales Boisduval 











Source : MNHN, Paris 
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sous-costale à la nervure 2; elle est décomposée par les nervures, finement 
foncées, en cinq taches allongées et un peu saupoudrées de noirâtre sauf la 
première. Franges concolores, blanches à l'apex de l’aile. 





Ailes postérieures noires, avec une grande tache discale plus où moins 
arrondie bleu métallique; cette tache se prolonge dans le pli anal où elle forme 
parfois une tache allongée séparée. Franges comme aux ailes antérieures. 

Dessous des ailes antérieures à base ochracé avec les dessins blancs bien 
plus nets. 

Dessous des ailes postérieures avec la partie proximale d’un jaune d’ocre 
orangé vif. Bande marginale noire arrivant jusqu’au tiers proximal de la côte 
et se dirigeant de là obliquement vers le termen; concave dans les intervalles II 
à IV, cette bande se rétrécit vers le tornus qu'elle atteint en pointe. 





Longueur de la côte des ailes antérieures : 27-29 mm. 





. 18, armure génitale $ de Rohia pales (Gray). 





Armure génitale (fig. 18). — Uneus légèrement plus long que la valve, à 
courbure relativement peu prononcée et à pilosité abondante. Tube anal aussi 
long que les deux tiers de l’uncus, bien sclérifié et un peu élargi distalement. 
Valve à base plutôt large et à partie distale élargie en hachette; pli du sacculus 
également large, ne se rétrécissant que peu distalement, atteignant les quatre 





Source : 


MNHN, Paris 
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cinquièmes du sacculus et terminé par une harpe très courte, en forme de fau- 
cille. Édéage ne mesurant en longueur que la moitié du tube anal, droit et se 
terminant par un processus de moitié plus long que l’édéage, très grèle, placé 
à 80° par rapport au corps de l’édéage, faiblement recourbé et inerme. Fulture 
inférieure étirée distalement. Saccus très bref et arrondi. 








9. Avec les ailes antérieures plus courtes, plus larges et plus arrondies 
que chez le mâle. 


Distribution dans l'île. MapaGascar Esr : Maroantsetra (coll. 
Brit, Mus., N.H.). — Lac Alaotra, Imerimandrosa (id.). — Fénérive (Perrot 
frères). — Route d’Anosibe, Ampitameloka, 840 m (P. Griveaud). — Forêt 
d'Isaka, au Nord de Fort-Dauphin (coll. Muséum, Pari 











Mapacascar CENTRE : Environs de Tananarive (J. Goudot, BoiSDUvAL, 


1874, L c.). 





Répartition géographique. — Madagascar. 


Biologie. — Espèce de la pluvisilva encore mal connue, récoltée de 
façon certaine en XII. 





dessous de Rothia distigma (P. Mabille), $. 





Fig. 19, dessu 


Rothia distigma (P. Mabille) (fig. 19) 


Ayarista distigma Mabille, 1898, Ann. Soc. ent. France, 66, année 1897, p. 21 
Rothia distigma |P. Mabille]|; Hampsox, 1901, Cat. Lepid. Phal. B. M., 3, p. 
pl LI, fig. 12. 
Rothia distigma Mabille; 
at., pars 5, p. 19 








9, ne 93, 


AuiviLLius et H. Wacner, Lepid. 





SrranD, 1912, in Chr. 











Rothia distigma Mabille; Jorpan, 1913, in À. S de, 15, p. 8, 


fig. 3 a. 


rz, Gross-Schmett. d. E 








FLETcuEr, 1968, Bull. Br. Mus. nat. Hist. 





A garista distigma [P. Mabille]; Vitre et D. 
(Ent.), 21 (8), p. 416 (type non trouvé). 





Source : MNHN, Paris 
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Fig. 20, armure génitale 3 de Rothia distigma (P. Mabille). 


Type. — Madagascar Nord, Diégo-Suarez (Ch. Alluaud) (type : 1 © 
vue par Hawpsox (1901, L. c.), probablement aujourd’hui disparu). 


Description. — 4%. Palpes labiaux, tête et thorax noirs, tachetés de 
blanc. Abdomen noir à fins cercles et larges taches latérales jaune orangé; 
touffe anale noire, terminée de jaune orangé. Dessous de cette dernière couleur. 


Ailes antérieures plus allongées et à termen plus oblique que chez les espèces 
voisines. Quelques poussières d’un bleu argenté entre la côte et la nervure sous- 
costale dans la partie proximale de l’aile. Un point blanc bleuâtre sur la média 
dans la cellule un peu après la base de cette dernière. Des traces d’un point 
semblable dans la moitié distale de la cellule, juste en dessous de son bord 
antérieur. Une rangée postmédiane de taches allongées blanc bleuâtre dans les 
intervalles III à VI et une tache en saupoudré dans l'intervalle 11; les taches 
des intervalles III et IV sont les plus grandes et toutes, sauf celle de l’inter- 
valle VI, sont légèrement saupoudrées de noir. Franges plus ou moins blanches 
à l’apex. 

Ailes postérieures noires portant une large macule discale d’un bleu ver- 
dâtre métallique, placée entre la sous-costale et les nervures 1. Cette tache 


Source 


: MNHN, Paris 
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est coupée droit intérieurement, arrondie costalement, droite postérieurement 
et arrondie extérieurement; sa portion distale est un peu saupoudrée de noir. 
Franges concolores, avec un peu de blanc à l’apex de la côte. 


Dessous des ailes antérieures à base jaune orangé et à tache de l’inter- 
valle I bien nette. 





Dessous des ailes postérieures brique orangé, avec une bande marginale 
noire. Cette dernière occupe les trois quarts de la côte, puis va obliquement 
jusqu’à la nervure 4 où elle est arrondie en dedans; elle atteint l'angle abdomi- 
nal après avoir formé un saillant entre les nervures 1 et 2. Franges concolores, 
blanches à l'apex de l'aile. 

Longueur de la côte des ailes antérieures : 31-33 mm. 

Armure génitale (fig. 20). — Uncus relativement long, mesurant environ 
les trois cinquièmes de la longueur de la côte, et à pilosité très abondante. 
Tube anal large. Valve nettement élargie aux deux tiers distaux; pli du sacculus 
aussi large que la moitié de la valve; harpe droite, plutôt robuste, portant 
une pilosité dans les deux tiers proximaux, ensuite formant un court crochet. 
Édéage légèrement arqué; processus comme celui de Ar. simyra, mais démuni 
de denticulations. 

9. Ailes antérieures plus courtes et plus larges que chez le mâle, à termen 
moins oblique et à taches postmédianes plus nettes. 


27-29 mm. 





Longueur de la côte des ailes antérieures 


Distribution dans l'ile —— Manacascar Norp : Diégo-Suarez 
(Ch. Alluaud, G. Melou). — Montagne d’Ambre (Meade-Waldo). — Joftre- 
ville (E. Drouhard). — Joftreville, camp d’Ambre (M. E. Fountaine). — Vohé- 
mar (sans indication de récolteur). 


MapaGascar OuEsr : Morondava (J. T. Last). 





Répartition géographique. — Madagascar. 


Biologie. — Espèce du Nord de la Grande Ile récoltée en IT et V, 
atteignant l'Ouest. 


Rothia watersii (Butler) (fig. 21) 


Eusemia Watersii Butler, 1884, Ann. Mag. Nal. Hist., (5) 14, p. 409. 
ï, Butler; KimBy, 1892, A. syn. Cat. Lepid. Heter. (Moths), 1, p.24, n°1. 


Rothia vatersi [Butler]; Hampsow, 1901, Cat. Lepid. Phal. B. M. 3, p. 578, n° 89, pl. LIL, 
fig. 6. 





Anaphela Waters 





Rothia Watersi Butler; SrranD, 1912, in Chr. AumviLuius et H. Wac: 
pars 5, p. 20. 





k, Lepid. Cat., 





Rothia watersi Butler; JorpaN, 1913, in À. Serrz, G hmett. d. 





ss-S £rde, 15, p. 8, pl. 3 €. 


Anaphela fianarantsoa Ch. Oberthür, 1911, Ann. Soc. ent. France, 79, année 1910, p. 471, 
pl. 16, fig. 5 (n. syn.) 


Source : MNHN, Paris 
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Rothia fianarantsoa Oberthür; Jorpan, 1913, in A 
p. 10. 


77, Gross-Schmett, d, Erde, 15, 


Rothia fianarantsoa [Ch. Oberthür|; Hampson, 1920, Cat. Lepid. P 
p. 566, n° 89 8. 





al. B. M, suppl. 2, 


Rothia Watersi, Butler, var. lutescens Ch. Oberthür, L- 1916, Et. Lépid. comp., 11 (texte), 
247, n° 101. — Rothia -Watersi-lutescens 3, IV - 1916, id., 11 (pl), p. 42, pl CCCLXX, 
fig. 3 090. 

Rothia vatersi, var. 
2, p. 565, n° 89 











lutescens Oberthür; Hampson, 1920, Cat. Lepid. Phal. B. M., suppl 





Rothia watersi Butler lutescens Oberthür; Gaëbr, 1934 in A. Serrz, Gross-Schmett. d. 
Erde, 15, p. 26. 


Type. — walersii 
Butler, Holotype : 1 4, 
Madagascar Centre, « Bet- 
sileo country » (T. Waters) 
(British Museum of Natu- 
ral History). 





fianarantsoa Ch. Ober- 
thür. Holotype : 1 ©. 
Madagascar Centre, Fiana- 
rantsoa, 2° semestre 1892 
(Perrot frères) (genitalia, 
Noctuidae Brit. Mus. slide 
n° 8330) (ex coll. Ch. 
Oberthür, British Museum Fig. 21, Rothia watersii (Butler), &. 
of Natural History). 

walersi var. lulescens Ch. Oberthür. Lectotype : 1 4, Madagascar Centre, 
Fianarantsoa, 2° semestre 1892 (Perrot frères) (ex coll. Ch. Oberthür, British 
Museum of Natural History). 








Description. — 4. ‘Tête et palpes labiaux noirs, premier et second 
articles de ces derniers montrant une tache blanche. Deux taches blanches sur 
le dessus de la tête. Veux bordés dorsalement de blanc. Thorax noir, avec les 
patagia et les tegulae tachés de blanc. Abdomen jaune orangé avec le premier 
segment et la partie proximale des segments suivants noirs; touffe anale noire. 
Chez certains exemplaires, l'abdomen est dorsalement noir avec les segments 
seulement liserés de jaune orangé, cette couleur s'élargissant latéralement. 
Dessous du corps et pilosité des pattes jaune orangé; ces dernières noires avec 
les articles des tarses jaune orangé en dessous. 











Ailes antérieures noires avec une bande oblique jaune pâle débutant au 
milieu de l'aile, juste sous la côte, et se terminant un peu avant le tornus, 
large de 2-2,5 mm au plus et se rétrécissant progressivement; son contour est 
un peu irrégulier proximalement et elle forme distalement une petite dent dans 


l'intervalle IV. Franges noires, mais blanches à l’apex. 











Source : MNHN, Paris 
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Ailes postérieures rouge orangé, avec la base et une bande externe noires; 
cette dernière est antérieurement très large, atteignant le milieu de la côte, et 
devient plus étroite vers l’angle abdominal. Région anale et partie proximale 
de l'aile d’un orangé plus jaunâtre. Franges noires devenant blanches dans la 
partie apicale. Parfois, ces ailes sont d’un jaune orangé; les cercles jaune orangé 
de l'abdomen sont alors plus larges (morphe lutescens). On notera ici qu'il 
existe tous les passages entre le rouge orangé de la morphe nominative et le 
jaune orangé de la morphe lufescens. 

Dessous des ailes antérieures comme le dessus, mais avec la bande oblique 
et transversale d’un blanc pur. 

Dessous des ailes postérieures comme le dessus, avec toute la partie pro- 
ximale de l'aile jaune orangé. 

Longueur de la côte des ailes antérieures : 20-25 mm. 





Fig. 22, armure génitale 4 de Rofhia watersii (Butler). 


Armure génitale (fig. 22). — Très voisine de celle de R. simyra. L'uncus 
est un peu plus robuste et la pilosité plus abondante. À la valve, la harpe est 
également légèrement plus robuste mais moins arquée. Processus de l'édéage 
démuni de denticulations. 

9. Semblable au mâle, mais le dessus de l'abdomen est plus jaune orangé 
et la bande noire des ailes postérieures occupe toute la côte. 

Longueur de la côte des ailes antérieures : 22 mm. 


Source : MNHN, Paris 
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Fig. 23, structure génitale © de Rothia watersii (Butler) (holotype d'Anaphela fiana- 


rantsoa Ch. Oberthür). 





Structure génilale- (fig. 23). — Papilles anales allongées, à pilosité abon- 
dante et longue. Apophyses postérieures un peu plus longues que les papilles 
anales, mais un peu plus courtes que les apophyses antérieures. Stérigme lar- 
gement membraneuse en son milieu et élargie en demi-lune rostralement. 
Ductus bursae long et devenant plus grêle dans sa partie terminale. Bourse 
copulatrice relativement très peu développée. 











Distribution dans l'île. — Mapa AR Esr : Baie d'Antongil, 
presqu'île Masoala, Hiaraka, 1 000 m (P. Griveaud, A. Peyrieras et P. Viette). 
— Lac Alaotra (coll. B.M., N.H.). — Nouvelle route de Beparasy, km 25, 800 m 
(G. Dujardin Delacour et R. Viossat). — Route d'Anosibe { G. Dujardin Dela- 
cour et R. Viossat). — Route de Lakato, km 15, Ankasoka, 1 100 m {G. Dujar- 
din Delacour et R. Viossat). — 60 km à l'Ouest de Mahanoro, Ambinanindrano 
(G. K. Kestell-Cornish). — Vohilava, vallée du Faraony (R. Catala). 





MADAGASCAR CE: : La Mandraka, 1 200 m (R. Vieu, B. Turlin). — 
Pays Betsileo (T. Waters). — Fianarantsoa (probablement lambeaux forestiers 
aux environs de Fianarantsoa) (Perrot frères). 





Répartition géographique. — Madagascar. 


Biologie. — Espèce de la pluvisilva de moyenne altitude récoltée en 
ACL IL AU, 


Source 


: MNHN, Paris 


38 S$.G. KIRIAKOFF ET P. VIETTE 


Rothia holli (Ch. Oberthür) (fig. 24) 


Anaphela Holli Ch. Oberthür, 1909, Et. Lépid. comp., 3, p.96, pL X, fig. 1. 








Rothia Holli Ob 
pars 5, p. 19. 


thür; SrraxD, 1912, in Chr. Aumivicuius et H. WaGxer, Lepid. Cat., 





Rothia holli Oberthür; Jonpaw, 1913, in A. Serrz, Gross-Sehmett. d. 
pl. 5 a 


rde, 15, p. 10, 





Anaphela Holli Ch. Oberthür: Ch. Osenruër, 1916, El. Lépid. comp., 11, p. 247. 


Rothia holli [Ch. Oberthür|; Hawpsox, 1920, Cat. Lepid. Phal. B. M., suppl. 2, p. 566, 
n° 89 a. 


Type. — Holotype : 1 5%, 

Madagascar Centre, Fianarantsoa, 

/ 2% semestre 1892 (Perrot frères) 
# (genitalia, Noctuidae Brit. Mus. 
slide n° 8 520) (ex coll. Ch. Ober- 
thür, British Museum of Natural 











History). 
£ 3 
2 
d Description. - 3. Dessus 
de la tête et du thorax noirs et 
Fig. 24, dessus el dessous de Rofhia holli marqués de blanc comme chez | 
Oberthür), S (d’après Ch. OBERTHÜR). espèces voisines. Tegulae avec une 





tache médiane blanche. Dessous et 
pilosité des pattes d’un jaune orangé ; tarses noirs. 


Ailes antérieures d'un noir chocolat, avec la partie proximale de la côte 
bleu argenté ainsi qu’une ligne interrompue à l'extrémité de la cellule, la base 
de l'aile sous cette dernière, une ligne coudée avant le milieu du dorsum et une 
tache avant le tornus. Les dessins suivants sont blanc jaunâtre : deux petites 
taches triangulaires dans la cellule (la proximale à sommet dirigé vers la côte, 
la distale vers le dorsum) et une bande oblique postmédiane débutant sous la 
côte et allant jusqu’à la nervure 2. Franges brun noirâtre. 





Ailes postérieures avec la base noirâtre se prolongeant en une ligne avant 
le bord abdominal. Pilosité anale orangée. Reste de l'aile d’un rouge orangé 
profond, sauf une bande terminale noir chocolat, qui occupe toute la côte, se 
prolonge régulièrement jusqu’à l'angle anal et émet une légère saillie sur la 
nervure 2. Franges comme aux ailes antérieures. 





Dessous des deux paires d'ailes avec la partie proximale jaune orangé. 
Aux ailes antérieures, le bleu argenté du dessus manque. 


Longueur de la côte des ailes antérieures : 17 mm. 





Source : MNHN, Paris 
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armure génitale $ et pénis de Rothia holli (Ch. Oberthür) (holotype). 








Armure génitale (fig. 25). — Uncus un peu plus long que la valve, réguliè- 
rement arqué et à pilosité plutôt courte. Tube anal aussi long que la côte de la 
valve, assez large (surtout distalement) et sclérifié. Pilosité du vinculum peu 
fournie et courte. Valve avec la harpe un peu plus courte et grèle que chez 
R. cruenta. Édéage comme chez cette espèce, mais à courbure médiane plus 
prononcée et à partie terminale plus robuste. Fulture inférieure élargie dista- 
lement. Saccus court el arrondi. 








2. Elle nous est inconnue. 





Distribution dans l'île. — On ne connaît que le seul exemplaire 
holotype. 

Répartition géographique. — Madagascar. 

Biologie. — Espèce pratiquement inconnue, capturée dans le domaine 


du Centre. 


Rothia dayremi (Ch. Oberthür) (fig. 26) 


Anaphela Dayremi Ch. Oberthür, 1909, Et. Lépid. comp, 3, p. 96, pl. X, fig. 2 








Rothia Dayremi Oberthür; iNER, Le] 


Cat, pars 5, p. 19. 


SrranD, 1912, in Chr. Aurivintius el H. WA 








Rolhia dayremi Oberthür; Jonnax, 1913, in À Gross-Schmett. 4. Erde, 15, p. 10, 


pl. 5 a ?]. 





Anaphela Dayremi Ch. Oberthar; Ch. Onerruër, 1916, Et. Lépid. comp. 11, p. 247 





Rothia dayremi [Ch. Oberthür]; Hamesox, 1920, Cat. Lepid. Phal. B. M. suppl. 2, p. 567, 
ne 97 a. 


Source : MNHN, Paris 
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Type. — Holotype : 1 4, 
Madagascar Est, Antsianaka, 2 se- 
mestre 1893 (Perrot frères) (geni- 

NT LA talia, Noctuidae Brit. Mus. slide 

S n° 8518) (ex coll. Ch. Oberthür, 
British Museum of Natural History) 


Description. — 4. Dernier 
article des palpes labiaux allongé, 
grêle et nu. Dessus de la tête et du 
thorax noirs, marqués de blanc 

Fig. 26, Rothia dayremi (Ch. Oberthür), d. comme chez les espèces voisines. 

Dessous du thorax noirâtre. Pilo- 

sité des pattes jaune orangé et tarses noirs. Petite touffe à la base de l'abdo- 

men jaune orangé; abdomen noir, à fins liserés jaune orangé devenant plus 

larges latéralement; dessous jaune orangé, sauf à la base, à cercles plus larges 
et d’un gris foncé; touffe anale jaune orangé, mais à base noire. 


Ailes antérieures d’un noir chocolat à dessins blancs, soit : une petite tache 
proximale, deux taches légèrement plus grandes et triangulaires dans la cellule 
(l'une près de la base et l’autre dans le tiers distal) et deux grandes taches plus 
ou moins arrondies formant une rangée oblique (l'une, plus petite, sous-costale, 
l’autre située dans les intervalles II à IV) au tiers distal de l'aile. Franges 
blanches à l’apex et au tornus. 











Fig. 27, armure génitale $ et pénis de Rothia dayremi (Ch. Oberthür) (holotype). 


Source : MNHN, Paris! 
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iles postérieures jaune orangé, avec une large bordure noire, qui occupe 
la moitié distale de la côte et qui va en se rétrécissant de l’apex à l'angle anal; 
étroite sur le bord abdominal, elle s’y élargit pour devenir diffuse dans le tiers 
proximal. Pilosité du bord abdominal jaune orangé. 





Dessous des ailes semblable au dessus, mais d'une teinte chocolat plus 
claire et le disque des ailes antérieures teinté de noir. 


Longueur de la côte des ailes antérieures : 15 mm. 


Armure génitale (fig. 27). — Uncus comme celui de À. simyra, mais à 
pilosité plus abondante. Tube anal relativement plus long que dans l'espèce 
de Wesrwoop et à extrémité non sclérifiée. Valve moins arquée; pli du saccu- 
lus bien plus étroit; harpe très courte et peu arquée. Édéage légèrement plus 
court que l’uncus, en V ouvert; partie distale correspondant au processus des 
espèces voisines, À. pales et R. simyra, avec une double rangée de menus cor- 
nuti; orifice terminal situé à l'extrémité de cette partie grêle. Fulture infé- 
rieure en parallélogramme à bord proximal convexe et à bord terminal échancré. 








9. Elle nous est inconnue. 
Distribution dans l'île. — ManaGascar Esr : Pays Antsianaka 
(Perrot frères). — Route de Lakato, km 15, Ankasoka, 1 130 m (P. Griveaud). 


MapaGascar CENTRE : Andrangoloaka (F. Sikora). — Région de Fiana- 
rantsoa (G. Dujardin Delacour). 





Répartition géographique. — Madagascar. 


Biologie. — Espèce de la pluvisilva de moyenne altitude encore très 
imparfaitement connue et capturée de façon certaine en X et II. 


Rothia vaovao Viette, n. sp. (fig. 28) 


Type. — Holotype : 1 4, 
Madagascar Centre, 8 km au Sud- 
Est d’Anjozorobe, forêt de Vanja- 
manitra, 1380 m, 20/23-X-1966 
(P. Griveaud, J. Vadon et P.Viette) 
(genitalia, prép. P. Viette n° 5 354) 
(Muséum national d'Histoire natu- 
relle, Paris). 


a 






Description. — ‘Tête, pa- 
tagia et tegulae noirs avec des 
taches blanc jaunâtre. Thorax noir. 
Abdomen noir, avec les segments lisérés postérieurement de blanc jaunâtre; 
touffe anale noire, avec des poils jaune orangé. Poitrine et dessous du thorax 
d’un noir plus ou moins mélangé de jaune orangé; dessous de l'abdomen de cette 
dernière couleur, avec des bandes transversales segmentaires noires. 


Fig. 28, Rothia vaovao n. sp., $ (holotype). 





Source : MNHN, Paris 
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Ailes antérieures brun noir, avec quatre taches blanc sale plus où moins 
hyalines : la première est située à la base de la cellule, la seconde au niveau du 
disque et les deux dernières sont postdiscales, l'une au-dessus de l’autre, plus 
ou moins contiguës et l’antérieure plus petite que la postérieure. Franges 
concolores. 

Ailes postérieures rouge orangé, avec une bande marginale et la base de 
l'aile brun noir. Au niveau du pli, une bandelette brun noir, allant en s'amin- 
ant vers l'extérieur (ce caractère distingue nettement R. vaovao de R. dayremi, 
où cette bandelette est absente). La couleur rouge orangé (et non jaune orangé 
comme dans l'espèce de Ch. Oserraür) est plus pâle dans l'aire costale et 
postérieurement à M 3. Franges concolores. 


De: 
terne. 








sous des ailes comme le dessus, mais plus pâle, plus grisâtre et plus 


Longueur de la côte des ailes antérieures : 14-15 mm. 





Fig. 29, armure génitale $ de Rofhia vaovao n. sp. (holotype). 


Armure génitale (fig. 29). — Uncus légèrement plus long que la valve, 
comprimé, faiblement courbé, sauf vers la base et l'extrémité. Tube anal plus 
court que l’uncus, relativement large et un peu évasé apicalement. Valve 
légèrement rétrécie avant le milieu; côte distinctement concave dans sa moitié 
proximale et ensuite à peu près droite; apex arrondi; sacculus faiblement 


Source : MNHN, Paris ! 
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convexe avec une nette saillie après le milieu; pli du sacculus proximalement 
large, se rétrécissant ensuite, dépassant de peu le milieu de la valve et se termi- 
nant par une harpe relativement petite, grêle et arquée. Édéage à peu près 
aussi long que la côte, grêle (sauf sa partie proximale qui est élargie en cuiller) 
et arqué (sauf le quart distal qui est presque droit). Fulture inférieure en paral- 
lélogramme à bordure renforcée. Saccus très court et arrondi. 


9. Elle nous est inconnue. 


Distribution dans l'île. — MapaGascar SamBIRANO : Base de la 
montagne Tsaratanana (C. Lamberton) (1 $, paratype, British Museum of 
Natural History). 


MapaGascar CENTRE : 8 km au Sud-Est d’Anjozorobe, forèt de Vanja- 
manitra, 1 380 m (P. Griveaud, J. Vadon et P. Viette) (1 3, holotype). 





Répartition géographique. — Madagascar. 


Biologie. — Espèce de la pluvisilva fort mal connue. L'exemplaire de 
la forêt de Vanjamanitra a été récolté en X. 





Rothia agrius (Herrich-Schäffer) 





mme il est indiqué plus loin, l'exemplaire de cette espèce figuré et nommé 
par HERRICH-SCHà r fut capturé par J. Goupor, donc fort vraisemblable- 
ment sur la côte Est de la Grande Ile (Vrerre, 1963 : 7). 


Rothia simplex W. Rothschild, connu de Morondava (côte Ouest), doit 
être morphologiquement considéré comme un synonyme spécifique d'A garista 
agrius Herrich-Schäffer. 





Cependant, étant donné les quelques différences trouvées dans la colora- 
tion des ailes de ces deux taxa, on peut penser, comme c’est fort souvent le cas, 
qu'il existe deux sous-espèces : l'une appartenant à la pluvisilva des domaines 
de l'Est et du Centre, l’autre aux formations caducifoliées du domaine de 
l'Ouest. La première sera nommée Rofhia agrius agrius et la seconde Rothia 
agrius simple. 











Rothia agrius agrius (Herrich-Schäffer) (fig. 30 et 31) 


Agarista agrius Herrich-Schäffer, [1853], Sammlung neuer oder wenig bekannter aussereu- 
cher Schmetterlinge, Heterocera ,fig. 33, p. 13 (sous le nom agreus), 1858, p. 71 et p. 78. 






Agaristus Agrius Boisduval Her 
ins. coll. B. M., 7, p. 1 586. 





ch-Schæfter; Wazker, 1856, List Specim. Lepid. 


Agarista Agrius, Herrich-Schäfter; G 
couronn. de Radama II, annexe F, Lépid 
Eusemia 
(3) 2, p. 97. 
Rothia agrius Boisduval, in Herri 
London, (2) 1, Zool., part IV, p. 204, n° 3. 





in A. Vinson, Voy. à Madag. au 








Agrius, Boisduval in He: r; Boispuvai, 1874, Rev. Mag. Zool., 





chäffer; Wesrwoon, 1877, Trans. Linn. Soc. 


Source : MNHN, Paris 
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Eusemia agrius Herrieh-Schäfler; Burcer, 1878, Cisl. Ent., pars 19, p. 297. 
jusemia agrius Herrich-Schäfer; Buruer, 1879, Ann. Mag. Nat. Hisl., (5) 4, p. 235. 

Eusemia Agrius Herrich-Sehäffer; P. Marx, 1880, Ann. Soc. ent. France, (5) 9, année 
1879, p. 308. 
semia À 
naphela Agrius, Her 
1, p. 25, n° 7. 

Rothia agrius [Herrich-Schäffer 

Rothia agrius Herrich-Schäffer; SrnanD, 1912, in Chr. À 
Lepid. Cat., pars 5, p. 18. 

Rothia agrius Herrich-Schäfer; Jonnan, 1913, in À. S 
p.9, pig 

Type. — Holotype : 1 4, Madagascar (ex coll. Boisduval, ex coll. Ch. 
Oberthür, British Museum of Natural History). « Prise par feu Goudot à Mada- 
gascar. — Coll. Bdv. Nous l’avons prêtée à M. Herrich-Shæffer, qui en a 
donné une excellente figure » (Borspuvar, 1874, L c.). 





aazuüLLer, 1884, Lepid. v. Madag,, 1, p. 139, n° 315. 
KinBy, 1802, A syn. Cat. Lepid. Heter. (Moths), 













Hawpson, 1901, Cat. Lepid. Phal. B. M., 3, p. 581, n° 96. 
vizuius et H. WAGNER, 





rrz, Gross-Schmett. d. Erde, 15, 





30 31 
Fig. 30 et 31, Rothia agrius agrius (Herrich-Schäfer). — 30, d. — 31, ®. 





Description. — 4. Dessus de la tête et du thorax noirs et marqués de 
blanc. Abdomen noir, finement cerclé de jaune orangé, cette couleur s’élargis- 
sant latéralement. Dessous jaune orangé, sauf le pénultième segment et la touffe 
anale. 

Ailes antérieures noires, avec une bande médiane à contour irrégulier 
devenant blanc jaunâtre, blanche vers le tornus, ne dépassant pas 3 mm de 
arrêter sur la nervure 1 un peu 





largeur et commençant juste sous la côte pour s 
avant le tornus. Franges blanches à l'apex. 





Ailes postérieures noires, avec une large tache discale d’un jaune pâle 
atteignant le bord abdominal, costalement arrondie et à contours proximal et 
z diffus. Franges finement blanches à l’apex. 








‘ssous des ailes antérieures comme le dessus. 


Source : MNHN, Paris 
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Dessous des ailes postérieures avec une tache claire atteignant la base de 
l'aile. La teinte sombre du dessus est visible par transparence. 


Longueur de la côte des ailes antérieures : 27-28 mm. 





Fig. 32, armure génitale 3 de Rothia agrius agrius (Herrich-Schäfer). 


Armure génitale (fig. 32). — Uncus de longueur sensiblement égale à celle 
de la valve, assez régulièrement arqué, à pilosité courte mais abondante. Tube 
anal aussi long que la moitié de l'uneus, légèrement plus large à sa base. Pli du 
vinculum large, à pilosité très dense, mais de longueur moyenne. Valve plutôt 
large, à côte et sacculus dans l'ensemble parallèles, la côte concave et le sacculus 
convexe; apex arrondi; pli du suceulus très large et ovale; harpe placée vers le 
deuxième tiers du succulus, courte, à partie proximale extrêmement large, à 
partie distale coudée à angle droit et grêle. Édéage un peu plus court que 
l'uncus, plutôt grèle et coudé à angle droit aux deux tiers; la partie terminale 
est étirée distalement et garnie de minuscules épines. Fulture inférieure étirée 
en longueur et à bords latéraux un peu concaves. Saccus très court et arrondi. 


9. Abdomen jaune à cercles noirs bien développés, chaque cercle est dorsa- 
lement élargi en une petite tache. 


Source 


: MNHN, Paris 
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Ailes plus larges que chez le mâle et à termen moins oblique. Dessins clairs 
également plus blancs. 








Distribution dans l'île. —— Mapacascar Esr : Mandritsara (C. Lam- 
berton). — Fito (R. Decary). — 50 km à l'Ouest de Mahanoro, Ambinanin- 
drano (G. K. Keslell-Cornish). — Environs de Moramanga, nouvelle route de 
Bepa km 25, 800 m (G. Dujardin Delacour et R. Viossat). 





MapaGascar CenrRe : La Mandraka, 1200 m (B. Turlin). 
Répartition géographique. — Madagascar Est et Centre. 


Biologie. —— Sous-espèce de la pluvisilva capturée de façon certaine 
en XII et I. 








3, dessus et dessous de Rothia agrius simplez W. Rothschild, & 
(d'après W. Rorn-scnrLD). 


Fig. : 





Rothia agrius simplex W. Rothschild (fig. 33) 


Rothia simplex W. Rothschild, in W. RornsciLp et JORDAN, 1896, Novit. Zool., 3, p. 44, 
n° 19, pl. XIV, fig. 18. 

Rothia simplex Rothschild; Hawpson, 1901, Cat. Lepid. Phal. B. M., 
synonyme d’Agarisla pedasus Herrich-Schäter) 

[Rothia] simplex Rothschild; Srraxv, 1912, ên Chr. AumviLLrus et H. WaGxer, Lepid 
Cat., pars 5, p. 19 (id.). 

Rothia simplex Rothschild; Jonbax, 1913, in A. Set 
pl. 3 b. 





; p. 581 (comme 


Gross-Schmett. d. Erde, 15, p. 9, 





Type. — Lectotype : 1 9, Madagascar Ouest, Morondava (J. T. Last) 
(genitalia, Noctuidae Brit. Mus. slide n° 8 513) (ex coll. Tring Museum, British 
Museum of Natural History). 


Description. — 4. Inconnu. 


Source : MNHN, Paris 
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? Alors que les dessins des ailes sont d’un blanc pratiquement pur chez 


les femelles de R. a. agrius, ils sont ici d’un blanc jaunâtre comme chez les 
mâles de la sous-espèce nominative. 


Dessins noirs abdominaux très réduits et presque absents. 


Longueur de la côte des ailes antérieures 





: 30 mm. 





Fig. 34, structure génitale 





le Rothia agrius simplex W. Rothschild (lectotype). 


Structure génitale (fig. 34). — Papilles anales allongées. Apophyses grêles, 
les deux paires de longueur sensiblement égale, dépassant de peu celle des 
papilles anales. Plaque sternale médialement interrompue. Antrum bursae 
encadré par une bande sclérifiée et étiré en plaque dans sa partie proximale. 
Bourse copulatrice de faible dimension, étroite et sans signum. 





Source : MNHN, Paris 
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Distribution dans l'île. —— On ne connaît que les exemplaires 
capturés par J. T. Lasr à Morondava (ou dans la région). 


scar Ouest. 





Répartition géographique. — Madag: 


formations caducifoliées. 





Biologie. — Sous-espèce d 





g. 35, Rothia pedasus (Herrich-Schäfier), $. 


Rothia pedasus (Herrich-Schäffer) (fig. 35) 





Agarista_ ped Herrich-Schäfer, [1853], Sammlung neuer oder wenig bekannter 
aussereuropäischer Schmetterlinge, Heterocera, fig. 32, 1858, p. 71 et p. 78. 

Agarista Pedasus Boisduval Herrich-Schæfter; Wazxer, 1856, List Specim. Lepid. Ins. 
coll. B.M., 7, p. 1 586. 





Agarista Pedasus, Herrich-Schäfïer; GUÉN 
couronn. de Radama II, annexe F, Lépid., p. 29. 





1865, in A. VINsoN, Voy. 





à Madag. au 





Eusemia Pedasus, Boisduval in Herr 
2, p. 98. 





chæfter; BorspuvaL., 1874, Rev. Mag. Zool., (3) 


Rothia pedasus Boisduval, in Herrich-Schäfier; W 
London, (2) 1, Zool., part IV, p. 204, n° 4. 





ssrwoon, 1877, Trans. Linn. Soc. 


[Eusemia] pedasus Herr 





ch-Schäffer; Burer, 1879, Ann. Mag. Nal. Hist., (5) 4, p. 2 
Eusemia Pedasus Herrich-Schäffer; P. Masrt 
année 1879, p. 309. 








s, 1880, Ann. Soc. ent. France, (4) 9, 


Eusemia Pedasus He: 
ne 316. 





Schäffer; SaALMÜLL 





m, 1884, Lepid. v. Madag., 1, p. 139, 





Anaphela Pedasus, Heri 
1, p. 25, n° 5. 


ch-Schäfrei 





Kinsy, 1892, A syn. Cat. Lepid. Heter. (Moths), 





Rothia pedasus |Herrich-Schäffer]; Hampsox, 1901, Cat. Lepid. Phal. B.M., 3, p. 581, 
n° 97. 





Rothia pedasus Herrich- 
Lepid. Cat., pars 5, p. 19. 





äffer; SrranD, 1912, in Chr. Auriviccius et H. WAGNER, 


Rothia pedasus Herrich-Schäffer; JorDAN, 1913, in A. Serrz, Gro 
p. 9, pl. 5 a 





Schmett. d. Erde, 








Source : MNHN, Paris 
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Type. — Holotype : 1 4 (et non 1 ?, comme BorspuvaL., 1874, l'indique), 
Madagascar (ex coll. Boisduval, ex coll. Ch. Oberthür, British Museum of 
Natural History). Exemplaire soumis à HerricH-ScHirrer et probablement 
récolté par J. Goupor sur la côte Est de la Grande Ile au Nord de Tamatave, 








Fig. 36, armure génitale 3 de Rothia pedasus (Herrich-Schäfrer). 


Description. — Tête et dessus du thorax noirs, tachetés de blanc. 
Abdomen noir; touffe proximale jaune orangé; segments finement liserés de 
jaune orangé pâle et saupoudrés de cette même couleur, sauf ceux de la base 
et du milieu; parties latérales et dessous jaune orangé clair, avec une rangée 
de points noirs dans la moitié proximale; touffe anale jaune orangé, mais 
noire à sa base. 


Ailes antérieures brun noir, marquées de blanc comme suit : un point à 
la base de l'aile; bord antérieur de la cellule avec un point allongé subbasal et 
une tache un peu plus grande, ovale-subcarrée, plus distale; une bande post- 
médiane transversalement oblique, allant de la sous-costale à la nervure 2, 


Source : MNHN, Paris 
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étroite costalement et s’élargissant vers le dorsum, à bord interne plus ou 
moins droit et à bord externe ondulé, sa plus grande largeur est de 4 mm envi- 
ron. Franges blanches à l’apex de l'aile. 








Ailes postérieures brunes à l'extrême base, puis blanc jaunâtre avec une 
bande marginale brune large; cette bande atteint la base de la côte, en y lais- 
sant une tache blanc jaunâtre, et l'angle abdominal; sa plus grande largeur est 
de 11 mm environ. Franges blanches à l’apex de l'aire costale. 

Dessous des ailes antérieures avec la base jaune orangé et les deux taches 
cellulaires reliées entre elles. 





Dessous des ailes postérieures jaune orangé à la base, sans trace de couleur 


brune. 





Longueur de la côte des ailes antérieures : 25-28 mm. 





Armure génitale & (fig. 36). — Uneus robuste, dépassant la côte de la valve 
de trois dixièmes et à pilosité extrêmement abondante. Tube anal relativement 
très court. Valve rappelant à peu près celle de R. simyra, mais avec l'apex 
plus aigu; harpe assez peu développée et peu arquée. Processus de l’édéage 
environ aussi long que le corps de l'édéage lui-même, arqué et portant ventra- 
lement quelques indentations dans la partie médiane. Saccus avec une encoche 
médiane. 








Distribution dans l'île. — Mapagascan Esr : District de Maro- 
antsetra, station forestière de Farankaraina, route de Navana, km 16,5, vallée 
d'Antoroka, 100 m (P. Viette). — Tamatave (P. Carié). 

Bien que cette espèce soit l’un des A garistidae malgaches les plus ancienne- 
ment décrits, elle est encore fort mal connue et sa distribution à travers la 
Grande Ile reste à peu près ignorée. 





Répartition géographique. — Madagascar. 





Biologie. — Les exemplaires de Farankaraina ont € capturés en I. 


Rothia metagrius (Butler) (fig. 37) 
Eusemia metagrius Butler, 1880, Ann. Mag. Nat. Hist., (5) 5, p. 339, n° 28. 
; 1884, Lepid. v. Madag., 1, p. 139, n° 317 


Eusemia Melagrius, Butler; Kiny, 1892, A syn. Cat. Lepid. Heter. (Moths), 1, p. 25, 
ne 10 (comme synonyme d’Anaphela Virguneula). 





Eusemia Metagrius Butler; SAALMÜLI 


Eusemia metagrius, Butler; Hampsow, 1901, Cat. Lepid. Phal. B. M., 3, p. 580 (comme 
synonyme de Rothia virguncula). 





[Eusemia] metagrius Butler; SrraxD, 1912, in Chr. AuriviLLius et H. Wacxer, Lepid. 
Cat., pars 5, p. 20 (id.). 
[Eusemia| melagrius Butler; Jorpax, 1913, in A. Serrz, Gross-Schmett. d. Erde, 15, 


p. 9 (id.). 








Type. — Holotype : 1 4, Madagascar Centre, Fianarantsoa (Rev. 
W. Deans Cowan) (British Museum of Natural History). 


Source : MNHN, Paris 
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7, Rothia metagrius (Butler), à! 


Description. — 4. Tète et thorax noirs, avec les mêmes marques blan- 
ches ou blanchâtres que les espèces voisines. Abdomen noir à segment étroite 
ment liserés de jaune orangé; ces liserés s'élargissent latéralement; touffe anale 
noire à tache médiane jaune orangé; dessous de cette même couleur. 








Ailes antérieures noires; base de la côte tachetée de blanc jaunâtre et de 
bleu métallique; une bande étroite et transversalement oblique, blanc jaunâtre, 
commence au milieu de l'aile juste en dessous de la côte et s'étend jusqu'à la 
nervure anale devant le tornus; elle est plus ou moins rectiligne et ses bords 
sont réguliers ne présentant qu'une encoche interne au niveau de l'angle infé- 
rieur de la cellule et une petite dent externe correspondante. Franges blanches 
apicalement. 











Ailes posté 
dimer 


ieures noires, avec une tache transversale blanc jaunâtre, de 
ion variable, arrondie distalement, prolongée et saupoudrée de noir sur 
le pli anal. Franges unicolores, noires. 











Dessous des ailes antérieures à partie proximale jaune orangé et à bande 
transversale plus large que sur le dessus, notamment vers le tornus. 





Dessous des ailes postérieures blanc jaunâtre; extrême base, côte et bord 
anal d’un jaune orangé pâle; partie proximale paraissant grisâlre par transpa- 
rence; bande externe noire largement arrondie et occupant les trois quarts 
environ de la longueur de la côte. 








Longueur de la côte des ailes antérieure: -24 mm. 


Armure génitale (fi 
que la côte de la valv 


38). — Uneus relativement court, à peine plus long 
. Tube anal plutôt large et ne se retrécissant pas vers 
myra. Proces 











sus de 





l'apex. Valve avec la harpe moins arquée que chez R. 
l'édéage sans denticulation. 


?. Elle nous est inconnue. 


Source 


: MNHN, Paris 
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Fig. 38, armure génitale & de Rolhia melagrius (Butler). 
Distribution dans l'île. —— Mapacascar CENTRE : Fianarantsoa 
(W. D. Cowan, Perrot frères). — Environs d'Ambohimahasoa, canton de Tsa- 





rafidy, forêt d’Ankafina, 1 450 m (P. Griveaud). 
Répartition géographique. — Madagascar. 


Biologie. — Espèce semblant propre au pays Betsileo, capturée en 
janvier par P. Gmiveaup et durant le second trimestre par les frères PEnnor. 


Rothia hampsoni Ch. Oberthür (fig. 39) 


Rothia Hampsoni Ch. Oberthür, 1-1916, El. Lépid. comp., 11 (texte), p. 247, n° 102. 
Rothia Hampsont 9, IV-1916, id., 11 (planches), p. 42, pl. GCCLXX, n° 3 09 
; 1920, Cat. Lepid. Phal. B. M., suppl. 





Rothia hampsoni (Ch. Oberthür]|; HAMPSON 
p. 568, n° 97 b. 
Rothia hampsoni Oberthür; 





ae, 1934, in A. Serrz, Gross-Schmett. d. Erde, 15, p. 26. 


Type. — Lectotype : 1 ?, Madagascar Est, Antsianaka, 1° semestre 
1892 (Perrot frères) (ex coll. Ch. Oberthür, British Museum of Natural 
History). 

Description. — ‘Tête et thorax noirs, marqués de blanc comme chez 
les espèces voisines. Abdomen noir dorsalement, jaune orangé latéralement 
et ventralement; touffe anale à base jaune orangé et avec une petite 
tache dorso-terminale blanche. 


Source : MNHN, Paris 
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Ailes antérieures noires, avec 
une bande postmédiane transver- 
salement oblique blanc jaunâtre, yen 
allant de la sous-costale à la nervure ( 
2; cette bande est plus étroite dans 
le tiers antérieur de l’aile et sa plus 
grande largeur est de 2 mm environ. 
Franges concolores. 





Ailes postérieures noires, avec 
une large tache d’un blanc pur ou 
légèrement jaunâtre allant de l’aire 
costale à l’angle abdominal mais laissant une large bordure anale noire. 
Cette bande, à contour légèrement diffus, est échancrée du côté interne et sa 
plus grande largeur est de 7 mm environ. Franges concolores. 


Fig. 39, Rothia hampsoni Ch. Oberthür, $. 


Dessous des deux paires d'ailes avec la partie proximale jaune orangé 
mélangé de noir. Bande des ailes postérieures en ovale irrégulier, nettement 
moins étendue que sur le dessus. 


Longueur de la côte des ailes antérieures : 14-18 mm. 





Source : MNHN, Paris 
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Armure génitale $ (fig. 40). — Diffère comme suit de celle de R. simyra : 
Uneus un peu plus allongé et à pilosité plus abondante. Côte de la valve à peu 
près droite; sacculus tr faiblement convexe dans le tiers proximal, ensuite 
fortement courbé extérieurement et, à nouveau, faiblement convexe dans le 
tiers distal; son pli est plutôt étroit; harpe grêle et régulièrement arquée. Edéage 
relativement très court, ne mesurant que les deux septièmes de la côte environ, 
mais portant un processus très long (trois septièmes de la côte), un peu arqué 
et dirigé dans l’axe de l’édéage. 














Distribution dans l'île. — : Mapacascar Esr : Pays Antsianaka 
(Perrot frères). — Route de Lakato, km 15, Ankasoka, 1 100 m {G. Dujardin 
Delacour et R. Viossat). 

MADAGASGAR 
(P. Griveaud). 











st d’Ambatolampy, Est de Belanitra, 1 400 m 


Répartition géographique. — Madagascar. 


Biologie. — Espèce de la pluvisilva de moyenne altitude capturée en I] 
et LIL. La série récoltée par E. et B. Perror dans le Pays Antsianaka est impor- 
tante. 


Rothia virguncula (P. Mabille) (fig. 42) 


Eusemia virguneula P. Mabille, VI-1879, Bull. Soc. Philomat. Paris, (7) 3, p. 136. 
1880, Ann. Soc. ent. France, (5) 9, année 





Eusemia virguneula P. Mabille; P. Mas 
1879, p. 309. 

Eusemia Virguncula Mabille; SaazüLLer, 1884, Lepid. v. Madag., 1, p. 139, n° 321. 

Anaphela Virguneula, Mabille; Kim, 1892, À syn. Cat. Lepid. Heter (Moths), 1, p. 25, 
no 10. 

Rothia virguneula [P. Mabille]; Hampsox, 1901, Cat. Lepid. Phal. B. M., 3, p. 580, n° 94, 
pl LIL, fig. 7. 

Rothia virguneula Mabille; SrranD, 1912, in Chr. Aumivizuius et H. Wacxen, Lepid. 
Cat., pars 5, p. 20. 

Rothia virguncula Mabille; Jonpan, 1913, in A. Sx 
p. 9, fig. 3 c. 

Eusemia virguneula [P. Mabille|; Vis 
Hist, (Ent.), 21 (8), p. 417 

Rothia Westwoodit Butler, IX-1879, Ann. Mag. Nat. Hist., (5) 4, p. 235, n° 20 (n. syn.). 

Rothia Weshvoodii Butler; SAALMÜLLER, 1884, Lepid. v. Madag., 1, p. 140, n° 3 

Anaphela Weshvoodii, Butler; Kimmv, 1892, À syn. Cat. Lepid. Heter. (Moths), 1, p. 25, 
no 13. 

Rothia vestvoodi [Butler]; Hampsox, 1901, Cat. Lepid. Phal. B. M. 
pl LIU, fig 5. 

Rothia Westwoodi, Butler; Ch. Osenruür, 1909, Et. Lépid. comp., 3, p. 98. 

Rothia Weshvoodi Butler; SrranD, 1912, in Chr. AuriviLtius et H. Wacxen, Lepid 
Cat., pars 5, p. 20. 

Rolhia westwoodi Bulle 
pl 3 c. 

Rothia Weslwoodi |Butler|; Ch. Oserruün, 1916, 









-Schmett. d. Erde, 15, 





, G 





et DS. Er, 1968, Bull. Br. Mus. nat. 




















p. 580, n° 95, 















hmett. d. Erde, 15, p. {f, 





Jorpax, 1913, in A. Serrz, G 





Lépid. comp., 11, p. 248. 


Source : MNHN, Paris | 
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Types. — virguncula P. Mabille. Holotype : 1 3, « Madagascar (Coll. H.-G. 
Smith) » (ex coll. P. Mabille, ex coll. Ch. Oberthür, British Museum of Natural 
History). 


weslwoodii Butler. Holotype : 1 5, Madagascar Centre, Antananarivo [T'ana- 
narive] (Kingdon) (genitalia, Noctuidae Brit. Mus. slide n° 8498) (British 
Museum of Natural History). 








Fig. 41, armure génitale 3 et pénis de Rothia virguncula (P. Mabille) (holotype de 
Rothia westwoodii Butler). 


Description. — ‘lête noire. Premier article des palpes labiaux, extré- 
mité du second, parties latérales du front et deux taches sur l’occiput blancs. 
Thorax noir, avec quatre points blancs sur les patagia et quelques écailles 
blanches sur les tegulae, le méso- et le métathorax. Dessous du thorax et pattes 
jaune orangé; articles des tarses noirs. Abdomen dorsalement et latéralement 
noir; chaque segment est latéralement liseré de jaune orangé. Dessous de l’abdo- 
men jaune orangé, pénultième urite taché de noir et extrémité noire. 





Ailes antérieures noires, avec une courte bande postmédiane jaune pâle, 
transversalement oblique, arrondie aux deux extrémités, allant de la sous- 
costale à la nervure 2 et plus large dorsalement; sa largeur maximale est légè- 
rement inférieure à 2 mm. 





Ailes postérieures noires, avec une tache jaune pâle occupant la moitié 
droximale de la côte, à bord distal largement convexe (surtout entre les ner- 
vures 5 et 3) et laissant le bord abdominal noir; sa largeur maximale, de la 


Source : MNHN, Paris 
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base à l'extrémité de la convexité, est de 7 mm. Pilosité du bord abdominal 
jaune orangé. 

Des: 
est plus largement jaune orangé. 


us des deux paires d'ailes comme le dessus, mais la partie proximale 








Longueur de la côte des ailes antérieures : 16-18 mm. 

Armure génitale $ (fig. 41). — Uneus comme chez R. simyra. Valve étroite 
à la base, puis s’élargissant régulièrement; côte faiblement courbée en dedans; 
apex aigu; sacculus largement convexe, à pli large à la base mais devenant 
bientôt étroit; harpe courte, très grêle et arquée. Édéage très différent de celui 
de À. simyra : large et bifide proximalement, s’amincissant ensuite, légèrement 
arqué, à extrémité pointue et sans processus. 








42 43 


Fig. 42 et 43, Rothia, 4— 42, R. virguneula (P. Mabille). — 43, R. viossali Kiriakoit 
et Viette 


Distribution dans l'île. — Mapacascar Esr : Route d’Anosibe, 
km 45, (P. Vielte). — Route de Lakato, km 15, Ankasoka, 1 100 m (P. Gri- 
veaud). — Sud-Est de Fianarantsoa, Mahasoabe {C. Lamberton). 





MapaGascarR CENTRE : La Mandraka, 1 200 m {G. Dujardin Delacour). — 
« Antananarivo » (Kingdon). — Route d’Ambositra à Ambohimanga du Sud, 
km 39, 1350 m (P. Viette). Fianarantsoa (probablement lambeaux fores- 
tiers des environs de Fianarantsoa) (Perrot frères). 


Répartition géographique. —— Madagascar. 








Biologie. — Espèce de la pluvisilva de moyenne altitude récoltée en XI 
et IIL. Les exemplaires des frères Perror sont étiquetés : 2° semestre. 
Rothia viossati Kiriakof et Viette (fig. 43) 
Rothia viossati KiriakofT et Viette, 1973, Bull. Soc. ent. France, 78, p. 217 


Type. — Holotype : 1 4, Madagascar Centre, 8 km au Sud-Est d'Anjozo- 
robe, forêt de Vanjamanitra, 1 380 m, 20/23-X-1966 (P. Griveaud, J. Vadon 
et P. Viette) (Muséum national d'Histoire naturelle, Paris). 








Source : MNHN, Paris | 


LÉPIDOPTÈRES AGARISTIDAE 5! 





Fig. 44, armure génitale S de Rothia viossali Kiriakofï et Viette. 


Description. — 3. Corps et ailes d’un noir profond. Palpes labiaux 
avec les premiers et seconds articles portant chacun une tache blanche. Occiput 
à trois taches blanches disposées en triangle. Patagia avec quatre taches blan- 
ches. Tegulae portant un court trait blanc. Abdomen à segments étroitement 
liserés de jaunâtre; touffe anale terminée de jaunâtre. Dessous du thorax et 
pilosité des pattes jaune orangé; articles des tarses noirs. Dessous de l'abdomen 
d’un jaunâtre teinté d’orangé; parties latérales jaunâtres; derniers segments 
avec du noir, sauf à leur marge. 





Ailes antérieures avec une tache triangulaire jaune clair occupant le tiers 
proximal de la cellule médiane et s'étendant étroitement sous cette dernière; aux 
deux tiers externes de l'aile, une tache jaune clair, oblique et postmédiane va 
du dessous de la côte à la nervure 2; très étroite costalement, cette tache s’élar- 
git en ellipse de la nervure 5 à la nervure 2; elle atteint 1,5 mm à son plus grand 
diamètre. Franges concolores. 





Ailes postérieures avec une tache discale blanc jaunâtre débutant sous la 
côte près de la base et allant jusqu’au pli anal; elle forme une large saillie entre 
les nervures 1 et 5 et sa largeur maximale est de 6 mm au niveau de la nervure 4. 
Franges concolores. 


Desssous des ailes antérieures jaune orangé dans leur partie proximale. 
cette teinte atteignant la tache cellulaire. 


Source : MNHN, Paris 
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Dessous des ailes postérieures avec l'aire proximale et la région anale jaune 
orangé, cette couleur occupant également la partie basale de la tache blanc 


jaunâtre. è 
Longueur de la côte des ailes antérieures : 15-17 mm. 





chez 





Armure génitale (fig. 44). — Elle est très voisine de celle trouvée 
R. virguncula (P. Mabille). Uneus légèrement plus long que la côte de la valve, 
recourbé à la base, puis droit et terminé par un crochet. Valve comme chez R. vir- 
guneula, mais la harpe est relativement plus longue. Édéage relativement plus 
court que dans l'espèce de P. Magizre et plus robuste. Fulture inférieure non 
arrondie distalement, mais formant une pointe. 





9. Elle nous est inconnue. 

Distribution dans l'île. — Mapacascar CENTRE : Environs d’An- 
jozorobe, forêt d'Analavory (E. Raharizonina); 8 km au Sud-Est d’Anjozo- 
robe, forêt de Vanjamanitra, 1 380 m (P. Griveaud, J. Vadon et P. Viette). 





Répartition géographique. — Madagascar. 


Biologie. — L'espèce n’est actuellement connue que des environs d’Anjo- 
zorobe, où elle a été capturée en X. 

Il existe dans la collection L. et J. de Joannis, au Muséum national d'His- 
toire naturelle, à Paris, deux exemplaires simplement étiquetés : Madagascar 
(sans autre indication). 





Note. — À. viossati se distingue facilement de R. virguncula par la pré- 
sence d’une tache jaune antémédiane aux ailes antérieures. 


Rothia zea (Herrich-Schäffer) (fig. 45) 





; 118531, Sammlung neuer oder wenig bekannter aussereu- 
, 1858, p. 71 et p. 78 (Casamance) 


Agarisla zea Herrich-Schäf 
ropäischer Sehmetterlinge, Heterocera, fig. 34 et 35, p. 

Agarista Zea Boisduval Herrich-Schœffer; Wauken, 1856, List Specim. Lepid. Ins. 
coll. B. M. 7, p. 1 587 (Casamanca). 

Eu 















emia Zea, Boisduval in Herrich-Schæfïer; Borspuva, 1874, Rev. Mag. Zool., (3) 









-Schälter]; Burzer, IV-1878, Cist. Ent, 2, pars 19, p. 297. 
at. Hist., (5) 2, p. 455 


Eusemia zea | He 
Eusemia =ea, Herrich-Schäfter; Burcer, XI1-1878, Ann. Mag. 
(Madagascar). 

Eusemia zea |Herrich-Schäfer]; Burer, 1879, Ann. Mag. Nat. Hist., (5) 4, p. 2 
ch-Schäfrer; P. MamrLur, 1880, Ann. Soc. ent. France, (5) 9, année 
ar). 














Eusemia Zea H 
1879, p. 308 (Mada! 

Eusemia Zea Her 
(Madagascar, Nosy Be) 

Anaphela Zea, Her 
p. 24, n° 3 (Cazamanca). 

Rothia zea [Herrich-Schäfer]; HampsoN, 1901, Cat. Lepid. Phal. B. M., 3, p. 579, n° 92 
(Madagascar) 








SaaznGLLER, 1884, Lepid. v. Madag., 1, p. 139, n° 31 








; Kimsy, 1892, A syn. Cat. Lepid. Heter. (Moths), 1, 






Source : MNHN, 
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Rolhia £ea Herrich-Sehäler: SrraND, 1912, in Chr, AumvILLIUS et H, Waëxer, Lepid 
Cat., pars 5, p. 20 (Madagaskar) 

Rothia zea Herrich-Schäffer, forme ea; Jonbax, 1913, in A Serrz, Gross-Schmett 
ce. Erde, 15, p. 8 (Ost-Mada 

Rothia 4 forme divisa Jordan, 1913, in A. Serrz, Gross-Schmett d, Erde, 15, p. 8, 
pl. 3 b (comme zea S). 








Rothia ea ab. divisa, Jordan: Hampso, 1920, Cat. Lepid, Phal. B, M., Suppl. : 
ne 92 


p. 567, 








5, « Casamance, une île à la 
côte du Sénégal » (ex coll. Boisduval, ex coll. Ch. Oberthür, British Museum of 
Natural History). Localité fausse, l'espèce étant un endémique madéc 


ll probable que l'exemplaire de BoispuvaL soumis à Henmicn- 
cuÂrren avait été récolté par J. Gounor sur la côte Est de Madac 
Nord de Tamatave, puis mal étiqueté. 





Types. — za Herrich-Schäffer. Holotype : 1 3, « 





e. 








ascar au 





divisa Jordan. Lectotype : 1 3, Madagascar Ouest, Morondava (|J. 
Lasi]) (ex coll. Tring Museum, British Museum of Natural History). 








Fig. 15, Rothia zea (Herrich-Schäfter), d. 





Description. — ‘lête et dessus du thorax noirs, tachetés de blanc. 
Abdomen noir, avec des taches latérales, l'extrémité et la touffe anale jaune 
orangé, cette dernière est proximalement noire. Dessous du thorax et pattes 
jaune orangé ; tarses noirâtres. Dessous de l'abdomen jaune orangé et large- 
ment cerclé de noir. 














Ailes antérieures d'un noir légèrement bleuté, avec des points 
ou des Laches d’un jaune très pâle. Ce sont : un point sous-costal à l'extrême 
base de l'aile; une petite tache en forme de goutte peu après la base de la cel- 
lule; une tache carrée et transversale dans la partie distale de la cellule; deux 








taches postmédianes plus ou moins ovales, conjointes (morphe zea) ou séparées 


Source 


: MNHN, Paris 
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(morphe divisa), l'une est subdorsale, un peu échancrée proximalement, et 
l'autre est située dans les intervalles II à IV, débordant un peu dans l'inter- 
Valle I, cette tache est beaucoup plus grande que la première et coupée droit 
proximalement. Franges de la couleur du fond, blanches à l'apex de l'aile et 
au-dessus du tornus. 


Ailes postérieures de même coloration que les ailes antérieures, sans dessin. 
Franges tachées de blanc, avec les taches apicale et préanale nettement plus 
grandes. 


Dessous des ailes antérieures avec la partie proximale jaune orangé. 


Dessous des ailes postérieures carmin orangé clair, avec une bande margi- 
nale noire occupant la moitié environ de la côte, puis largement concave attei- 
gnant l'angle abdominal. Franges comme aux ailes antérieures. 





Longueur de la côte des ailes antérieures : 24-31 mm. 





Fig. 46, armure génitale & de Rothia zea (Herrich-Schäffer). 


Armure génitale 3 (fig. 46). — Uncus relativement plus court que chez 
R. simyra; à peine plus long que la côte de la valve et à pilosité abondante. 
ube anal très large à sa base, puis se rétrécissant distalement. Valve de largeur 
uniforme; pli du sacculus très large, atteignant en largeur le milieu de la valve; 
harpe courte, robuste à la base et un peu arquée; valvula portant une grosse 





Source : MNHN, Paris 
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touffe de soies courtes et noires. Édéage plus robuste que chez la plupart des 
autres espèces du genre, surtout dans sa partie distale; processus atteignant 


les deux tiers de l'édéage en longueur, presque droit et placé à angle droit par 
rapport à l'édéage. 








Fig. 47, structure génitale Q de Rothia zea (Herrich-Schäfrer). 


Structure génitale (fig. 47). — Papilles anales allongées. Apophyses anté- 
rieures et postérieures un peu plus longues que les papilles, la paire antérieure 
très légèrement plus longue que la paire postérieure. Stérigme à plaques ternale 
séparée en son milieu par une étroite bande non selérifiée. Antrum bursae 
sclérifiée au milieu. Bourse copulatrice petite et membraneuse. 





Distribution dans l'île. -— Manacascar Non : « Diego-Suarez » 
(G. Mebu). 


MaDaGascar SamBrRANo : Région du Tsaratanana, Nord-Ouest de Man- 
gindrano, Analabana, 1 640 m (P. Soga). — Nosy Be (SAALMÜLLER, Le.). 

MapaGascar Esr : Région de Rogez, 1 400 m {C. Lamberton). 

MaGapascar Ouest : Nouvelle route d’Ambondromamy à Port Bergé 
Vaovao, km 122, forêt de Sarodrano, 140 m {P. Griveaud et J. M. Betsch). — 
Ankarafantsika, Ampijoroa (P. Griveaud, E. Raharizonina). — 7° réserve 
naturelle intégrale (Ankarafantsika), près de Bevazaha (P. Vietle). — Région 








Source 


: MNHN, Paris 
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de Morondava {Dr Petit). — Morondava (J. T. Last). — Route de Moron- 
dava à Ivato, 62 km à l'Est de Morondava, forêt de Manamby, 160 m (P. Gr 
veaud). — Nord-Est de Sakaraha, forêt de Lambomakandro, 550 m (R. Calala). 
__ ist de Sakaraha, réserve forestière spéciale du Zombitsy, 630 m {P. Vielle 
él P. Griveaud, G. Dujardin Delacour, R. Viossat el Ralovoson, P. Griveaud, 
P. Vielle et A. Peyrieras). 

RE (pentes occidentales) : Betroka (Dr E. Diehl). 











MapaGascar CE: 





Répartition géographique. — Madagascar et archipel des Comores 
(Anjouan, R. Decary). 
apturé en XI, XII, 1, IL, IV. 

En janvier 1972, P. GmiveauD a observé cette espèce en assez grand 
nombre dans la réserve forestière spéciale du Zombitsy. 


Biologie. — J?. zea a élé 











L'activité est faible au début de la matinée et en fin de soirée, mais est tri 
grande pendant le fort ensoleillement du cœur de la journée. Vers la fin de 
l'après-midi, alors qu'il fait encore chaud, les papillons descendent des 
frondaisons pour « boire » en se posant, soit sur la terre humide des bords du 
matsabory (étendue d’eau stagnante), soit sur les feuilles des nénuphars conte- 
nant de l’eau, soit directement sur l'eau libre, les ailes relevées, dont ils s’envo- 
lent au bout de quelques secondes sans aucune diMiculté. 





Note. — La morphe divisa existe aussi bien dans les populations de la 
pluvisilva que dans celles de la forèt caducifoliée, mais elle est presque la règle 
générale dans l'Ouest malgache. 





Rothia nigrescens W. Rothschild (fig. 48 et 49) 


Rothia nigreseens W. Rothschild, in W. RoruseuiLp et Jorpan, 1896, Novit. Zool., 3, 


p. 45, n° 22, pl. XV, 






Da 


Rothschild]; Hampsox, 1901, Cat. Lepid, Phal. B. M., 3 





Rothia nigrescens [W. 
ne 102. 

Rothia nigrescens Rothschild; SrmaND, 1912, in Chr. Aumvizuius el H. WAGNER, 
Lepid. Cat., pars 5, p. 19. 
chmett, d. Erde, 





Rothia nigrescens Rothschild; Jonpan, 1913, in A. Serrz, Gross-S 
15, p. 9, pl 

Rothia Martha Ch. Oberthür, 1923, EL. Lépid. comp., 21 (2) (texte), p. 148. 
(2) (planches), p. 2, pl. DLXVI, fig. 4 800 (n. syn.). 


E, 1934, in A. S 








7, Gross-Schmett. d. E 





de, 





Rothia martha Oberthür; Ga 





Types. — nigrescens W. Rothschild. Lectotype : 1 4, Madagascar Ouest, 
Morondava (J. T. Last) (genitalia, Noctuidae Brit. Mus. slide n° 8 442) (ex coll. 
ring Museum, British Museum of Natural History). 








martha Ch. Oberthür. Holotype : 1 9, «Sud de Madagascar, reçu de M. Lam- 
berton en avril 1922 » (genitalia, Noctuidae Brit. Mus. slide n° 8 441) (ex coll. 
Ch. Oberthür, British Museum of Natural History). 





Source : MNHN, Paris 
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48 49 
Fig. 48 et 49, Rothia nigescens W. Rothschild 18, S (d’après W. RornsemiLp). 


19, & (holotype de Rothia martha Ch. Oberthür) (d'après Ch. OsErrnür) 


Description. — Tête et thorax dorsalement noirs, avec des marques 
blanc jaunâtre disposées comme chez les espèces voisines. Tegulae à tache jau- 
nâtre. Dessous du thorax et pattes jaune orangé; tibias et articles des tars: 
prothoraciques noirs 





es 
Abdomen noir dorsalement et jaune orangé ventralement. 





Ailes antérieures noires, avec une bande postmédiane jaune pâle, transversa- 
lement oblique, débutant sous la côte et se terminant à la nervure 1, son contour 





Fig. 50, armure génitale S et pénis de Rothia nigescens W. Rothschild (lectotype). 


Source : MNHN, Paris 
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, structure génitale © de Rothia nigrescens W. Rothschild (holotype de Rothia 
martha Ch. Oberthür). 





Fig. 





est irrégulier; des écailles bleu d'acier se trouvent dans l'aire proximale et dans 
la partie médiane de la cellule. Franges blanches à l'apex. 





Aïles postérieures d’un noir uniforme, sans aucune couleur claire où bril- 
lante. Franges achetées de blanc. 


Dessous des ailes antérieures et postérieures à partie proximale jaune 
orangé. 

Longueur de la côte des ailes antérieures : 27 mm. 

Armure génilale (fig. 50). — Uneus à peu près aussi long que la côte de 
la valve. Tube anal relativement court. Valve à moitié distale arrondie, sans 





Source : MNHN, Paris 
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apex allongé: pli du sacculus aussi large que la moitié de la largeur de la valve 
à la base et arrivant jusqu'aux deux tiers de la valve; harpe plutôt courte, 
mais atteignant le termen de la valve du fait de sa position relativement très 
distale. Édéage aussi long que la moitié de la côte de la valve: processus terminal 
une fois aussi long, presque droit. Fulture inférieure également sclérifiée, sans 
zone médiane semi-hyaline, comme chez beaucoup d'espèces. 








Structure génitale © (fig. 51). — Papilles anales allongées et à pilosité très 
longue. Apophyses postérieures pas plus longues que les papilles anales et 
légèrement plus courtes que les apophyses antérieures. Stérigme légèrement 
élargi au milieu de son bord rostral, avec une faible encoche médiane, Ductus 
bursae court et large dans la portion proximale, puis se rétrécissant et présen- 
tant un diverticule très grêle. Bourse copulatrice peu développée, à peine plus 
large que la partie terminale du ductus bursae. 









Distribution dans l'île. — MAnacascar Ou 





Morondava (J. T. Last). 
MapaGascar Sub (Lamberton). 


Répartition géographique. — Madagascar. 


Biologie. — Espèce fort mal connue, semblant appartenir à la région 
malgache occidentale et dont nous ignorons la période d'apparition. 


Rothia rhoeo (H. Druce) (fig. 53) 


Agarisla rhoeo H. Druce, 1894, Ann, Mag. Nat. Hist., (6) 14, p. 22. 
Rothia rhaco [H. Druc 3, p. 584, ne 105, 
pl. LIV, fig. 16. 


Rothia rhaeo Druce; SrnaxD, 1912, in Chr. Aumvizzius et H. Wac 
pars 5, p. 20. 





: Hampson, 1901, Cat. Lepid. Phal. B. 





pid. Cat. 





Rolhia rhaeo Druce; Jonban, 1913, in A. Seirz, Gro 
plie. 





Schmett. d. Erde, 15, pl. 10, 


Phalaenoides Alluaudi P. Mabille, 1898, Ann. Soc. ent. France, 66, (1897), p. 219. 

Rothia alluaudi [P. Mabille|: Hawpsow, 1901, Cat. Lepid. Phal. B. M., 3, p. 584, n° 104, 
pl. LIV, fig. 15. 

Rothia Allaudi (sie) Mabille; SrrAND, 1912, in Chr. Aumvinraus et H. Waëner, Lepid 
Cal., pars 5, p. 18 

Rothia rhaeo forme alluaudi Mabille; Jonpan, 1913, Gross-S 


Phalaenoides alluaudi |P. Mabille]|; 5 et D. 
nat. Hist. (Ent.), 21 (8), p. 417. 








chmett. d. Erde, 15, p. 10. 


CHER, 1968, Bull. Br. Mus. 






Types. — rhoco H. Druce. Holotype : 1 4, Madagascar (genitalia, Noc- 
tuidae Brit. Mus, slide n° 8 521) (ex coll. H. Druce, ex coll. Joic. y (Hill Museum), 
British Museum of Natural History). 








alluaudi P. Mabille. Holotype : 1 9 (sans abdomen), Madagascar [Diégo- 
Suarez, Ch. Alluaud] (ex coll. P. Mabille, ex coll. Ch. Oberth, r, British Museum 
of Natural History). 


Source 


: MNHN, Paris 
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Description. — 4. Tête et dessus du thorax d’un noir marqué de blanc 
comme chez les espèces voisines. Palpes labiaux à troisième article nu, nette- 
ment plus long que celui de la plupart des autres espèces du genre. Abdomen 
noir, avec l'extrémité de la touffe anale jaune. 

Ailes antérieures noires eb dessinées de blanc comme suit : (a) un point 
basal; (b) deux très petites taches triangulaires au bord dorsal de la cellule, 
l'autre située après le milieu; et {c) deux grandes taches pos 
reliées du côté interne (séparées chez certains exemplaires), 
re, l’autre dans 





l'une subbasale 
médianes carrée 
l’une est située juste sous la côte parallèlement à cette dern 
les intervalles 1 à III parallèlement au dorsum. Franges blanches à l'apex de 














l'aile et au tornus. 
Ailes postérieures noires avec trois petites taches blanches semi-elliptiques 
et marginales situées un peu avant l'angle abdominal. 





Dessous des ailes antérieures semblable au dessus. 





Dessous des ailes postérieures avec une petite tache blanche subcar 
sur les discocellulair 








Longueur de la côte des ailes antérieures : 14-17 mm. 





ale 4 





Fig. 52, armure gé et pénis de Rothia rhoco (H. Druce). 


Armure génitale (fig. 52). — Uncus et tube anal constitués comme chez 
R. simyra. Valve comme chez R. westwoodi, mais plus large; pli du sacculus 





Source : MNHN, Paris. 
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occupant les deux tiers de la largeur de la valve à sa base; harpe allongée, peu 
arquée mais faiblement ondulée. Édéage du type trouvé chez R. dayremi : 
un peu plus long que la côte de la valve et à partie distale plus fortement armée. 
Fulture inférieure rappelant, par sa forme, une pierre tombale surmontée d’une 





. Semblable au mâle. 


Distribution dans l'île. — Mapagascan NonD : Montagne d'Ambre 
(coll. B. M, N.H.). — « Diégo-Suarez » (Ch. Alluaud, G. Mebu). 

MapaGascar Esr : Massif du Marojejy, réserve naturelle int 
Ambinanitelo, 500 m (P. Griveaud), Ankobahina, 650 m (P. 
tosoratra, 1000 m (P. Soga). 








égrale n° 12. 
oga), Amba- 








Répartition géographique. — Madagascar. Une espèce voisine habite 
le Nyassaland. 

Biologie. — Espèce du Nord de la Grande Ile capturée en VIII, XII, 
L'IV. 


Remarque. — À. alluaudi ne présente aucune différence avec JR. rhoco 
et tous les exemplaires madécasses peuvent être rangés en une même série. 
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Fig. 53 el 54, Rothia, S. — 53, R. rhoeo (H. Druce). — 54, R. lasti W. Rothschild 


Rothia lasti W. Rothschild (fig. 54) 


Rolhia lasti W. Rothschild, 1896, Novit. Zoo!., 8, p. 45, ne 20, pl. XIV, fig. 17. 

Rothia lasti [W. Rothschild]; Hampson, 1901, Cat Lepid. Phal. B. M. 
pl LIL, fig. 15 

Rothia Lasti Rothschild; SrranD, 1912, in Chr. Aumvinuius et H 
Cat., pars 5, p. 19. 

Rothia lasti Rothschild; Jonpan, 1913, in À. Serrz, Gross-Schmett. d, E 
pl. 3 b 


, n°101, 








en, Lepid 








, p. 10, 





hmett. d. E 





Rothia lasti epiera Jordan, 1913, in A. Serrz, Gross de, 15, p. 10 (n. syn.). 


Types. — lasli W. Rothschild. Lectotype : 1 4, Madagascar Ouest, Moron- 
dava (J, T. Last) (ex coll. Tring Museum, British Museum of Natural History), 
epiera Jordan. Holotype : 1 4, 











adagascar Nord, « Diego:-Suarez » 
(G. Melou) (ex coll. Tring Museum, British Museum of Natural History). 





Source : MNHN, Paris 
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Description. — Tête et thorax noirs, marqués de blanc comme chez 
les espèces voisines; taches blanches situées à la base des tegulae très nettes. 
Abdomen noir, avec une ligne latérale et la pilosité proximale du dessous jaune 
orangé. 

Ailes antérieures noires. Partie proximale avec des points blancs : un à la 
base, deux dans la cellule et un près des discocellulaires. Une bande postmé- 
diane blanche, oblique et allant de la sous-costale à la nervure 2 est composée 
de taches ovales et contiguës, les deux costales sont situées un peu au-delà du 
milieu de la côte et verticalement par rapport à cette dernière, les trois dorsales 
sont parallèles au dorsum, celles des intervalles III et IV plus allongées, environ 
le double des autres; cette formation de taches produit au bord distal de la 
bande une découpure d’un angle de 100° environ. 





«eu 
Pa 





Fig. 55, armure génitale S de Rothia lasti W. Rothschild. 


Ailes postérieures noires. Une grande tache blanche discale est composée 
de taches allongées contiguës, dans les intervalles anal et TI à IV, à contour 
commun externe un peu diffus et arrondi. Base de l'aile et bord abdominal 
largement noirs. Franges noires, parfois avec du blanc à l'apex de l'aire costale. 


Dessus des quatre ailes comme le dessous, seulement un peu plus pâle. 





Longueur de la côte des ailes antérieures : 15-17 mm. 





Armure génitale (fig. 55). — Uneus relativement un peu plus long que chez 
R, simyra. Tube anal très légèrement plus large. Valve bien plus large dans sa 
partie proximale et dans sa portion médiane; côte courbée en-dehors dans la 


Source : MNHN, Paris 
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moitié basale; sacculus formant un angle au milieu, à pli nettement inférieur 
en largeur à la moitié de celle de la valve; harpe courte et faiblement arquée. 
Édéage court, s’élargissant distalement, à processus sensiblement aussi long 
que l'édéage, robuste, mais devenant plus grèle à l'apex. 





$. Semblable au mâle, mais la tache cellulaire blanche des ailes anté- 
rieures est plus grande, 


Longueur de la côte des ailes antérieures : 18,5-21 mm. 
Distribution dans l'île. — Manacascar Norp : Montagne d'Am- 


bre (ex coll. L. et J. de Joannis, Mus. nat. Hist. nat., Paris). — « Diego-Suarez » 
(G. Melou). 


MapaGascar Esr : Région d'Ambatondrazaka, Andranomandevy (Didy), 


1039 m (P. Griveaud). — Environs de Moramanga, nouvelle route de Bepa- 
rasy, km 25, 800 m (G. Dujardin Delacour el R. Viossat, B. Turlin). — Route 
d’Anosibe (G. Dujardin Delacour et R. Viossat). — Route de Lakato, km 15, 


Ankasoka, 1 100 m (G. Dujardin Delacour et R. Viossat). 
MaDaGasGar CENTRE : La Mandraka, 1 200 m (R. Vieu). 


MapaGascar Oursr : Morondava (J. T. Last). — Forêt au Nord d’Andra- 
novory, 510 m (P. Griveaud). 








ADAGASCaR SuD : Nord de Tuléar, forêt des Mikea, Analabo, piste Ampa- 
sikibo-Salary (P. Griveaud). 








Répartition géographique. — Madagascar. 
Biologie. 





Espèce récoltée en X, XI, XII, II, IV. 


Note. — L’holotype de R. lasti epiera, seul exemplaire connu, ne diffère 
en rien des véritables À. lasti et epiera doit être considéré comme un synonyme. 





Rothia arrosa Jordan (fig. 


Rothia arrosa Jordan, 1926, Novit. Zool., 33, p. 








Rothia arrosa Jordan; GAEDE, 1934, in A. z, Gross-Schmett. d. Erde, 15, p. 26. 


Type. — Holotype : 1 9, 
Madagascar Est, lac Alaotra, 1/I1- 
1925, (sans nom de récolteur) 
(genitalia, Noctuidae Brit. Mus. 
slide n° 8522) (ex coll. Tring 
Museum, British Museum of Natu- 
ral History). 





Description. — 3. Tête et 
dessus du thorax noirs, tachetés de 
blanc comme chez la plupart des 


À Fig. 56, Rothia arrosa Jordan, de 
espèces du genre; une bande subo- 


Source : MNHN, Paris 
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Fig. 57, armure génitale $ et pénis de Rothia arrosa Jordan 





culaire blanche est ici présente; patagia noirs, liserés de blanc, mais à angles 
latéraux terminés de noir; tegulae saupoudrés de blanc. Abdomen avec la pilo- 
sité proximale et dorsale jaune orangé: reste de cette partie du corps rouge 
orangé à liserés des segments plus jaunâtres. Dessous du thorax et pattes jaune 
orangé; articles tarses cerclés de noir et de jaunâtre. Dessous de l'abdomen 
jaune orangé montrant quelques taches noires. Touffe anale jaune orangé, à 
base noire sur le dessus et un peu latéralement. 








Ailes antérieures noires, marquées de blanc comme suit : un point à la 
base de l'aile; une tache triangulaire à la base de la cellule; une tache transver- 
sale non loin des discocellulaires; une autre, peu nette, dans l'intervalle I, vers 
le tiers externe de l'aile; deux postmédianes, étendues, arrondies, placées obli- 
quement, l'une juste sous la sous-costale, l'autre plus distale située dans les 
intervalles II et Ili et débordant légèrement dans l'intervalle 1; enfin, une 
tache ovale dans l'intervalle I au quart externe de l'aile. Franges largement 
tachées de blanc. 








Aïles postérieures rouge minium à extrême base noire; une petite tache 
blanche à la base de la cellule; une autre, plus grande, sur les discocellulaires; 
une bande marginale noire, atteignant le milieu de la côte, large de 7 mm 
environ près de l'apex, se rétrécissant vers l'angle abdominal et émettant 


une dent obtuse dans l'intervalle I. Franges comme aux ailes antérieures. 





Source : MNHN, Paris 
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x 


Fig. 58, structure génitale ® de Rothia arrosa Jordan (holotype). 


Dessous des ailes antérieures semblable au des 
et à tache discale de l'intervalle I à peine indiquée. 


s, mais à base jaune orangé 





Dessous des ailes postérieures avec l'aire costale jaune orangé. 

Armure génilale (fig. 57). Uncus de moitié plus long que la valve, plus 
ou moins régulièrement arqué et à crochet terminal. Tube anal aussi long que 
la côte de la valve et relativement large. Valve plus ou moins triangulaire, à 
termen aussi long que la côte; plis du sacculus modérément large, atteignant 
les quatre cinquièmes du sacculus; harpe assez petite, en crochet. Édéage 
aussi long que la valve, faisant aux deux cinquièmes de sa longueur un coude 
de près de 900, les deux sections sont à peu près droites. Fulture inférieure peu 
sclérifiée. Saccus très court et arrondi. 


Source : MNHN, Paris 
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9. Marques blanches de la tête et du thorax plus nettes que chez le mâle. 
Abdomen avec trois petites taches noires dorsales sur les trois segments pro- 
ximaux. 

Ailes antérieures marquées de bleu argenté sur la côte, à la base de l'aile, 
entre les taches cellulaires et sur les discocellulaires; base de la côte portant 
deux points blancs; tache proximale de l'intervalle II réduite à un point minus- 





cule. 


Ailes postérieures à bande noire marginale plus large que chez le mâle, 
principalement vers l'angle abdominal; pas de taches blanches sur fond rouge. 
Dessous des ailes antérieures avec les taches de l'intervalle T absentes. 


Dessous des ailes postérieures avec des taches blanches sur fond rouge 
présentes et disposées comme chez le mâle. 





Structure génitale (fig. 58). — Apophyses antérieures el postérieures de 
longueur égale, plutôt médiocre. Stérigme membraneux dans sa partie ventro- 
médiane. Antrum bursae bien sclérifié; ductus bursae allongé et en partie sclé- 
rifié. Corpus bursae bien développé et elliptique. 





Distribution dans l'île. Mapacascar CENTRE (pentes occiden- 
tales) : Betroka (Dr E. Diehl). 
Mapacascar Sup : District de Tsihombe, Beloha (R. Decary). — Ambo- 


vombe (R. Decary) — Plateau Mahafaly, 11/12 km à l'Ouest d’Ankalirano, 
250 m (P. Viette el A. Peyrieras). 


Répartition géographique. — Madagascar. 
Biologie. — Espèce. du Sud madécasse capturée en X, XII, I, IL La 
localité du type: « lac Alaotra » est manifestement fausse. 
Pararothia Kiriakoff, n. gen. 


Espèce type du genre : Rolhia vieui Niette — Pararothia vieui (Viette). 





Description. —— Trompe bien développée. Palpes labiaux redress 
à troisième article très ont à proéminence médiane conique. Antennes 
nettement élargies à l'extrémité. Tibias des pattes métathoraciques avec deux 
paires d’éperons. 


s, 





Ailes antérieures, avec 2 partant au-delà des trois quarts du bord inférieur 
de la cellule; 3 et 4 séparées; distance entre 3 et 4 égale à la moitié de celle entre 
4 et 5; 6 partant de l'angle inférieur de la cellule médiane; aréole étroite; Te 
8 + 9 et 10 partant de l'extrémité de l’aréole; tige commune à 8 et 9 très courte. 


Ailes postérieures, avec 2 partant d'un point très proche de l'angle infé- 
rieur de la cellule; 3 et 4 tigées, ainsi que 6 et 7: 5 partant du milieu des disco- 
cellulaires et faiblement développés. 


Source : MNHN, Paris 
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Armure génitale 4. — Uneus relativement très court, ne mesurant guère 
que la moitié de la côte de la valve. Tube anal généralement pas plus long 
que l'uncus. Valve allongée et assez étroite, légèrement élargie dans sa posi- 
tion terminale; pli du sacculus large; harpe courte, placée le plus souvent après 
le milieu du sacculus. Édéage assez variable, typiquement robuste et aussi 
long que la valve, mais plus court et renflé distalement chez deux espèces. 
Fulture inférieure allongée, étranglée au milieu et profondément échancrée 
dans sa partie distale. Saccus court et arrondi. 











Répartition géographique. — Madagascar. 


Discussion. — Pararolhia n. gen. se distingue de Rothia Westwood par 
les nervures 3 et 4 et 6 et 7 tigées aux ailes postérieures, ainsi que par des struc- 
tures différentes de l'armature génitale mâle : uncus nettement plus court, 
fulture inférieure d’un type particulier et édéage de forme variable, mais tou- 
jours très différent de ce qui existe chez les espèces du genre Rofhia. 





TABLEAU DE DÉTERMINATION DES E 





PÈCES 


Dessous des ailes postérieures jaune orangé à la base avec le reste 
d'un brun Carmine EEE NN EEE ER AD camilla 
- Dessous des ailes postérieures autrement coloré . . . . . . .. 2 


n 


Dessous des ailes postérieures, avec seulement la base et le bord anal 
jaune orangé ddl ce Ce ENT PRE pracilis 
— Dessous des ailes postérieures, avec toute la portion proximale 
allant jusqu'aux deux tiers de la tache discale d’un jaune orangé P. vieui 


Parothia gracilis (Jordan) (fig. 60) 


Rothia gracilis Jordan, 1913, in À 





Gross-Schmett. d. Erde, 15, p. 10. 


Rothia gracilis [Jordan]; Hampson, 1920, Cat. Lepid. Phal. B. M., suppl. 2, p. 568, 
n° 101a, pl. 1, fig. 4 





Type. — Holotype : 1 3, Madagacar Nord, camp d’Ambre (sans autre 
indication) (genitalia, Noctuidae Brit. Mus. slide n° 8515) ( ex coll. Tring 
Museum, British Museum of Natural History). 





Description. — 4. Tête et thorax dorsalement noirs, tachés de blanc 
comme la plupart des espèces du genre; tegulae avec des points blancs. Abdo- 
men noir, avec une tache dorso-proximale, une série de taches latérales, le 
dessous et la touffe anale jaune orangé 











Ailes antérieures d'un noir chocolat rougeâtre, avec des écailles bleu 
argent le long de la côte, dans la cellule médiane, le long du dorsum, avant la 
bande blanche et formant une série de traits submarginaux. Bande postmé- 
diane blanche, allant de la sous-costale au tornus qu’elle atteint presque; elle 
est coupée droit costalement et arrondie au tornus. Franges concolores, deve- 
nant blanches à l’apex de l'aile et au tornus. 





Source : MNHN, Paris 
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Ailes postérieures noires, devenant plus brunes dans l'aire costale. Une 
tache blanche située dans la moitié distale de l'aile va de la cellule et la base 
de la nervure 2 au pli anal; elle est intérieurement diffuse et échancrée exté- 
rieurement avant le pli anal. Franges commes aux ailes antérieures. 


ille 





Dessous des ailes antérieures à partie proximale jaune orangé et sans 
bleue. 


Dessous des ailes postérieures à partie proximale et à bord abdominal 
jaune orangé. 


19 mm. 





Longueur de la côte des ailes antérieures : 





Fig. 59, armure génitale et s de Pararothia gracilis (Jordan) (holotype). 





Armure génitale (fig. 59). — Uncus relativement court, comprimé, arqué à 
la base, ensuite peu recourbé et à minuscule crochet terminal. Tube anal pas 
plus long que l’uncus. Valve relativement très allongée et étroite dans sa partie 
médiane: saceulus faisant une légère saillie après l'insertion de la harpe, laquelle 
est très courte. Édéage un peu plus court que la valve, formant un angle de 70° 
environ au tiers de sa longueur, ensuite plus où moins droit; une bande subter- 
minale de cornuti; partie apicale allongée et sans processus grêle. Fulture infé- 
rieure à bord proximal faiblement convexe et à bord distal plus large et échancré. 
Saccus semi-elliptique. 











9. Elle nous est inconnue. 


Source : MNHN, Paris 
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Distribution dans l'île. On ne connaît que l’holotype et un 
cond exemplaire sans indication de provenance. Ils sont tous les deux conser- 


vés au Muséum britannique d'Histoire naturelle, à Londres. 





Répartition géographique. —— Madagascar. 





Pararothia camilla (Ch. Oberthür) (fig. 61) 


Rothia Camilla Ch. Oberthür, 
(2) (planches), p. 2, pl DLXVE, fig 
Rolhia camilla Oberthür: Gare, 1934, in À 





Et. Lépid. comp., 21 (2) (texte), p. 148. — id., 21 








Gross-SchmetL. d. Erde, 15, p. 26. 
Type. Holotype : 1 4, « Sud de Madagascar Reçu de M. Lamberton 


en avril 1922 » (genitalia, Noctuidae Brit. Mus. slide n° 8 443) (ex coll. Ch. Ober- 
thür, British Museum of Natural History 








60 61 


Fig. 60 et 61, Pararothia, $. — 60 P. gracilis (Jordan) (d” 
P. camilla (Ch. Oberthür) (d’aprè 





près HAMPsoN). — 61, 
h. Osenrnün). 








Description. — 5. Tète et base des patagia noires, marquées de blanc 
comme chez les espèces du genre Rothia. Thorax écaillé sur le dessus. Dessous 
du corps et pattes jaune orangé; articles des tarses noirs. 


Ailes antérieures d'un brun rouge chocolat, avec la côte saupoudrée de 
blanc argenté. Des taches bleu argenté existent entre les taches cellulaires, for- 
mant ensuite une ligne intérieure formée de trois taches : l’une d’entre elles 
couchée sur les discocellulaires. Une série submarginale de petits traits. Les 
autres marques blanches sont soit : un point basal, deux petites taches dans la 
cellule et une bande postmédiane assez large, légèrement étranglée au-delà de 
l'angle inférieur de la cellule, commençant juste sous la côte et aboutissant près 
du tornus. 











Ailes postérieures plus ternes que les ailes antérieures, d’un brun foncé 
rougeâtre. Une tache blanche allongée dans les intervalles II et III, débordant 
légèrement sur la base de l'intervalle IV. Une autre tache plus petite, diffuse 
intérieurement et placée plus distalement, en ligne avec l'extrémité de la grande 
lache. Franges avec du blanc à l’apex de l'aire costale. 








Source : MNHN, Paris 
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Dessous des ailes antérieures brun foncé, mais à quart distal d’un brun 
carminé; base de l'aile avec quelques écailles jaune orangé. 


Dessous des ailes postérieures jaune orangé à la base; reste de l'aile brun 
carminé. Tache près de l’angle abdominal plus petite que sur le dessus. 


Longueur de la côte des ailes antérieures : 18 mm. 





Fig. 62, armure génitale et pénis de Pararothia camilla (Ch. Oberthür) (holotype). 


Armure génitale (fig. 62). — Uncus assez court, comprimé, arqué à la base, 
ensuite plus où moins droit et à minuscule crochet terminal; pilosité longue 
dans la partie proximale, allant graduellement en se raccourcissant vers l'extré- 
mité. Tube anal légèrement plus long que l'uneus, proximalement large et plus 
étroit distalement, avec des sclérifications latérales. Pli du vinculum assez 
étroit, à touffe de soies raides. Valve plus ou moins en forme de banane, étroite, 
à peine élargie dans le tiers distal et à apex arrondi; pli du sacculus large à-la 
base, puis allant en se rétrécissant; harpe placée un peu après le milieu de la 
valve, très courte, plutôt en forte épine. Édéage aussi long que la valve, robuste, 
peu arqué, portant subterminalement une bande de cornuti et terminalement 
un processus très grêle, presque filiforme. Fulture inférieure étranglée en son 
milieu, trifide proximalement, plus large et échancrée distalement. Saccus semi- 
elliptique. 

9. Elle est inconnue. 


Distribution dans l'île. _— On ne connaît que le seul spécimen 
holotype. 


Source : MNHN, Paris 
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Répartition géographique. — Madagascar. 


Pararothia vieui (Viette) (fig. 63) 


Rothia vieui Viette, 1966, Lambillionea, 65, p. 88, fig. 2. 


Type. — Holotype : 1 
Madagascar Est, environs de Pé 
net, forêt d’Analamazoatra, 910 m, 
19-111-1955 (P. Vietie) (Muséum 
national d'Histoire naturelle, Paris). 





Description. -— 4. Tête et 
dessus du thorax noirs, marqués de 
blanc comme chez la plupart des 








esp du groupe; bord interne 
des tegulae avec quelques illes 
piriformes jaune orangé. Dessous 
du corps et pattes entièrement jaune ochracé, sauf les articles des tarses et l'apex 
de l'abdomen qui sont noirs; une petite tache noire dans la partie proximale 
des tibias pro- et méso-thoraciques. 


Ailes antérieures d’un noir chocolat, avec des atomes gris bleuâtre argenté 
sur les discocellulaires et sur le dorsum; des traits de même couleur sur les 
nervures; une bande transversale blanc crème postmédiane allant de la sou: 
costale à la nervure 2, de forme elliptique allongée et faiblement étranglée en 
son milieu. Franges concolores, blanches à l’apex de l'aile. 





Fig. 63, Pararothia vieui (Viette), $. 














Ailes postérieures d’un noir pur devenant grisâtre dans la région costale; 
une grande tache discale blanche occupe la majeure partie de l'aile; elle com- 
mence à 2 mm de la base de l'aile et va du bord antérieur de la cellule à la 
nervure anale; son bord externe est festonné, sa plus grande largeur est de 
6 mm environ et il y a une faible teinte bleu grisâtre le long des bords externe 
et anal de la tache. Franges comme aux ailes antérieures. 

Dessous des ailes antérieures à partie proximale jaune orangé, avec deux 
petites taches dans la cellule et de minuscules points à l’angle de la nervure 2 
et dans l'intervalle 1; bord dorsal gris pâle; une rangée terminale de taches 
bleuâtres. 

Dessous des ailes postérieures avec la base largement jaune orangé, cette 
teinte occupant les deux tiers de la tache discale; des taches terminales bleuâtres. 





Longueur de la côte des ailes antérieures : 18-21 mm. 

Armure génitale (fig. 64). — Uneus atteignant les cinq septièmes de la 
longueur de la côte, comprimé, fortement arqué à la base seulement, ensuite à 
peu près droit et terminalement en crochet. Tube anal allongé, mais de largeur 
médiocre. Pli du vinculum large et à pilosité bien fournie. Valve allongée, mais 





Source : MNHN, Paris 
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P. VIETTE 





Fig. 64, armure génitale et pénis de Pararothia vieui (Viette). 


pas trop étroite, côte et sacculus parallèles, apex largement arrondi et à pli du 
sacculus large à la base et s'étendant sur les deux cinquièmes de la valve envi- 
ron; harpe courte et robuste, en crochet. Édéage légèrement plus couft que la 
valve, robuste, faiblement arqué et coupé droit distalement. Fulture inférieure 
allongée, à partie médiane rétrécie, à angles proximaux étirés et à bord terminal 
échancré. Saccus large et semi-elliptique. 


9. Ailes antérieures avec un saupoudré bleu costal et la bande postmé- 
diane plus régulièrement elliptique. 


Ailes postérieures avec la tache blanche plus large atteignant au maximum 
10 mm. 


Dessous des ailes antérieures avec une seule tache cellulaire et un point à 
la base de la nervure 2. La bande postmédiane est liserée de bleuâtre. 


Dessous des ailes postérieures avec la teinte jaune orangé restreinte à la 
pilosité du bord abdominal et à l'extrême base de l’aile. Base plus distalement 
bleu gris clair par transparence. 


Longueur de la côte des ailes antérieures : 21-23 mm. 


Source : MNHN, Paris 
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5, structure génitale © de Pararothia vieui (Viette). 


Structure génitale (fig. 65). — Papilles anales allongées; apophyses plus 
longues que les papilles, les antérieures légèrement plus longues que les posté- 
rieures. Stérigme à portion ventro-médiane non sclérifiée, comme chez la plupart 
des espèces examinées. Antrum bursae sans scléricafition; ductus bursae relati- 
vement robuste, présentant quelques petites stries dans sa partie proximale, un 
peu plus longue que la bourse; pas de signum. 








Distribution dans l'île. — Manacascar Esr : Massif du Maro- 
jejy, 600 m (A. Peyrieras). — Environs de Maroantsetra, Navana, Ankalam- 
pona, 130 m (P. Griveaud). — Route d'Anosibe, km 48, 880 m (P. Griveaud). 
—— Environs de Périnet, forêt d’Analamazaotra, 910 m {Mme Olsoufiejf, 
P. Viette). 





Répartition géographique. — Madagascar. 


Biologie. — Espèce de la pluvisilva capturée en XII et III. 


Source : MNHN, Paris 
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Fig. 66, armure génitale S et pénis d'Eriopana eriopis (Herrich-SehätTer). 


Eriopana Kiriakoff, n. gen. 


pèce type du genre : Agarista eriopis Herrich-Schäffer — Eriopana eriopis (Herrich- 
Schäfer). 





Description. -— Antennes filiformes dans les deux sexes, à peine épais- 
sies dans leur partie apicale. Palpes labiaux avec le premier et le deuxième 
articles à pilosité moyenne, l’apex du second arrivant au milieu des yeux; 
troisième article porrigé, mince, allongé et pointu. Front présentant une 
proéminence, comme chez la plupart des genres voisins. Pilosité des pattes 
modérée; formules des éperons 0, 2, 4, leur longueur fortement inégale : les 
internes étant presque deux fois plus longs que les externes; articles des tarses 





Source : MNHN, Paris 
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Fig. 67, structure génitale © d'£riopana eriopis (Herrich-Schäfer). 


chez les mâles sans longue pilosité. Forme des ailes antérieures plus allongée 
et à termen plus court que chez Rothia Westwood. 


Nervation. Ailes antérieures : nervure 2 partant après les trois quarts 
externes du bord inférieur de la cellule; 3, 4 et5 nettement séparées, la distance 
entre 4 et 5 étant deux fois celle entre 3 et 4; le reste comme cliez Rothia. 


Ailes postérieures : nervure 2 partant très près de l'angle inférieur de la 
cellule médiane; 3 et 4 et 6 et 7 partent respectivement des angles inférieur et 
supérieur de la cellule médiane; discoctllulaires faiblement courbées en-dedans; 
5 part du milieu des discocellulaires. 


Armure génitale & (fig. 66). — Uncus très allongé, de moitié plus long que 
la côte de la valve, étroit, à faible crochet terminal et à pilosité dense. Tube 
anal atteignant environ les quatre cinquièmes de la longueur de l’uncus, très 
étroit, bien sclérifié et un peu élargi et échancré distalement. Valve étroite à 
la base et formant ensuite un demi-cercle; sacculus plus arqué que la côte; apex 
formant un angle de 90° environ; pli du sacculus modérément étroit, mais 
allongé, atteignant le milieu de la valve et se terminant par une harpe très 
longue, fortement recourbée et dont la pointe atteint presque la côte. Édéage 
relativement très petit, ne mesurant que les trois quarts de la longueur de la 





Source : MNHN, Paris 
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côte, grêle et droit; sa moitié distale est occupée par un processus très grêle, 
presque filiforme, recourbé et pointu. Fulture inférieure se rétrécissant dista- 
lement et se terminant par une sorte de fer de lance. Saccus à peine différencié 
et arrondi. 





Structure génitale © (fig. 67). — Papilles anales très allongées. Apophyses 
antérieures et postérieures de longueur sensiblement égale : d'un quart plus 
longues que les papilles. Stérigme peu différencié. Ductus bursae assez large à 
la base. 


Répartition géographique. — Madagascar. 


Une seule espèce : E. eriopis. 


Eriopana eriopis (Herrich-Schäfer) (fig. 68) 





A garista eriopis Herrich-Schäfïer, [1853], Sammlung neuer oder wenig bekannter ausser- 
europäischer Schmetterlinge, Heterocera, fig. 31, p. 13, 1858, p. 71 et p. 78. 






Agarista eriopis Boisduval Herrich-Schæfter; WaLker, 1856, List Specim. Lepid. Ins. 
coll. B. M. 7, p. 1 586. 





Agarista Eriopis, Herrich-Schäffer; Guenér, 1865, in A. Vixsox. Voy 
couronn. de Radama II, annexe F, Lépid., p. 29. 

Eusemia Eriopis, Boisduval in Herrich-Schæfter; Boispuvai, 1874, Rev. Mag. Zool., 
(3) 2, p. 96. 

Rothia eriopis Boisduval, in Herrich-Schäffer; 
London, (2) 1, Zool., part IV, p. 204, ne 2. 


à Madag. au 











Wesrwoop, 1877, Trans. Linn. Soc. 


Agarista Eriopis Herrich-Schäffer ? ; SAALMÜLLER, 1878, Ber. Senckenb. naturfoi 
Ges., 1877-1878, p. 88, n° 53. 





Eusemia Eriopis Herrich-Schäfter; P. Man 
année 1879, p. 308. 





e, 1880, Ann. Soc. ent. France, (5) 9, 





Rothia Eriopis Herrich-Schäfier; SaaLmÜLLER, 1884, Li 


ich-Schäffer; KinBy, 1892, 





pid. v. Madag., 1, p. 139, n° 2 
at. Lepid. Heter. (Moths), 














Anaphela Eriopis, Hei 
1, p. 25, ne 15. 


A syn. 





Ophthalmis eriopis [Herrieh-Schäfer]: Hampsox, 1901, Cat. Lepid. Phal. B. M, 3, p. 
646, n° 196. 

Ophthalmis eriopis Herrich-Schäffer; SrranD, 1912, in 
Lepid. Cat., pars 5, p. 





+ AURIVILLIUS et H. WAGNER, 





Rothia eriopis Herrich-Schäffer; Jonpax, 1913, in À. Sr 
15, p. 11, pl 3 d. 


, Gross-Schmett. d. Erde, 








Rothia eriopis H.S. ab. carminala W. Rotsehild, in W. RornsemiLn et K. Jonpax, 1896, 
Novit. Zool., 3, p. 45, ne 21. 





Ophthalmis eriopis Ab. 1 carminata [W. Rothschild]; Hampson, 1901, Cat. Lepid. Phal. 


B. M. 3, p. 647. 





Ophthalmis eriopis ab. carminata Rothschild; Srranp, 1912, in Chr. AURIVILLIUS et 
H. Wacner, Lepid. Cat., pars 5, p. 36. 


Rothia eriopis f. 
Erde, 15, p. 11, pl 3 d. 





rminata Rothschild; Jorpan, 1913, in A. Serrz, Gross-SchmelL. d. 





Source : MNHN, Paris 








LÉPIDOPTÈRES AGARISTIDAE 83 





Types. — eriopis  Herrich- 
Schäffer. Holotype : 1 8, « Prise à 
Madagascar par Goudot. — Coll. 





Bdv.» (BorspuvaL, 1874 : 97) (geni- 
talia, Noctuidae Brit. Mus. slide 
n° 8 291) (ex coll. Boisduval, ex 
coll. Ch. Oberthür, British Museum 
of Natural History). 





carminala Jordan. Lectotype : 
1 4, Madagascar Ouest, Morondava 
(I: T. Last]) (ex coll. Tring Mu- Fig. 68,  Eriopana  eriopis  (Herrich- 
seum, British Museum of Natural Schäfrer), d! 
History). 





Description. — Tête et dessus du thorax noirs, marqués de blanc 
comme chez la plupart des espèces du complexe Rofhia: thorax portant une 
tache médiane. Abdomen jaune orangé; le premier segment porte dorsalement 
une large tache triangulaire noire, les autres segments une tache beaucoup 
plus petite à sommet dirigé vers l'arrière et l'avant dernier segment une bande 
transversale sur le dessus et le dessous; traces de points latéraux noirs; touffe 
anale jaune orangé, noire à sa base. Dessous du corps jaune orangé; articles 
des tarses noirs et cerclés de jaune orangé. 





Ailes antérieures noires avec des écailles bleues dans la moitié proximale 
de la région costale et d’autres formant une ligne interne dans la cellule et 
l'intervalle I. Des marques bleues sur les discocellulaires et une courte bande 
arquée dans la cellule. Les marques blanches sont : un point à la base de l'aile: 
une petite tache triangulaire ou en lunule à la base de la cellule; une large tache 
subcarrée, élargie distalement, avant les discocellulaires; une plus petite, 
arrondie, aux deux tiers de l'aile sous la côte; enfin, une plus grande, post- 
médiane, dans les intervalles II à IV, composée de trois taches fondues. Franges 
concolores, blanches à l’apex de l'aile et au tornus. 








Ailes postérieures avec l'extrême base noire: le reste est jaune orangé, 
sauf une bande marginale noire largement courbe: sa largeur est de 4 mm 
environ dans l'aire costale, elle se rétrécit et atteint l'angle abdominal où elle 
n'a plus que 2,5 mm de large; elle forme une petite dent sur la nervure 2. Franges 
blanches seulement à l’apex de l'aile. 


Dessous des deux paires d’ailes semblable au dess 
où moins jaune orangé et la région du dorsum gris pâle. 











, avec la base plus 





Longueur de la côte des ailes antérieures : 20-22 mm. 
Armure génitale 5 (fig. 66). — Voir la description du genre. 


Structure génitale © (fig. 67). — Voir la description du genre. 


Source : MNHN, Paris 
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Vamiarion. — La morphe carminata W. Rothschild diffère par la rangée 
de points latéraux à l'abdomen un peu mieux développée et, surtout, par la 
couleur des ailes postérieures d'un rouge légèrement carminé montrant une 
zone blanchâtre après le disque. Cette zone est beaucoup mieux indiquée en 
dessous des ailes. 

Il existe des exemplaires chez qui les ailes postérieures sont roses dans leur 
moitié abdominale et qui deviennent insensiblement blanc jaunâtre après le 
disque. 





Distribution dans l'île. — Mapacascan Norp : Amber Geb.irge] 
(ex coll. L. et J. de Joannis). — « Diego-Suarez » (G. Melou). 
Mapa R SamBirANo : Nosy Mitsio (R. Paulian). — Maromandia 


(R. Decary). 

Mapagascar Esr : Massif du Marojejy, réserve naturelle intégrale n° 12, 
Andrakata Sud (P. Soga). — Antalaha (Abadie). — Maroantsetra (C. Lam- 
berton, J. Vadon). — Environs de Maroantsetra, Ambodivoangy (P. Vielte). — 
Baie d’Antongil (A. Mocquerys). — Réserve naturelle intégrale n° 3, Amba- 
tovositra, Andranomalaza (P. Soga). — Région de Rogez, 1 400 m {C. Lam- 
berton). — Vohilava, vallée du Faraony (R. Catala). — Sud-Est de Mada- 
gascar (R. Decary). 





MaDAGASCAR OUES Ankarafantsika, lac d'Ampijoroa (R. Viossat 
et Ratovoson, P. Brondel). — Morondava (J. T. Last). — Route de Morondava 
à Ivato, 42 km à l'Est de Morondava, forêt de Manamby, 160 m (P. Griveaud). 





Répartition géographique. — Madagascar. 
Biologie. — Espèce capturée en XII, I, II, III, IV, V. 


Remarque. — Les exemplaires de l'Ouest malgache : Ankarafantsika, 
Morondava, route de Morondava à Ivato, sont des « carminala ». Les exemplaires 
étiquetés « Diego-Suarez » montrent des ailes postérieures jaune orangé ou 
rose rouge. 

L'imprécision de cette dernière localité et le trop petit nombre d'exem- 
plaires connus en collection ne permettent pas de dire si nous devons considérer 
deux sous-espèces : E. e. eriopis, de la région malgache orientale, et E. e. carmi- 
nata, de la région malgache occidentale ? 


Arrothia Jordan 





Arrothia Jordan, in W. RoruseuiLp et K. Jonpan, 1896, Novit. Zool., 3, p. 46 (esp 
du genre : Arrothia bicolor W. Rothschild, in W. RorusentLp et K. JorDAN, 1896, 
par l’auteur et seule espèce citée). 


Description. — ‘Trompe bien développée. Palpes labiaux redressés; 
deuxième article à pilosité frontale clairsemée; troisième article allongé, 
nu et plus où moins porrigé. Antennes du mâle imperceptiblement élargies 








Source : MNHN, Paris 
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vers l'extrémité, celles de la femelle filiformes. Front avec une longue épine 
distalement tronquée. Tibias à pilosité ventrale rude, 





Nervation. Ailes antérieures : nervure 2 partant des sept dixièmes de la 
cellule médiane; 3, 4 et 5 très rapprochées; discocellulaires faiblement courbées 
en-dedans; aréole courte; nervure 6 partant de l'angle supérieur de la cellule 
médiane; 7 et la longue tige commune à 8 et à 9 de l'angle inférieur de l’aréole; 
10 de son angle supérieur. 





Ailes postérieures : nervure 2 partant des trois quarts de la cellule médiane; 
3 et 4, d’une part, 6 et 7, d'autre part, partant respectivement des angles 
inférieur et supérieur de la cellule médiane; discocellulaires à peine courbées 
en-dedans; 5, faible, du milieu des discocellulaires. 











Fig. 69, armure génitale 3 et pénis d'Arrothia bicolor W. Rothschild 
(holotype d’Arrothia bicolor melanobasis Jordan). 
Armure génitale $ (fig. 69). — Uneus recourbé en faucille, un peu moins 


long que la moitié de la côte. Tube anal aussi long que l'uncus, distalement 
élargi. Vinculum à pilosité bien développée et élargi dans sa portion médiane. 
Valve en forme de banane, mais à partie apicale étirée et terminée en pointe; 
une rangée de spinules s'étend de l’apex sur un peu moins d’un tiers du sacculus; 
pli du sacculus paraissant très large (la base de la valve étant très étroite), 
mais n’atteignant pas tout à fait le tiers de la valve; il se termine par une harpe 





Source 


: MNHN, Paris 
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FE 





courte et arquée. sage un peu plus court que la côte, assez robuste, presque 
droit; vesica garnie de quelques cornuti. Fulture inférieure en forme de V 


retourné, à extrémité des branches élargie. Saccus court et arrondi. 








70, structure génitale © d'Arrothia bicolor W. Rothschild (holotype). 


Structure génitale 3 (fig. 70). — Papilles anales relativement pelites. 
Apophyses postérieures un peu plus longues que les papilles. Apophyses anté- 
rieures d’un cinquième plus longues que les apophyses postérieures. Stérigme 
non sclérifié, sauf un anneau étroit à l'ouverture de l'antrum bursae. Ductus 
bursae très grèle et allongé. Bourse copulatrice bien plus courte que le 
ductus bursae, ne montrant pas de signum. 





Répartition géographique. — Madagascar. 


Tai 





U DE D 





RMINATION DES ESPÈCES 


1. Ailes antérieures jaune orangé avec la moitié distale noire (fig. 71 
DL RE RL AEMer er eu EN EAMbICOloE 


Source : MNHN, Paris 








LÉPIDOPTÈRES AGARI 





DAE 87 


— Ailes antérieures rouge orangé avec une étroite bande marginale 
noire (De1173) ST MR MP Al EN MA te ensiana 


Arrothia bicolor W. Rothschild (fig. 71 et 





2) 


Arrothia bicolor W. Rothschild, in W. RornseuiLo et K. JorDaN, 1896, Novit. Zoo! 3, 


p. 46, n° 23, pl. XIV, fig. 


Arrolhia bicolor [W. Rothschild]; Hampsow, 1901, Cat. Lepid. Phal, B. M, 3, p. 585 
1 


ärrothia bicolor Rothschild; Srraxb, 1912, in Chr. Aurivizuius et H. WAaGxER, Lepid. 
Cat., pars 5, p. 20. 











n°106, 





fig. 2 


Arrolhia bicolor Rothschild; JonbaN, 1913, in À. Sertz, Gross-Schmett. d. Erde, 15, p. 11, 
plL5a 


Arrothia bicolor bicolor Rothschild; Jonban, 1926, Novit. Zool., 33, p. 37: 





Arrothia bicolor melanobasis Jordan, 1926, Novit. Zool., 33, p. 373 (n. syn.). 


Arrothia bicolor forme melanobasis Jordan; GAr 
d. Erde, 15, p. 26. 





E, 1934, in À. SErrz, Gross 





Schmetl, 


Types. — bicolor W. Rothschild. Holotype : 1 9, Madagascar Ouest, 
Morondava (J.T. Last) (genitalia, Noctuidae Brit. Mus. slide n° 8415) (ex coll, 
Tring Museum, British Museum of Natural History). 


melanobasis Jordan. Holotype : 1 4, Madagascar Est, lac Alaotra, 1/11- 
1925 (sans nom de récolteur) (genitalia, Noctuidae Brit. Mus. slide n° 8 535) 
{ex coll. Tring Museum, British Museum of Natural History). 











71 





Fig. 71 et 72, Arrothia bicolor W. Rothschild. — 71, $ (melanobasis Jordan). — 72, 


(bicolor). Tête noire. Thorax et abdomen jaune 
orangé, les deux derniers urites noirs. Dessous du corps et pattes noi 





Description. — 





Ailes jaune orangé dans la moitié proximale; base des ailes antérieures 
lavée de noirâtre; moitié distale des ailes noire; aux ailes antérieures, la partie 
noire va des deux cinquièmes de la côte aux trois quarts du dorsum; aux ailes 


postérieures, son contour interne est un peu courbé en-dedans. 








Longueur de la côte des ailes antérieures : 20 mm. 





Structure géniale (fig. 70). — Voir la description du genre. 


Source 


: MNHN, Paris 
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4 (melanobasis). La base des ailes antérieures est nettement plus noire 
que chez la femelle, ne laissant qu’un bande discale jaune orangé, large de 
2,5 mm environ; base des ailes postérieures également noire. 


Armure génitale (fig. 69). — Voir la description du genre. 


Distribution dans l'île. MapaGascar SamBinano : Nosy Be 
(G. Dujardin Delacour) (1 9). 


Mapacascar Esr : Lac Alaotra (coll. Brit. Mus., N. H.) (1 4). 





Mapacascar CENTRE : Tananarive (R. Decary) (1 6). 


Mapagascar Ouesr : Morondava (J. T. Last) (1 ©). 

Répartition géographique. — Madagascar. 

Biologie. — Espèce capturée en XII et en I. 

Remarque. — Cette espèce ne semble être connue que par quatre 
exemplaires, deux couples : l’un conservé au British Museum (Natural History) 
(les types des taxa bicolor et melanobasis), l'autre au Muséum national d'His- 
toire naturelle, Paris. Les mâles sont « melanobasis » et les femelles « bicolor ». 


11 existe un dimorphisme sexuel et Jorpan a décrit le mâle comme la sous- 
espèce de l'Est malgache. 


Arrothia guenéiana Viette (fig. 73) 


Arrothia guenéianum Viette, 1954, Mém. Inst. Scient. Madag., p. 71, pl. IL fig. 11. 





Type. — Holotype : 1 à, 
Madagascar Ouest, Ankarafantsika, 
réserve naturelle intégrale n° 7, 


LT chemin de Bevazaha au lac sacré 
de Tsimaloto, 200 m, 18-X1-1951 


L ‘ À (P. Vielle) (Muséum national d'His- 


toire naturelle, Paris). 
Fig. 73, Arrothia guenéiana Viette, d. 








Description. — 4. Tête, 
antennes et palpes labiaux noirs. 
Arrière de la tête, thorax et pre- 
miers segments abdominaux jaune 
ochracé. Derniers segments de l'abdomen, dessous du corps et pattes noirs. 


Ailes antérieures rouge orangé uniforme, avec une fine ligne marginale 
(un peu plus large dans l'aire costale) et les franges noires. 

Ailes postérieures colorées de la même manière, mais la bande marginale 
est un peu plus large et est un peu saillante sur la nervure 3. Franges gris 
noirâtre. 


Dessous des deux paires d'ailes semblable au dessus. 


Source : MNHN, Paris 
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Fig. 74, armure génitale $ et pénis d'Arrothia guenéiana Viette. 


Armure génitale (fig. 74). — Uncus relativement court, étroit, peu arqué 
et à forte pilosité latérale. Tube anal court. Vinculum très large, à pli également 
large et portant une pilosité abondante. Valve large, redressée et se rétrécissant. 
vers l'apex; pli du sacculus très large, occupant plus des deux tiers de la largeur 
de la valve, mais n’en atteignant que le tiers; harpe courte et robuste, placée 
verticalement par rapport à la côte. Édéage relativement court, un peu plus 
court que la côte, assez grêle et très faiblement courbé. Fulture inférieure 
étroite, à angles et à partie médiane du bord proximal étirés, à bord distal 
étiré et bifide. Saccus plus ou moins triangulaire. 


9. Elle est inconnue. 


Distribution dans l'île. On ne connaît que deux exemplaires 
capturés dans la réserve naturelle intégrale n° 7. 

Répartition géographique. — Madagascar. 

Biologie. — Espèce capturée en XI, volant le matin assez tôt autour 
des buissons. 


Note. — L'armure génitale 4 d'A. guenéiana diffère assez nettement de 
celle d’A. bicolor (espèce type du genre). Une distinction générique serait 
peut-être à recommander (S. G. Kirrakorr). 


Source : MNHN, Paris 
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Fig. 75, armure génitale S et pénis d’Areliopais ambusta (P. Mabille) 


(holotype d'Arctiopais ambusta celis Jordan). 





Arctiopais Jordan 





Areliopais Jordan, 1896, in W. RorusemiLo et K. Jonpax, Novit. Zoo, 3, p. 46 (espèce 
type du genre : Aypsa ambusta P. Mabille, désignée par l'auteur et seule espèce citée). 









Description. — ‘Trompe bien développée. Palpes labiaux  redressés; 
premier et second articles à longue pilosité frontale; troisième article très 
allongé, grêle, porrigé et à écaillement lisse. Front, rétré i en arrière chez le 
mâle, portant, dans les deux sexes, une proéminence tronconique, fort étroite 
(moins du tiers du front en largeur) et à marge terminale surélevée. Antennes 
nettement dilatée dans la partie apicale. Pilosité des pattes longue et hérissée, 
recouvrant également chez le mâle les articles des tarses et les éperons des 
pattes méso- et métathoraciques: paire d'éperons distale des tibias métatho- 
raciques très longue. 

















Nervation. Ailes antérieures : nervure 2 partant des 
du bord inférieur de la cellule; 3, 4 et 5 rapprochées et équidistantes; discocel- 
lulaires faiblement courbées en dedans; aréole étroite; nervure 6 partant d 
l'angle supérieur de la cellule; 7 et tige commune à 8 et à 9, de l'angle inférieur 
de l'aréole; 10, de l'angle supérieur de l’aréole. 


sept dixièmes externes 





Ailes postérieures : nervure 2 partant des cinq septièmes du bord inférieur 
de la cellule; 3 et 4 et 6 et 7 partant réciproquement des angles inférieur et 
supérieur de la cellule; discocellulaires faiblement courbées en dedans; 5 obso- 
lescente, partant du milieu des discocellulaires. 


Source : MNHN, Paris 
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Armure génitale $ (fig. 75). — Uneus atteignant en longueur environ 
les cinq sixièmes de la côte de la valve, plutôt grèle, comprimé, fortement 
arqué seulement au quart proximal et terminé en pointe. Tube anal plus court 
que l'uncus et assez large. Pli du vinculum étroit et bordé de longues soies. 
Valve allongée, peu recourbée et s’élargissant distalement; apex arrondi; 
côte un peu saillante aux deux tiers; pli du sacculus très large à la base, puis 
se rétrécissant pour ne pas arriver au milieu de la valve: harpe allongée et 
arquée au tiers distal. Édéage aussi long que les trois quarts de la côte, robuste 
el un peu coudé en son milieu. Fulture inférieure triangulaire, à bord proximal 
saillant et faiblement échancré au milieu, à bord terminal arrondi, Saccus 
semi-elliptique. 








76, structure génitale © d’Arctiopais ambusta (P. Mabille). 


Structure génitale 2 (fig. 76). — Papilles anales très allongées. Apophyses 
antérieures très légèrement plus longues que les apophyses postérieures, les- 
quelles sont nettement plus longues que les papilles anales. Stérigme et antrum 
bursae non différenciés. Ductus bursae large à son origine, se rétre 








ssant ensuite. 
Répartition géographique. — Madagascar. 


Une seule espèce : A. ambusta. 


Source 


: MNHN, Paris 
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Arctiopais ambusta (P. Mabille) (fig. 77) 
Hypsa ambusta P. Mabille, 1881, Ann. Soc. ent. Belgique, 25, C. R. Séances, p. 1v [55]. 
n, 1884, Lepid. v. Madag,, 1, p. 161, n° 376. 
, 1892, À syn. Cat. Lepid. Heter. (Moths), 1, p. 384, 





Hypsa Ambusta Mabille; SAAL: 





üL 





Pseudhypsa ambusta, Mabille; Ktm 
ne 5. 
un et Jonpan, Novit. Zool., 





ambusta (Mabille); Jorpan, 1896, in W. Rorl 
e type du genre Arcliopais Jordan). 
abille]: HampsoN, 1901, Cat. Lepid. Phal. B. M, 3, p. 


Aretiopai: 
3, p. 47 (est 

Arcliopais ambusta [P. 
ne 107, fig. 252. 


Arctiopais ambusta Mabille; SrranD, 1912, in Chr. AurivizLrus et H. WaGx 








6, 





, Lepid. 





Cat., pars 5, p. 21. 
in A.S 





z, Gross-Schmett. d. Erde, 15, p. 12, 





Arctiopais ambusta Mabille; JonDax, 19 
pl 3 e. 





6, Novit. Zool., 33, p. 374. 
cHER, 1968, Bull. Br. Mus. nat. Hist. 





Arctiopais ambusta ambusta Mabille; JoRDAN 

Hypsa ambusta [P. Mabille|; Vierre et D. S. FLE 
(Ent), 21 (8), p. 417. 

Arcliopais ambusta forme melanura Jordan, 1913, in À. SE 
15, p. 12. 

Aretiopais ambusta ab. melanura, Jordan; Hampsox, 1920, Cat. Lepid. Phal. B. M, 
suppl. 2, p. 569, n° 107. 

Arctiopais ambusta celis Jordan, 1926, Novit. Zool., 33, p. 374. 

Arcliopais ambusta forme celis Jordan; GAëDE, 1934, in A. 
Erde, 15, p. 26. 








Schmett. d. 





crde, 





T2, Gross 











, Gross-Schmett. d. 


Types. — ambusta P. Mabille. 
Holotype : 1 ® (sans tête et sans 
abdomen), « Madagascar » (ex coll. 
P. Mabille, ex coll. Ch. Oberthür, 
British Museum of Natural H: 
tory). 





melanura Jordan. Lectotype : 
1 9, Madagascar Ouest, Morondava 
(JT. T. Last) (ex coll. Tring Museum, 
British Museum of Natural His- 
tory). 











Fig. 77, Arcliopais ambusla (P. Mabille), . 





celis Jordan. Holotype : 1 4, Madagascar Nord, « Diégo-Suarez ». 16-I- 
1917 (G Melou) (genitalia, Noctuidae Brit. Mus. slide no 8 534) (ex coll. Tring 
Museum, British Museum of Natural History 








Description. — g. Tête et corps d'un jaune ochracé vif. Dernier 
article des palpes labiaux, articles des tarses, pénultième segment de l'abdomen 
et touffe anale noirs. 

Ailes antérieures d'un jaune fortement ochracé parsemé d’écailles dorées. 
Ces dernières forment une ligne submarginale en arc de cercle allant de la sous- 
costale aux trois quarts du dorsum. Champ marginal de l'aile teinté de roux 
chocolat. Franges noires, terminées de gris argenté. 


Source : MNHN, Paris | 
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Ailes postérieures de même couleur que les ailes antérieures, avec une 
très large bande externe noire, occupant la moitié externe de l'aile dans l'aire 
apicale et se rétrécissant vers l'angle anal; sa plus grande largeur est de 5 mm. 
Franges comme aux ailes antérieures. 





Dessous des ailes antérieures avec une grande tache submarginale noirâtre 
en forme de croissant. Base et aire distale teintées de roux chocolat. 





Dessous des ailes postérieures avec l'apex plus pâle et dessiné de brun clair. 

Longueur de la côte des ailes antérieures : 14-16 mm. 

Armure génitale (fig. 75). — Voir la description du genre. 

? Aux ailes antérieures, la ligne argentée en arc de cercle n’est visible 
qu'entre le tornus et la nervure 2. Un croissant chocolat foncé la remplace, 


passant graduellement dans la teinte roux brun des régions marginale et apicale. 
Deux cinquièmes distaux de la côte finement noirs. 


Ailes postérieures avec la bande externe noire encore plus large, atteignant 
de 8 à 8,5 mm au maximum. 





En dessous des ailes antérieures, la tache submarginale en croissant est 
plus large, d’un noir profond et très nette. 


Longueur de la côte des ailes antérieures : 19-21 mm. 
Structure génitale (fig. 76). — Voir la description du genre. 


VaRIATIONS. — Dans la morphe melanura, l'extrémité de l'abdomen 
est noire dans les deux sexes, tandis que dans la morphe nominative l'abdomen 
de la femelle est entièrement jaune orangé. 





Dans la morphe celis (dont l’holotype est un exemplaire décoloré), l'aire 
marginale des ailes antérieures est d’un brun rouille, large de 7 mm à l'apex, 
puis se rétrécissant. Aux ailes postérieures, la bande marginale noire est plus 
étroite, mesurant 7 mm à l'apex et 1 mm seulement vers le bord anal. Le taxon 
celis ne peut, en aucun cas, être considéré comme subspécifique. JorDAN a 
été induit en erreur par l'examen d’un matériel insuffisant. 








Distribution dans l'île. — Mapaascan Nonn : Diégo-Suarez 
gras). — Environs de Diégo-Suarez, Ankorika (L. Legras). — « Diégo- 





» (G. Melou). 

MapaGascar Ouesr : Nouvelle route d’Ambondromamy à Port Bergé 
Vaovao, km 122, forêt de Sarodrano, 140 m (P. Griveaud et J. M. Betsch). 
— Majunga (K. M. Guichard). — Maevatanana (coll. Brit. Mus., N.H.). — 
Route d’Ambato-Boeni, Andavatsiotra (Ralovoson). —  Ankarafantsika, 
lac d’Ampijoroa (R. Viossat el Ralovoson, P. Griveaud, G. Dujardin Delacour ). 
— 7° réserve naturelle intégrale (Ankarafantsika), près de Bevazaha (P. Viette). 
— Nord de Morondava, forêt de Marofandilia, 15 m (P. Griveaud). — Moron- 
dava (J. T. Last). — Route de Morondava à Ivato, 62 km à l'Est de Moron- 
dava, forêt de Manamby, 160 m (P. Griveaud). — km au Sud de Moron- 
dava, forêt de Befasy (R. Paulin). — Est de Sakaraha, réserve spéciale du 














Source : MNHN, Paris 
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Fig. 78, armure génitale d et pénis d'Antigodasa rufodisealis (W. Rothschild) (holotype). 





Zombitsy, matsabory, 640 m (P. Viete et P. Griveaud). — Route nationale 
n° 7, 64 km à l'Est de Tuléar, forêt d’Andranovory, 500 m (P. Viette et P. Gri- 
veaud). 

Mapacascar Sup : Environs de Tuléar, plateau calcaire au Sud-Est 
de Miary, 40 m (P. Vielle el P. Griveaud). — Environs de Tranoroa, vallée 
Maroakobo, 200 m (P. Viette et P. Griveaud). 

Mapacascar CENTRE (pentes occidentales) : Bekily (A. Seyrig). 


Répartition géographique. — Madagascar. 
Biologie. — Espèce, de la région malgache occidentale, commune et 
récoltée en XI, XI, I, IT, II. 


Antigodasa Kiriakoff, n. gen. 


Espèce type du genre : Godasa rufodisealis W. Rothschild — Antigodasa rufodisealis 
(W. Rothschild). 
Description. — Trompe bien développée. Palpes labiaux dépassant 


le bord supérieur des yeux, obliques et à pilosité modérée; troisième article 
décombant. Antennes à peu près filiformes. 


Source : MNHN, Paris 
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Ailes antérieures avec 2 partant des quatre cinquièmes de la cellule: 3, 4 
et 5 séparées et équidistantes; aréole petite; 6 partant de l'angle supérieur de 
la cellule; 7, 8 + 9 et 10 de l'extrémité de l’aréole 





Ailes postérieures avec 2 partant des trois quarts de la cellule; 3 et 4 partant 
de l'angle inférieur et 6 et 7 de l'angle supérieur; 5 du milieu des discocellulaires 
aussi bien développée que les autres nervures. 





Armure géniale & (fig. 78). — Uncus relativement trè faiblement développé, 
court et en crochet. Tube anal court, élargi distalement. Pli du vinculum étroit, 
à pilosité bien fournie. Valve étroite et allongée, un peu retroussée et à partie 
diistale linguiforme; pli du saceulus large, mais n'atteignant cependant D 
le milieu de la valve; harpe courte et ré, ulièrement recourbée. Édéage assez 
volumineux, nettement plus long que la valve, très robuste et arqué dans son 
tiers distal. Fulture inférieure en lyre, à partie proximale large, saillante en 
deux pointes au milieu du bord proximal et à angles droits. Fulture supérieure 
faite de deux gros lobes latéraux, recouverts de menues spinules et reliés par 
une membrane médiane. Saccus semi-elliptique et allongé. 





Femelle inconnue. 


Répartition géographique. — Madagascar. 





Discussion. — G. rufodiscalis a été placé par Hamrson (1901, € 
Lepid. Phal. B.M., 3, p. 626) dans le genre Tuerla Walker (espèce Lype : Tuerta 
chrysochlora Walker). 





Il en diffère quant à la nervation par : (a) la nervure 10 des ailes anté- 
rieures partant de l'extrémité de l'aréole, tandis que chez T'uerta cette nervure 
part du bord coslal de l’aréole; et {b) par la nervure 5 des ailes postérieures 
aussi développée que les autres nervures, alors que chez Tuerla, comme chez 
presque tous les genres des Agaristidae, la nervure 5 est obsolescente. 





L'armure génitale mâle d'Antigodasa diffère considérablement de celle 
trouvée chez T'uerla. Dans le nouveau genre, la valve est du type ordinaire 
observé chez les Agaristidae, en forme de banane et avec une harpe située 
vers le milieu de la valve; chez Tuerta, la valve est étroite et triangulaire 
harpe presque terminale, dirigée vers la côte el recouverte de spinules et la 
base de la côte porte un processus long, grêle et à pilosité longue. L'édéage 
d'Anligodasa est énorme et très robuste tandis que celui de Tuerta n'est pas 
plus long que la valve, grêle et armé dans la portion distale. La fulture infé- 
rieure, chez Antigodasa, est en lyre à longues branches; chez Tuerta, elle est en 
lunule un peu anguleuse. La fulture supérieure est, chez le nouveau genre, 
élargie latéralement en deux gros lobes couverts de menues spinules; chez 
Tuerta, cette structure est membraneuse et peu différenciée. Enfin, chez Anti- 
godasa le saccus est large et semi-elliptique, tandis qu'il est plus où moins 
triangulaire chez T'uerta. 














Source 


: MNHN, Paris 
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Ce dernier genre est purement éthiopien continental et les espèces néotro- 
picales qui y ont été placées ne sont pas congénériques. De plus, Misa Karsch 
(espèce type : Misa memnonia Karsch), qui est généralement considéré comme 
un synonyme, est un genre à part. 


Godasa Walker (espèce type : Godasa maculalrix Walker) est un Arctiidae. 


Antigodasa rufodiscalis (W. Rothschild) (fig. 79) 








Godasa rufodisealis W. Rothschild, in W. Rorusenruo et Jouban, 1896, Novil. Zool., 
3, p. 47, n° 24, pl XIV, fig. 23. 

Tuerta rufodiscalis [Rothschild]; Haweson, 1901, Cat. Lepid. Phal. B. M. 3, p. 626, 
n° 164. 

Tuerta rufodisealis Rothschild; Srmann, 1912, in Chr. AumviLtius el H. Wac 


Lepid. Cat., pars 5, p. 29. 











n, 








. d. Erde, 14, 





Godasa rufodisealis Rothschild; Garne, 1926, in A. Serrz, Gross-Scl 
p. 91, pL 18 a (sous le nom de melaxantha) (Arctiidæ Hypsinæ). 

Tuerta rufodisealis Rothsehild; GAëvr, 1934, in A. Serrz, Gross-Schmett. d. 
p. 23, pl. 4 e (Agaristidae). 








de, 15, 





Type. — Holotype : t'eér 
« Madagascar » (sans autre indica- 
tion) (genitalia, Noctuidae Brit. 
z Mus. slide n° 8 289) (ex coll. Tring 
Museum, British Museum of Natu- 
ral History). 





Description. — g. Base 
des antennes avec une marque blan- 
che. Palpes labiaux avec les deux 
premiers articles tachetés de blanc. 
Tête et thorax brun noirâtre avec 
quelques écailles blanchâtres; côtés 
du front et ligne postoculaire blan- 
ches. Abdomen jaune orangé avec une rangée médiane de taches dorsales et des 
taches latérales noires: touffes basale et anale noires; articles des pattes cerclés 
de blanc. 





Fig. 79, dessus et dessous d'Antigodasa 
rufodiscalis (W.. Rothschild), d 
(d'après W. RoruscHiLD). 





Ailes antérieures d’un brun foncé tirant sur le chocolat, avec des écailles 
bleues à la base de l'aile, vers le milieu de la cellule médiane, sous la cellule, 
sur les discocellulaires et dans la région externe où elles forment deux lignes 
ondulées, l’une postmédiane, l’autre submarginale. Une rangée de points blancs 
au termen; celui situé au-dessus du tornus nettement plus grand. 





Ailes postérieures brun noirâtre dans sa partie proximale et à la côte. 
Aire discale largement d’un jaune orangé foncé. Bande marginale noire; assez 
large dans la région apicale de la côte, elle se réti écit ensuite vers le tornus. 
Une ligne noire sur les discocellulaires. 








Source : MNHN, Paris 
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Dessous des deux paires d’ailes de mêmes couleurs que le dessus. 

Armure géniale (fig. 78). — Voir la description du genre. 

9. Elle nous est inconnue. 

Distribution dans l'île. — Seul l’exemplaire holotype, dont nous 


ignorons d’ailleurs la localité de provenance à l'intérieur de la Grande 
Ile, nous est connu. 


Répartition géographique. — Madagascar, si l'étiquette fixée à 
l’épingle de l’holotype n’est pas erronée. 





Fig. 80, armure génitale et pénis de Schausilla obryzos (P. Mabille). 


Schausilla Kiriakoff, n. gen. 
Espèce type du genre : Eusemia obrycos P. Mabille — Schausilla obryzos (P. Mabille). 


Description. — Trompe bien développée. Palpes labiaux dirigés 
obliquement vers le haut; pilosité des deux premiers articles très dense; troi- 
sième article très court et à faible pilosité. Chez le mâle, front très étroit, les 
yeux se touchant presque; proéminence frontale tronconique et à bord terminal 
en relief. Antennes très légèrement dilatées avant l’apex chez le mâle, filiformes 
chez la femelle. Pilosité des pattes bien fournie, tarses antérieurs du mâle 
très allongés, avec le premier article épais, les suivants grêles et le deuxième 
le plus long; une rangée de soies latérales très fines en dessous. Ailes antérieures 
du mâle presque triangulaires, à termen oblique, à peine courbé et sensiblement 
de même longueur que le dorsum; chez la femelle, l'aile est plus large et à termen 
régulièrement concave. 


Source : MNHN, Paris 
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Fig. 81, structure génitale © de Schausilla obryzos (P. Mabille). 


Ailes antérieures avec 2 partant des quatre cinquièmes de la cellule; 
3, 4 et 5 très rapprochées; discocellulaires obliques, coudées en dedans, aréole 
tres étroite; 6, tige commune de 7 et8 +9, ainsi que 10, partant de l'extrémité 
de l’aréole. 





Ailes postérieures avec 2 partant très près de l'angle de la cellule; dis 
entre 2 et 3 mesurant environ le triple de la distance entre 3 et 4, cette dernière 
partant de l’angle inférieur de la cellule; discocellulaires coudées en dedans; 
5 du milieu de ces dernières; 6 et 7 de l'angle supérieur de la cellule. 








Armure géniale 4 (fig. 80). — Uneus à peu près aussi long que la moitié 
de la côte de la valve, grêle, comprimé, recourbé à 900 peu après la base, ensuite 
plus où moins droit, à minuscule crochet terminal et à pilosité dorsale longue 
et abondante. Tube anal large, plus court que l’uncus. Pli du vinculum large, 
avec une forte touffe de soies raides. Valve en forme de banane, se rétrécissant 
distalement en pointe; tiers externe du sacculus portant une rangée marginale 
de courtes soies: pli du saceulus large, mais court, n’arrivant pas au quart 
de la valve; harpe courte et en crochet. Édéage mesurant moins de la moitié 
de la longueur de la valve, robuste, étiré proximalement et terminé par un 





Source : MNHN, Paris 
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petit crochet. Fulture inférieure étroite, très profondément échancré au bord 
proximal (sur près des trois quarts de sa longueur). Saccus semi-elliptique. 


Structure génitale © (fig. 81). — Papilles anales allongées. Apophyses 
très allongées, surtout les postérieures. Stérigme un peu échancré au milieu 
du bord proximal. Ductus bursae très court. Bourse copulatrice sans signum. 


Discussion, — Schausilla diffère d'Aegocera Latreille (espèce type : 
Noctua venulia Cramer) et de Schausia Karsch (espèce type : Aegocera leona 
Schaus) par les caractères suivants : les antennes du mâle ne sont que légère- 
ment dilatées vers l'extrémité, tandis qu’elles le sont fortement chez Aegocera 
et Schausia; le troisième article des palpes labiaux est long chez ces deux 
derniers genres et court chez Schausilla; les tarses antérieurs ne présentent 
aucune particularité chez Aegocera et Schausia, alors qu'ils sont allongés et 
à premier article épaissi chez le mâle de Schau 





Ua obryzo: 





Les genitalia mâles présentent également des différences. Chez Schausia, 
la valve est de forme différente, en lame de couteau plutôt qu’en faucille et 
l'apex montre un petit nombre de soies raides; chez le nouveau genre, ces soies 
occupent tout le tiers distal du sacculus. La harpe est placée chez Schausia 
beaucoup plus distalement que chez Schausilla. L'édéage montre, chez ces deux. 
genres, une forme différente : court (à peine un tiers de la valve en longueur), 
très robuste, droit et se terminant par un crochet chez Schausilla; presqu'aussi 
long que la valve, grêle et coudé aux deux cinquièmes proximaux chez Schausia. 
Enfin, la fulture inférieure est de forme différente dans les deux genres. 





Répartition géographique. — Madagascar, archipel des Comores. 


Une seule espèce : Sch. obryzos. 


Schausilla obryzos (P. Mabille) (fig. 82 et 83) 





s P. Mabille, 1878, Bull. Soc. zool. France, 3, p. 89. 
semia Obryzos P. Mabille; P. Masize, 1880, Ann. Soc. ent. France, (5) 





, année 1879, 
p. 308. 





semia Obryzos Mabille; SaatmüLLen, 1884, Lepid. v. Madag., 1, p. 139, no 319. 
A syn. Cat. Lepid. Heter. (Moths), 1, p. # 


IP. Mabille|; Hampson, 1901, Cat. Lepid. Phal. B. M., 3, p. 605, n° 131, 


Ægocera Obryzos, Mabille; Kinmy, 189! 










, n°17. 





Ægocera obrys. 
pl. LIU, fig. 2. 





> Mabille; SrranD, 1912, in Chr. Auriviciius et H. Wacxer, Lepid. 


z, Gross-Schmett. d. 





Erde, 15, p. 16, 


Eusemia obryzos [P. Mabille]; Vierre et D.S. FLercnen, 1968, Bull. Br. Mus. nat. Hist. 
(Ent.), 21 (8), p. 417 (citation de l'holotype). 


Type. — Holototype : 1 9, « Madagascar » [ex parte australi, a CL 
Grandidier reperta] (ex coll. P. Mabille, ex coll. Ch. Oberthür, British Museum 
of Natural History). 









BIBL.DU 
MUSEUM, 


PARIS 







Source : MNHN, Paris 
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82 83 





Fig. 82 et 83, Schausilla obrycos (P. Mabille). — 82, d. — 83, 


Description. — 4. Antennes blanchâtres ventralement et dans la 
région apicale. Palpes labiaux jaune clair, avec la base des seconds et troisièmes 
articles noire. Espace interoculaire jaune et liseré de noir; nuque jaune avec 
un peu de noir. Patagia jaune pâle, à taches rondes et noires. Tegulae et dessus 
du thorax d’un jaune mêlé de noir; base des tegulae noirâtres. Abdomen jaune 
orangé; toufles proximales noires; toufle anale d’ün jaune orangé pâle un peu 
varié de noir à sa base. Dessous du thorax jaune orangé pâle, de même que 
Ja pilosité des pattes; tibias prothoraciques à apex noir; articles des tarses pro- 
et mésothoraciques noirs; ceux des tarses métathoraciques d’un gris brun 
cerclé de jaunâtre. 





Ailes antérieures d’un brun chocolat foncé, finement saupoudré de blanc 
argenté, particulièrement dans la moitié dorsale de l'aire proximale. Aire 
médiane de l'aile beaucoup moins saupoudrée. Une tache piriforme blanche 
vers le tiers proximal de l'aile, à partie étroite placée dans la cellule et attei- 
gnant la nervure 1; une autre tache, plus allongée, au tiers distal de l'aile, 
débute à la côte et atteint la nervure 3. Une encoche assez nette dans l’inter- 
valle V. Au-dessus du tornus, une ligne couleur du fond part distalement de 
la tache postmédiane vers le champ médian peu saupoudré. Une rangée margi- 
nale de petites taches ou de lunules couleur du fond. Franges gris clair, avec 
une ligne médiane et l'apex foncés 





Ailes postérieures d’un jaune orangé vif dans la moitié proximale et noires 
distalement. Bordure noire large de 8 mm à la côte, se rétrécissant fortement 
vers l’angle abdominal, où elle n'a plus que 1,5-2 mm de largeur, et émettant 
une sorte de dent sur la nervure 2. Franges grises, à ligne médiane foncée 
tachetées de blanc. 





Dessous des ailes antérieures brun noirâtre, sans écailles argentées. Base 
de l'aile jaune orangé, blanchissant extérieurement. Tache proximale attei- 
gnant le bord inférieur de l’aile. 


Source : MNHN, Paris 
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Dessous des ailes postérieures avec une tache blanche sur les discocel- 
lulaires, à la limite de la bande marginale noire. 


Longueur de la côte des ailes antérieures : 19-25 mm. 








Armure génilale (fig. 80). — Voir la des iption du genre. 





2. Ne diffère du mâle que par la forme des ailes antérieures, non étirées 
et à bord externe moins oblique et plus arrondi. Dessus de la tête jaune orangé, 
avec une tache noire au-dessus du clypéus et une à l’occiput. 


Longueur de la côte des ailes antérieures : 20-26 mm. 


Structure génitale (fig. 81). — Voir la description du genre. 


Distribution dans l'île. — Manacascar Nonp : Montagne d'Ambre, 
les Roussettes, 1 000 m {P. Vielle). 


MapaGascar Ouesr : Nouvelle route d'Ambondromamy à Port Bergé 
Vaovao, km 122, forêt de Sarodrano, 140 m (P. Griveaud et J. M. Belsch). - 
Ankarafantsika, lac d'Ampijoroa (R. Viossat et Ralovoson, G. Dujardin Dela- 
cour). — Route de Belo sur Mer, 3 km au Sud de Morondava, Androvabe 
(B. Turlin). — Route de Belo sur Tsiribihina, 15 km au Nord de Morondava, 
Andranomena (B. Turlin). — Route de Morondava à Ivato, 62 km à l'Est 
de Morondava, forêt de Manamby, 160 m (P. Griveaud). — Région d'Anka- 
zoabo (C. Lebarbier). — Est de Sakaraha, réserve spéciale du Zombitsy, 
matsabory, 640 m (P. Viette et P. Griveaud). — Route nationale 7, 64 km 
à l'Est de Tuléar, forêt d'Andranovory, 500 m (P. Vietle el P. Griveaud, 
Ralovoson ). 


Mapacascan Sup : Entre Antanimora et Ambovombe, Ambaliandro 
(B. Turlin). — Beloha, 175 m (P. Griveaud). — Ampanihy, 250 m (P. Gri- 
veaud). — Environs de Tranoroa (P. Vielle), vallée Maroakoho, 200 m (PL. 
Viette el P. Griveaud). 





MapaGascar CENTRE : Massif de l’Andringitra, Anjavidilava, forêt 
Imaitso, 2030 m {P. Griveaud); forèt Vakoana, Ambalamarovandana, 1 530 m 
(P. Griveaud). — Andringitra méridional, chaîne de l’Andrianony, cirque de 
Manjarivolo, 1 650 m (P. Vietle et P. Griveaud). — Environs de Betroka (E. 
Diehl). 

MapaGascar Esr : Route de Lakato, km 15, Ankasoka, 1 100 m fP. 
Viette; G. Dujardin Delacour et R. Viossat). 


Répartition géographique. — Madagascar et archipel des Comores 
(Mavyorre : Convalescence, 380 m, P. Griveaud. — Monér1 : Bandamalé, 
420 m, P. Griveaud). 


Biologie. — Espèce commune dans la région malgache occidentale, 
atteignant l'Est madécasse et l'archipel des Comores. Du niveau de la mer à 
plus de 2000 m d'altitude. Capturée en IX, X, XI, XII, I, IL. 


Source : MNHN, Paris 
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Nesaegocera Kiriakoff, n. gen. 
Espèce type du genre : Aegocera comorana Jordan — Nesaegocera comorana (Jordan). 


Description. — Trompe bien développée. Palpes labiaux dirigés obli- 
quement vers le haut et atteignant presque le bord supérieur des joues; premier 
et deuxième articles à pilosité bien fournie; troisième article un peu plus court 
que le second, grèle, lisse et légèrement en massue. Front à proéminence arrondie. 
Antennes à peine épaissies vers l'extrémité. Pilosité des pattes bien fournie, 
mais courte. Ailes des femelles nettement plus allongées que celles des mâles; 
pas d'organe stridulatoire chez ces derniers. 








Fig. 84, armure génitale de 2 





saegocera comorana (Jordan). 


Ailes antérieures avec 2 partant des cinq sixièmes de la cellule médiane; 
3, 4 et 5 bien séparées et équidistantes; discocellulaires très courtes; 6 partant 
juste en-dessous de l'angle supérieur de la cellule; aréole très étroite et allongée; 
7, la tige commune à 8 et 9, ainsi que 10, partent de l'extrémité de l’aréole. 


Ailes postérieures avec 2 partant très près de l'angle inférieur de la cellule 
médiane; 3 et 4, d’une part, et 6 et 7, d'autre part, naissent des angles de la 
cellule médiane; discocellulaires formant un angle dirigé vers l'intérieur; 5 
du milieu des discocellulaires. 


Source : MNHN, Paris 
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Armure génitale $ (fig. 84). — Uneus mesurant environ les deux tiers 
de la côte de la valve, étroit, comprimé et plus fortement arqué à la base. 
Tube anal un peu plus court que l’uncus, étroit et faiblement élargi distalement. 
Valve recourbée, large dans sa partie médiane, à apex plus aigu et plus fortement 
redressé, côte régulièrement concave; sacculus bien arqué après l'insertion 
de la valve, à pli assez large (environ la moitié de la largeur de la valve à la 
base); harpe courte et régulièrement recourbée. Édéage un peu plus court que 
luncus, inerme, robuste et plus ou moins droit. Fulture inférieure étroite, 
principalement dans sa portion médiane; bord proximal à angles un peu étirés 
et échancré en son milieu. Saccus très court et arrondi. 








Fig. 85, structure génitale © de Nesaegocera comorana (Jordan). 


Structure génitale 2 (fig. 85). — Papilles anales allongées, rétrécies 
distalement. Apophyses postérieures d’un quart plus longues que les papilles 
anales. Apophyses antérieures très légèrement plus longues que les posté- 
rieures, mais nettement plus larges. Ligne médiane membraneuse du stérigme 


Source : MNHN, Paris 
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bordée des deux côtés par un léger renflement, avec un élargissement en triangle 
au milieu du bord proximal. Ductus bursae très court. Bourse copulatrice 
ovoiïde et allongée. 


Répartition géographique. — Archipel des Comores. 





Discussion. — Jorpan (1926, Novit. Zool., 33, p. 374), en décrivant 
l'espèce type du genre, écrivait déjà : « In colouring unlike any other species 
of Aegocera, markings diffuse, but the orbicular and the reniform conspi- 
cuous ». 

En fait, le genre Aegocera est oriental et les espèces africaines qui y ont 
été placées par les auteurs doivent être réparties entre les genres Aegoceropsis 
Karsch (espèce type : Aegoceropsis norma Karsch, un synonyme d’Aegocera 
fervida affinis Druce) et Mitrophrys Karsch (espèce type : Noctua menele Cramer). 

Nesaegocera diffère d’Aegoceropsis par la structure des palpes labiaux 
(le dernier article est plus court que le deuxième et légèrement épaissi à l'extré- 
mité) ainsi que par des détails de la nervation (la nervure 2, aux deux ailes, 
est distinctement plus rapprochée de l'angle inférieur de la cellule médiane; 
10 est tigée avec 8 + 9 et non séparée, partant du bord costal de l’aréole). 
L'armure génitale mâle montre également des différences : l’uncus est relati- 
vement plus long, tandis que l'édéage, au contraire, est relativement plus 
court, robuste, à peu près droit et inerme. 











Phylogénétiquement Nesaegocera représente sans doute un développement 
de quelque genre madécasse plutôt qu'une branche insulaire des Aegocères 
continentaux. 


Nesaegocera comorana (Jordan) (fig. 86 et 87) 


ol, 33, p. 
Aegocera comorana Jordan; Gaëe, 1934, in A. S 





Aegocera comorana Jordan, 1926, Novit. 





de, 15, p. 27. 


Type. — Holotype : 1 9, Archipel des Comores, Grande Comore, XI- 
1921 (G. F. Leigh) (ex coll. Tring Museum, British Museum of Natural His- 
tory). 

Description. — 4. Palpes labiaux noirs, avec la moitié proximale 
du troisième article jaune ochracé orangé; pilosité des deux premiers articles 
de cette dernière couleur. Front et occiput également jaune ochracé orangé, 
avec une ligne médiane couleur chocolat. Patagia jaune ochracé à taches 
latérales brun chocolat se prolongeant sur les tegulae. Dessus du thorax brun 
chocolat à ligne médiane jaune ochracé. Abdomen jaune ochracé orangé, 
à tache médiane de chaque segment carrée et noire; tache du premier segment 
double; touffe anale un peu mélangée de brun chocolat. 





Ailes antérieures brun chocolat foncé, assez densément saupoudrées de 
jaune ochracé orangé, mais nettement moins aux deux tiers proximaux de 
la côte et du champ dorsal. Ligne interne représentée par un trait brun chocolat 
foncé oblique, situé en dessous de la nervure 1 et précédé d'un trait subbasal 





Source : MNHN, Paris 
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Fig. 86 et 87. Nesaegocera comorana (Jordan). — 86, d. — 87, Q. 


longitudinal. Marque cellulaire petite et ronde. Marque des discocellulaires 
subcarrée et allongée. Ces deux marques à centre saupoudré de bleu argenté 
et à bordure brun chocolat. Ligne externe partant un peu après les deux tiers 
de la côte, très fine, largement courbée en dehors jusqu'à la nervure 2, puis 
s'élargissant, devenant presque verticale et n’atteignant que la nervure 1. 
Champ distal paraissant un peu plus foncé que le fond. Ligne marginale très 
fine et brun chocolat. Franges plus grisà 











tres que l'aile. 


Aïles postérieures jaune ochracé orangé, avec une tache discocellulaire 
brun pâle et une bordure, large au plus de 3 mm dans la région costale, brun 
chocolat foncé dans la région abdominale et brun pâle par ailleurs, sauf une 
étroite bande marginale. Bord externe de l’aile chocolat foncé, interrompu 
au niveau des nervures où se remarquent de petits traits jaune ochracé. Franges 
d’un jaune crème brunâtre pâle. 





Dessous des ailes antérieures plus terne que le dessus. Marques des disco- 
cellulaires et cellulaire brun foncé. Une bande marginale brun chocolat brun 
pâle s’élargissant à l’apex. 

Dessous des ailes postérieures avec une bande marginale brun chocolat 
pâle devenant plus foncée vers l'angle abdominal. 


Longueur de la côte des ailes antérieures : 17-18 mm. 
Armure génitale (fig. 84). Voir la description du genre. 


9. Teintes ocre de la tête et du thorax remplacées par du blanc jaunâtre. 
Dessous du corps et abdomen jaune citron; taches dorsales très réduites. 


Ailes antérieures jaune citron pâle, densément saupoudré de brun Vandyck, 
surtout aux deux tiers proximaux; tiers marginal nettement plus pâle. Bandes 
costale et dorsale d’un brun Vandyck presque pur; bande dorsale plus large. 
Champ médian blanc à partir de la base, s’élargissant distalement et occupant 
la moitié dorsale de la cellule, la moitié proximale de l'intervalle I et les bases 
des intervalles II à VI et dépassant les discocellulaires d'environ 4 mm. 
Lignes transversales effacées. Marque cellulaire réduite à un point; celles des 











Source 


: MNHN, Paris 
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discocellulaires comme chez le mâle. Ligne marginale fine et brune. Franges 
à base étroitement blanchâtre. 

Ailes postérieures d’un jaune citron clair. Tache des discocellulaires visible 
du dessous. Bande marginale réduite à un très léger écaillement brun, bien 
plus net dans l'aire abdominale. 





Dessous des ailes jaune citron clair. Bordure des ailes antérieures grisâtre 
pâle; celle des ailes postérieures visible seulement à l'angle abdominal. 
Longueur de la côte des ailes antérieures : 19-22 mm. 


Structure génitale (fig. 85). — Voir la description du genre. 


Distribution dans l'archipel. — Gnanpe Comore (G. F. Leigh, 
J. Millot) : Nioumbadjou, 505 m (P. Griveaud). — Hauts de Bahoni, 970 m 
(P. Dubernet). 


MonËLr : Fomboni, 10 m (P. Griveaud). — Bandamalé, 420 m (P. Gri- 
veaud). 


Répartition géographique. — Archipel des Comores. 
Biologie. — Espèce récoltée en VIII, IX, X, XI. 


Remarque. — K. Jorpan n’a connu que la femelle, le mâle de cette 
espèce à dimorphisme sexuel est décrit ici pour la première fois. 


Ancarista Jordan 


Ancarisla Jordan, 1921, Novit. Zool., 28, p. 73 (espèce type du genre : Ovios laminifera 
Saalmüller, fixée par l’auteur et seule espèce citée). 


Description. — ‘Trompe bien développée. Palpes labiaux courts ; 
pilosité des deux premiers articles formant un triangle; troisième article porrigé, 
court, glabre et légèrement dilaté à l’apex. Antennes filiformes. Proéminence 
frontale tronconique. Pilosité des pattes courte. Abdomen portant une grosse 
touffe basale. Ailes antérieures du mâle plus étroites et à termen plus oblique 
que chez la femelle. 





Nervation. Ailes antérieures : nervure 2 partant des quatre cinquièmes 
de la cellule; 3 à 5 séparées; discocellulaires courbées en-dedans; aréole étroite 
et allongée; nervure 6 partant de l’angle supérieur de la cellule; 7, la brève 
tige commune à 8 et à 9 ainsi que 10 de l'extrémité de l’aréole. 


Ailes postérieures : nervure 2 partant tout près de l'angle de la cellule; 
3 et 4, d’une part, et 6 et 7, d’autre part, partant respectivement des angles 
inférieur et supérieur de la cellule médiane; discocellulaires presque droites; 
5, faible, partant du milieu des discocellulaires; 8 anastomosée en un point 
avec le bord antérieur de la cellule, près de la base. 


Source : MNHN, Paris 
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Fig. 88 et 89, Ancarista laminifera (Saalmäüller). — 88, armure génitale 4. — 89, structure 
génitale 9. 


Armure génitale & (fig. 88). — Uncus relativement court, moins de la 
moitié de la valve en longueur, étroit et peu arqué. Tube anal plus court que 
l'uncus, se rétrécissant dans sa partie distale. Vinculum étroit, bordé sur le 
pli de soies en partie extrêmement longues. Valve très allongée et étroite, 
à côte et sacculus presque droits et parallèles; apex largement arrondi; portion 
terminale densément recouverte de fortes épines; harpe absente. Édéage à 
peu près aussi long que la moitié de la valve, droit, plutôt grêle, surtout dans 
la moitié distale. Fulture inférieure arrondie, à bord proximal convexe en 
son milieu et à bord distal bilobé. 





Structure génitale © (fig. 89). — Papilles anales allongées et à pilosité 
longue. Apophyses postérieures à base très large, près du double des papilles 
en longueur. Apophyses antérieures légèrement plus longues que les postérieures. 


Source 


: MNAN, Paris 
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Stérigme non sclérifié, étiré en tube proximalement. Ductus bursae de largeur 
moyenne dans sa partie proximale. 


Répartition géographique. — Madagascar, archipel des Comores. 


Une seule espèce : A. laminifera. 





90 91 


. 90 et 91, Ancarisla laminifera laminifera (Saalmüller). — 90, d. — 91, $. 





Ancarista laminifera (Saalmüller) 
Ancarista laminifera laminifera (Saalmüller) (fig. 90 et 91) 


Ovios laminifera Saalmüller, 1878, Ber. Senckenberg. naturforsch. Ges. Frankfurt-am- 
Main, VI-1877-VI-1878, p. 91, n° 66. 


Ovios laminifer Saalmäller; P. Man 
p. 310 (Aretiides). 





, 1880, Ann. Soc. ent. France, (5) 9, année 1879, 





; SaazmüLLEr, 1884, Lepid. v. Madag., 1, p. 140, 


Euscirrhopterus Laminifer Saalmülle 
33 (Agarislidae). 


ne 327; 1891, id., 2, pl. VII, fig. 





Ovios Laminifera, Saalmüller; Kinmy, 1892, A syn. Cat. Lepid. Heter. (Moths), 1, p. 40, 
ne 2 (Agaristidae). 





Paratuerla laminifera |Saalmüller|; Hampsow, 1910, Cat. Lepid. Phal. 
no 4 885 (Noctuidæ Acronyctinæ } 


B. M, 9, p. 416, 


Paratuerta laminifera Saalmüller; 
Lepid. Cat., pars 5, p. 51 (Agarislidae). 





AND, 1912, in Chr. Aurivizuius et H. Wa: 








Ovios laminifera Saalmüller; Jorpan, 1921, Novit. Zoo!., 28, p. 74 (espèce type du genre 
Ancarista Jordan) (Agaristidae). 

Ancarista laminifer Saalmüller; Serrz, 192 
p. 17, pl. 1 a (Casniidæ Apoprogeninæ) 





IR TACNS 





Schmett. d. Erde, 14, 





Source : MNHN, Paris 
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Paratuerla laminifer Saalmüller: Gar 
p. 24 (Agarislidae). 





E, 1934, in A. Serrz, Gross-Schmett. d. Erde, 15, 


Ancarista L, laminifera (Saalmüller): Vr 





F, 1966, Lambillionea, 65, p. 89 (Agaristidae ). 


Type. Holotype : 1 £, Madagascar Sambirano, Nosy Be, Loucoubé 
(A: Stumpff) (Natur-Museum Senckenberg, Francfort sur le Main, L 3 985). 


Description. — 3. Tête blanche. Premier et second articles des palpes 
labiaux blancs, mais latéralement bruns: troisième article brun chocolat, 
mais blanc ventralement et à l’apex. Patagia avec une tache latérale brun 
chocolat; tegulae brun chocolat et légèrement saupoudrées de blanc; thorax 
blanc dessus et dessous. Abdomen d’un jaune orange ochracé, avec une double 
touffe dorsale à la base de l'abdomen brun chocolat saupoudré de blanc. 
Pilosité des pattes blanches; tibias antérieurs brun chocolat; articles des tarses 
d’un brun roussâtre clair. 





Ailes antérieures d’un brun d'ombre dans la région costale, sauf à la base 
et dans le quart distal, et dans la moitié dorsale jusqu’à la ligne externe, Base 
de la côte et une large bande médiane, s'étendant également à la portion suba- 
picale de la côte, blanches, séparées de la partie dorsale brune par une fine 
bordure argentée suivie d’un trait chocolat noir; ce trait va de la base de l'aile 
et se courbe en se dirigeant vers la côte qu’il atteint un peu avant l’apex. Bande 
médiane teintée de brun dans sa portion distale. Deux points bruns : un sur 
chacune des discocellulaires. A la base, une étroite ligne blanchâtre soulignant 
la ligne chocolat noir. Dans le tiers proximal de l'aile, une fine ligne chocolat 
noir, arquée et rejoignant une autre placée 1 mm plus loin; ces deux. lignes sont 
finement liserées de blanc. Base du dorsum étroitement chocolat noir. Une 
ellipse très allongée, blanchâtre, le long du dorsum. Partie terminale de l'aile 
devenant gris clair, avec une ligne subterminale blanchâtre ondulée. Ligne 
terminale chocolat noir et interrompue. Côte tachée apicalement de chocolat 
noir. Franges gris clair, tachetées de brun à l'apex. 


Ailes postérieures d’un jaune ochracé vif, blanchâtre à la côte. Une étroite 
bande marginale brune (de 1 à 2 mm de largeur) traversée par une ligne médiane 
blanche et se terminant en taches vers l'angle abdominal. Apex de l'aile blan- 
châtre. Franges blanches à ligne médiane brune. 


Dessous des ailes antérieures d’un jaune ochracé pâle, plus blanchâtre dor- 
salement et teinté de brunâtre à la côte et à l’apex. 


Dessous des ailes postérieures à bordure brune à peine indiquée. 
Longueur de la côte des ailes antérieures : 17-20 mm. 
Armure géniale (fig. 8). — Voir la diagnose générique. 


9. Assez différente du mâle. Palpes labiaux blancs, saupoudrés de brun 
chocolat; dernier article comme chez le mâle. Front et occiput brun chocolat. 


Source : MNHN, Paris 


110 S.G. KIRIAKOFF ET P. VIETTE 


Partie médiane des patagia et du thorax dorsalement d’un blanc saupoudré de 
brun chocolat; reste du thorax de cette dernière couleur; tegulae avec un faible 
trait médian en saupoudré blanc. Dessous du thorax et pilosité des pattes 
jaune orangé; pattes prothoraciques brun chocolat sur le dessus. Abdomen 
jaune orangé, avec une touffe dorsale à sa base brun chocolat. 


Ailes antérieures d’un brun de bois légèrement teinté de brun chocolat, 
mais plus foncé et teinté de noirâtre dans la partie dorsale. Sous la cellule, un 
trait argenté va de la base à la ligne externe; il forme une dent au quart de sa 
longueur et une autre subterminalement; sa partie médiane est, de ce fait, plus 
large. Deux points foncés : un à chaque angle des discocellulaires. Des traits 
foncés aussi bien dans la partie costale que dans la partie dorsale. Base de l'aile 
plus noirâtre dorsalement. Ligne extérieure faiblement mais régulièrement 
arrondie, limitant la partie foncée de l'aile et partant un peu avant l’apex. 
Trait argenté rejoignant cette ligne sur la nervure 3. Champ terminal devenant 
gris, avec la même disposition des dessins que chez le mâle. 


Ailes postérieures jaune orangé, avec une bande marginale brun foncé et 
large de 2 mm au maximum. Cette bande n’atteint pas l'angle anal, mais envoie 
à son extrémité anale une dent de 2 mm de long vers la base. Franges blanchâtres 
à l'extrémité, surtout costalement. 






Dessous des ailes antérieures ocreux, à aire dorsale plus grise et à apex 
largement brun roussâtre; cette teinte se continue le long du termen. Des 
lunules marginales jaunâtres et marron. 


Dessous des ailes postérieures avec la bande marginale plus pâle. 
Longueur de la côte des ailes antérieures : 17-19 mm. 
Structure génitale (fig. 89). — Voir la diagnose générique. 

Distribution dans l'île — Mapa ar Norp : Environs de 


Diégo-Suarez, montagne des Français, vallée Antsoa, 100 m (P. Griveaud). 
— Montagne d’Ambre, les Roussettes, 1 000 m (P. Vietle). 








Mabagascar SAMBiIRANo : Nosy Be, forêt de Lokobe (A. Stump{f), 150 m 
(P. Viette). 


Mapacascar Esr : Massif du Marojejy, Ambinanitelo, 500 m (P. Gri- 
veaud). Environs de Périnet, forêt d’Analamazaotra, 910 m {P. Vielle). 





Mapagascar CENTRE : La Mandraka, 1 200 m (B. Turlin). — Est de 
Betroka, Ampandrandava (E. Diehl). 





Mapagascar Ouesr : Ankarafantsika, lac d'Ampijoroa { G. Dujardin Dela- 
cour; R. Viossat el Ralovoson). — Nord de Morondava, forêt de Marofandilia, 
15 m (P. Griveaud). — 45 km au Sud de Morondava, forêt de Befasy (R. 
Paulian). — Est de Sakaraha, réserve spéciale du Zombitsy, matsabory, 640 m 








Source : MNHN, Paris 
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(P. Viette el P. Griveaud). — Route nationale n° 7, 64 km à l'Est de Tuléar, 
forêt d'Andranovory, 500 m {P. Vieite et P. Griveaud). 


MaDaGascar Sup : Entre Ambovombe et Antanimoro, Ambaliandro 
(B. Turlin). 


Répartition géographique. — Madagascar. 


Biologie. — Sous-espèce récoltée en XI, XII, I, IT, V. Elle est présente 
dans tous les domaines botaniques de la Grande Ile, mais elle est plus abondante 
dans celui de l'Ouest. 


Ancarista laminifera comorana Viette (fig. 92) 


Ancarisla laminifera comorana Viette, 1966, Lambillionea, 65, p. 89. 


Type. — Holotype : 1 9, archi- 
pel des Comores, Grande Comore, 
Nioumbadjou, 505 m, VII1-1958 
(P. Griveaud) (Muséum national 
d'Histoire naturelle, Paris). 





Description. — % Il nous 
est inconnu. 





9. Elle se différencie comme 
suit de celle d'A. L. laminifera 


(a) les ailes antérieures sont Fig. 92, Ancarista laminifera comorana 
d'une tonalité légèrement plus grise, Viette, 9. 
notamment dans l'aire externe; 


() aux mêmes ailes, le bord inférieur de la strie longitudinale argentée n'a 
pas de dent et est plus régulièrement courbe, la strie étant là plus étroite; enfin, 


(c) les ailes postérieures sont d’un jaune ochracé moins vif. 





Distribution dans l'archipel. Graxpe Comores : Nioumbad- 
jou, 505 m (P. Griveaud). — Hauts de Bahoni, 970 m (P. Dubernet). 


Répartition géographique. — Archipel des Comores. 


Biologie. — Sous-espèce récoltée en VIII et XI. 


Musurgina Jordan 


Musurgina Jordan, 1921, Novil. Zool., 28, 
Jordan, 1921, fixée par l'auteur et seule espèce cit 


T1 (esp 


e). 





type du genre : Musurgina laeta 





Description. — Palpes labiaux à pilosité ventrale rude: troisième article 


porrigé et un peu élargi distalement. Antennes nettement dilatées vers l'extré- 





Source : MNHN, Paris 


112 S.G. KIRIAKOFF ET P. VIET 





ité. Front à proéminence allongée, tronconique et à bord terminal surélevé. 
bias métathoraciques renflés, glabres et portant deux paires d’éperons, la 
paire proximale très courte; articles des tarses métathoraciques avec dorsale- 
ment une série de crêtes utilisées dans la stridulation. 


mi 








Ailes antérieures à côte peu convexe et à termen très oblique, à peu près 
aussi long que le dorsum. Un organe stridulatoire allongé occupe la cellule 
médiane, chez le mâle. 





Fig. 93, armure génitale d et pénis de Musurgina laela Jordan. 





Nervation. Ailes antérieures : nervure 2 partant tout de l'angle infé- 
rieur de la cellule médiane; 3, 4 et 5 séparées; distance entre 2 et 3 égale aux 
distances entre 3 et 4 et 4 et 5 réunies; 7 brièvement tigée avec le long tronc 
commun à 8 et 9, de l'extrémité de l’aréole; 10, du bord antérieur de l’aréole. 





Ailes postérieures : nervure 2 partant près de l'angle inférieur de la cellule 
médiane; 3 et 4, d’une part, et 6 et 7, d'autre part, partent respectivement des 
angles inférieur et supérieur de la cellule médiane; 5, du milieu des discocellu- 
laires. 

Armure génitale & (fig. 93). — Uneus allongé, nettement plus court que la 
côte de la valve, très grêle et fortement arqué. Tube anal médiocre et plutôt 
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étroit. Vinculum à pli large et à pilosité bien fournie. 
Valve étroite et allongée, en forme de banane; apex 
subaigu; bord du sacculus portant submarginalement 
et marginalement une dense rangée de soies raides; pli 
du sacculus large à la base, mais se rétrécissant un peu 
distalement et n’arrivant pas au milieu de la valve; 
harpe courte et grêle, en forme de crochet. Édéage court, 
à peine plus long que la moitié de la côte, plutôt grêle, 
presque droit et portant vers son milieu un champ de 
minuscules cornuti. Fulture inférieure en triangle ren- 
versé. Saccus semi-elliptique. 

Structure génitale ? (fig. 94). — Papilles anales de 
longueur moyenne. Apophyses postérieures un, peu 
plus longues que les papilles anales. Apophyses anté- 
rieures presque de moitié plus longues que les apophyses 
postérieures. Stérigme sclérifié, étiré en tube au milieu. 
Ductus bursae assez grêle, aussi long que les apophyses 
antérieures. Bourse copulatrice très allongée, grêle, 
surtout dans sa portion caudale. 











Répartition géographique. — Madagascar. 





Une seule espèce : M. laeta. 





ig. 94, structure génitale 9 
de Musurgina laeta Jordan. 


Musurgina laeta Jordan (fig. 95 et 96) 


Musurgina laeta Jordan, 1921, Novit. Zool., 28, p. 71, fig. 1 à 6 et 8 (S). 

Musurgina laeta Jordan; Serrz, 1926, in A. Serrz, Gross-Schmett. d. Erde, 14, p. 17 
(Castniïdae Apoprogeninae). 

Musurgina laeta Jordan; 2) 
Band, Hälfte 2, Teil 2, p. 1 588. 

Musurgina laela Jordan; HANNEMAN, 1956, Deutsche Ent. 
Heft 1, p. 18, fig. 5 à 7 (9). 

Musurgina lala [Jordan]; Vierre, 1963, in Encyclop. de la Pléiade, Zool., II, Arthro- 
podes, p. 787. 





et Berer, 1936, in W. KükenrHar, Hand, d, Zool., IV 





itschr., (N. F.), Band 3, 


Musurgina laela Jordan; Vierre, 1966, Lambillionea, 65, p. 90 ( ®). 

Musurgina laeta Jordan; Kiriakorr, 1971, Lambillionea, 71, p. 9, fig. 3 (armure géni- 
tale 4). 

Type. — Holotype : 1 4, Madagascar Nord, « Diégo-Suarez », 24-X11-1916 
(G elou) (abdomen dans un tube) (ex coll. Tring Museum, British Museum 
of Natural History). 

Description. — 4. Palpes labiaux gris jaunâtre. Tête gris brunâtre. 
Patagia blanchâtres, bordés de gris brunâtre. Tegulae gris brun, bordées de 
blanc et terminées de noir. Dessus du thorax blanchâtre, devenant plus gris 
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Big. 95 et 96, Musurgina laeta Jordan. — 95, 9. — 96, 


brun en arrière. Abdomen avec une touffe dorso-basale jaune ochracé, frangée 
latéralement de noir. Dessous et pilosité des pattes grisâtres; pattes métathora- 
ciques jaunâtres, avec les articles des tarses noirâtres, sauf le premier. 

Ailes antérieures d’un gris ocreux brunâtre; cette teinte ocreuse est plus 
pure dans les régions dorsales et subterminale et davantage brunâtre dans la 
région costale. Une tache allongée et hyaline dans la cellule; une autre en des- 
sous. Une bande brun foncé en saupoudré le long du bord inférieur de la cellule. 
Intervalles I et II avec une tache marginale semi-circulaire gris brun entourant 
une petite tache rouille liserée intérieurement de blanc. Franges concolores. 

Aïiles postérieures jaunes, devenant plus orangé vers le bord abdominal. 
Bande marginale brun noir, large de 2 mm environ; son bord interne est un peu 
irrégulier. Franges jaunâtres, tachées de rouille à l'intervalle I et vers l'angle 
abdominal. 

Dessous des ailes antérieures plus pâle que le dessus. Une petite tache brun 
foncé vers l'extrémité de la cellule et une marque discocellulaire en lunule de 
même couleur. 

Dessous des ailes postérieures plus pâle que le dessus. 


Longueur de la côte des ailes antérieures : 19 mm. 





Armure génitale (fig. 93). — Voir la description du genre. 





9. Ailes antérieures beaucoup moins étirées à l'apex, à bord costal non 
concave subapicalement, à bord externe faiblement convexe et beaucoup 
moins oblique. Elles sont d'un gris brun d’ombre un peu orangé, sauf la bande 
costale et une bande externe large d'environ 2 mm qui sont d’un gris plus foncé 
presque noirâtre. Une large bande d’un blanc argenté légèrement hyaline, partant 
près de la base de l'aile, d'abord plus ou moins parallèle à la côte, puis, vers le 
milieu, obliquant vers l’apex de l'aile et atteignant la côte à 2 mm de ce dernier. 
Bord externe avec une série de petits points rouille liserés de blanc; ils sont 
plus nettement marqués dans les intervalles I à III où ces liserés se fondent 
en une bande. 
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Ailes postérieures, dessus et dessous, comme chez le mâle. 


Dessous des ailes antérieures avec une suffusion noirâtre et une tache noire 
sur les discocellulaires. 


Longueur de la côte des ailes antérieures : 20 mm. 


Structure génitale (fig. 94). — Voir la description du genre. 


Distribution dans l'île. — Manacascar Nonb : « Diégo-Suarez » 
(G. Melou) (1 à). 


MapaGascar OuEsr : Nord de Morondava, forêt de Marofandilia, 15 m 
(P. Griveaud) (1 9). — 40 km au Sud de Morondava, forêt de Befasy (R. Pau- 
lian) (1 4). 


MapaGascar Sup : Bordure occidentale du plateau Mahafaly, 5 km à 
l'Est d’Itampolo, 40 m (P. Viette et P. Griveaud) (1 9). — Ampanihy 
(P. Griveaud) (1 9). 





Répartition géographique. — Madagascar. 


Biologie. — Espèce de basse altitude de la région malgache occidentale 
capturée en XII, I et II. Les exemplaires connus sont fort peu nombreux; 
celui récolté par G. Meou doit provenir de la Montagne des Français. 


Pemphigostola Strand 


Pemphigostola Strand, 1909, Deutsche Ent. Zeitschr., 1909, p. 663 (espèce type du genre : 
Pemphigostola synemonistis Strand, seule espèce citée). 





Description. — Antennes des mâles dilatées en massue à l'extrémité, 
celles des femelles filiformes, sans dilatation. Palpes labiaux courts, dirigés 
obliquement vers le haut; premier et second articles à longue pilorité frontale; 
troisième article court, glabre, pointu. Trompe bien développée. Front à proé- 
minence tronconique. Pilosité des pattes modérée. 


Ailes antérieures fortement modifiées chez les mâles par la présence, 
dans la moitié proximale, d’un appareil stridulatoire en forme d’un champ 
hyalin à fines striures transversales. Côte saillante au tiers de sa longueur, puis 
faiblement concave jusqu’à l’apex; un petit tubercule à la base de la cellule: 
celle-ci très étroite, entièrement hyaline, avec un champ hyalin subcostal 
formant une grosse vésicule et un autre. allongé, sous la cellule; termen très 
faiblement convexe. Nervure 2 partant des deux tiers de la cellule médiane; 3 
et tige commune des nervures 4 et 5 de l'angle inférieur de la cellule médiane; 
aréole linéaire et à peine discernable; 6 à 10 partant de l'extrémité de cette 
dernière. Chez les femelles, la cellule médiane est très allongée et étroite; ner- 
vure 2 partant des quatre cinquièmes externes de la cellule; 3, 4 et 5 très rappro- 
chées; discocellulaires coudées en-dedans; aréole extrêmement réduite et 
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allongée; 6, tige commune aux nervures 7et 8 + 9, ainsi que 10 partant de 
l'extrémité de l’aréole. 


Ailes postérieures avec l'apex arrondi et le termen plus droit chez les mâles. 
Chez les femelles, l’apex est saillant et le termen un peu concave jusqu'aux 
nervures anales où il forme une petite saillie. ervation semblable dans les 
deux sexes : nervure 2 partant des quatre cinquièmes de la cellule médiane; 
3 et 4, d’une part, et 6 et 7, d'autre part, très brièvement tigées et partant 
respectivement des angles inférieur et supérieur de la cellule; 5 aussi forte que 
les autres nervures et partant du milieu des discocellulaires, lesquelles sont 
faiblement courbées en-dedans; 8 fondue avec la cellule sur une courte distance 
après la base. 














Fig. 97, armure génitale d et pénis de Pemphigostola synemonistis SUre 


Armure génitale 4 (fig. 97). — Uncus relativement court et étroit, arqué, 
à extrémité arrondie et à pilosité assez fournie. Tube anal court, mais très 
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large. Pli du vinculum large mais sans pilosité. 
Valve allongée, plutôt large et redressée; côte 
très faiblement convexe dans les deux cin- 
quièmes proximaux, ensuite plus où moins 
droite; apex arrondi, portant trois ou quatre 
soies raides ou spinules: sacculus plus ou moins 
régulièrement convexe, avec une faible conca- 
vité après le milieu; plis du sacculus large, mais 
n'atteignant pas le milieu de la valve; harpe 
robuste, bien arquée et située après le milieu de 
la valve. Édéage relativement très long, plus 
long que la valve, peu robuste, un peu coudé 
au quart proximal et ensuite faiblement arqué; 
vesica portant des cornuti. Fulture inférieure 
proximalement large, à bord basal échancré en 
son milieu et les angles étirés; bords latéraux 
concaves; partie distale rétrécie et à bord 
arrondi. Saccus allongé et semi-elliptique. 














Structure génitale ? (fig. 98). — Papilles 
anales allongées. Apophyses postérieures une 
fois et demie aussi longue que les papilles anales. 
Apophyses antérieures légèrement plus lon- 
gues que les postérieures. Stérigme à ligne 
médiane membraneuse, bordée des deux côtés 
par un renflement. Duclus bursae dépassant à 
peine l'extrémité des apophyses antérieures et 
peu sclérifié. Bourse copulatrice très longue, 
tubuliforme et sans formation interne. 








Répartition géographique. — Mada- 
gascar. 


Une seule espèce : P. synemonistis. 


de Pemphigostola 
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Fig. 98, structure génitale 9 
synemonistis Strand 


(d’après P. Vierre, 1968). 





Pemphigostola synemonistis Strand (fig. 99 et 100) 


Pemphigostola synemonistis Strand, 1909, Deuts. 
Pemphigostolinae). 





Pemphigostola synemonis 
genidae). 





Pemphigostola synemonistis Strand; JorDaN, 1921, Novit. Zool., 28, p. 73 


Pemphigostola synemonistis Strand:; $ 
14, p. 16. pl. 1 a (Castniidae Pemphigostolinae). 





Pemphigostola synemonistis Strand: M. HeriNG, 1 
bücher, II, pl. IV, fig. 4 (Noctuide). 


Strand; HampsoN, 1918, Novit. Zoo! 


RAND, 1926, in A. Serrz, Gro: 





he Ent, Zeitschr., 1909, p. 665 (Castniidae 





7 (Apopro- 








Schmett, d. Erde, 


i, Biol. d, Schmett. in Biol. SLudien- 
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Pemphigostola synemonistis Strand; Srrann, 1927, Ent. Nachrichisblatt, 1 (2), p. > 
stniidae ) 
Pemphigostola synemonistis Strand; M. Henine, 1928, in P. BLÈTHGEN et M. Henine, 
Ent. Zeitschr., Frankfurt-am-Main, 42, n° 14, p. 176 (Agarislidae). 

Pemphigostola synemonistis Strand; Zenvy et Beer, 1936, in W. K 
d. Zool., IV Band, Hälfte 2, Teil 2, p. 1 588 (Noctuiden-Subfamilie Agaristinae). 

Pemphigostola synemonistis Strand; BourGoGxr, 1951, in P. P. Gra 
tome X, premier fase., p. 223 [décrit comme Castnitdae (?)]. 

Pemphigostola synemonistis Strand; Vierre, 1956, Bull. Soc. ent. France, 60, (19 
fig. 1 à 5 (Noctuidae Agaristinae). 

Pemphigostola synemonistis Strand; HANNEMANX, 1956, Deutsche Ent. Zeitsehr., (N: E) 
3 (1), p. 14, fig 1 à 4 

Pemphigostola synemonistis |Strand]; Vrerre, 1963, in E 
Arthropodes, p. 787 (Agaristidae). 

Pemphigostola synemonistis Strand; Vigrre, 1967, Bull. Soc. ent. France, 72, p. 86, fl. 1. 





(G 








FRENTHAL, Handb. 





, Traité de Zool., 








, p.176 














yelop. de la Pléiade, Zool., Il, 











Pemphigostola synemonistis [Strand]; Koxpo & coll, [sans date], [Madagascar], doeu- 
ment de l « Institute for Breeding Research Tokyo University of Agriculture », p. (741, 
phot. [3] (en japonais) (Castniidae). 

Pemphigostola synemonistis Strand; Vigrre, 1968, Lambillionea, 67, p. 5, fig. 1 et 2 
(découverte de la femelle). 











Pemphigostola synemonistis Strand; Kinrakorr, 1971, Lambillionea, 71, p. 8, fig. 2 








99 100 


Fig. 99 et 100, Pemphigostola synemonistis Strand. — 99, $. — 100, 9 


Type. — Holotype : 1 3, « Madagascar », 1903 (ex coll. Staudinger, Zool. 
Mus., Humboldt Univ., Berlin). 


Description. — 4. Antennes jaunâtres, finement cerclées de foncé et à 
massue brune. Palpes labiaux et pourtour des yeux brun Vandyck. Dessus de 
la tête gris clair; bosse frontale brun noirâtre. Patagia brun Vandyck liseré de 
blanchâtre. Tegulae et thorax brun foncé, les premiers avec une vague tache 
blanchâtre; métathorax avec une ligne médiane blanche. Abdomen gris brun, 
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avec une ligne dorsale et médiane blanchâtre interrompue; bords des segments 
blanchâtres; séries latérales et sublatérales de taches blanchâtres assez vagues: 
touffe anale brun noir. 


Ailes antérieures d’un gris brun plutôt clair. Base de la côte et les deux 
tiers proximaux du champ dorsal brun Vandyck saupoudré de jaune orangé. 
Champ dorsal portant une fine ligne brune au premier tiers et se terminant 
.par une lunule brune au dorsum. Cellule médiane, ainsi qu’une bande en-dessous, 
hyalines à nervure brun jaunâtre; bande sous-cellulaire bordée aux deux tiers 
proximaux par la bande dorsale brune. Intervalle 1 avec un point brun noirâtre 
à la base et la teinte brun orangé limitée distalement par un petit trait brun 
noirâtre, suivi d’un autre blanchâtre et d’une tache brun noirâtre délavée 
extérieurement. Une tache sous-costale allongée et étroite de couleur blanche 
vers le milieu de l'aile; elle est suivie d’une tache brun Vandyck varié de jaune 
orangé et d’une tache blanche subtriangulaire à la côte, se terminant sur la 
nervure 5 où elle est tronquée, et parcourue d’une légère ligne grise. Ligne 
externe formant la limite distale de la tache triangulaire; elle est fine, noirâtre, 
lisérée de blanchâtre du côté interne, largement courbée en dedans jusqu'à 
l'intervalle I où elle se courbe vers le tornus. Une tache subapicale d’un brun 
Vandyck mêlé de jaune orangé à la côte. Termen plus blanchâtre, avec une 
rangée marginale de petits traits noirâtres. Franges à base et taches brunes. 

















Ailes postérieures jaune orangé dans les deux tiers proximaux, avec une 
bande brun d'ombre allant du milieu de la côte à travers la cellule, puis s'élar- 
gissant dans la base des intervalles IT et III et devenant diffuse entre la nervure 
2 et le bord abdominal dont elle occupe la moitié externe. Cellule proximale- 
ment teintée de brun d'ombre; sa partie externe plus grisâtre se confond avec 
la bande au bord abdominal, de sorte qu'il y a en fait deux taches jaune orangé, 
la seconde placée à l'extrémité de la cellule et à la base des intervalles II à V. 
Une rangée marginale de points brun noir. Franges blanchâtres, terminées de 
brun. 





Dessous des ailes semblable. 
Longueur de la côte des ailes antérieures : 17-20 mm. 


Armure génitale (fig. 97). — Voir la description du genre. 


9. Elle est fort différente du mâle. Antennes brun noir, dorsalement 
écaillées de blanc, avec la massue pratiquement indistincte contrairement au 
mâle. Palpes labiaux d’un brun chocolat foncé mélangé de poils blancs. Tête 
blanc jaunâtre sur le clypéofrons, qui montre une excroissance sclérifiée en 
forme de cœur renversé, blanche latéralement et d'un blanc mélangé de brun 
sur le vertex. Patagia brun chocolat, frangés de blanc sur le bord interne. 
Dessus du thorax gris brun, avec une ligne médiane blanche. Abdomen brun 
noir, abondamment saupoudré d’écailles gris jaunâtre. Poitrine gris foncé. 
Dessous du corps comme le dessus de l'abdomen. Pattes brun chocolat écaillées 
de blanc, les articles des tarses prothoraciques entièrement blancs. 
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Ailes antérieures de constitution normale, sans caisse de résonance comme 
chez le mâle. Elles sont de couleur fondamentale gris noir devenant noirâtre 
avec un léger reflet argenté dans la partie médiane et brun chocolat vers la côte. 
Des lignes transversales et des taches costales blanches. Aire costale en grande 
partie blanche et la ligne transversale la plus interne fortement oblique. Pas de 
tache orbiculaire distincte. Tache réniforme à peine indiquée, plus foncée que 
le fond. Ligne marginale brun chocolat. Franges de cette dernière couleur avec 
l'apex gris argenté. 

Ailes postérieures jaune ochracé, avec une large bande marginale noire 
devenant grise dans la région de l'angle anal, où elle montre deux stries paral- 
lèles blanches : l’une courte et marginale, l’autre plus longue et plus interne. 
Une ombre discale. Franges comme aux ailes antérieures, blanches entre arr 
8 et grise le long du bord abdominal. 





Dessous des ailes antérieures, avec la partie proximale jaune ochracé, la 
partie médiane noire et l'externe grise, devenant brun chocolat vers l’apex, 
montrant les mêmes taches blanches que sur le dessus. Franges blanches, avec 
l'apex noir. 


Dessous des ailes postérieures comme sur le dessus, mais d’une coloration 
générale plus claire du fait de la présence d'écailles blanches. Une tache trian- 
gulaire brun chocolat, costale et médiane atteint le disque. Pas de stries blanches 
dans la région de l'angle anal. Franges comme sur le dessus. 





Longueur de la côte des ailes antérieures : 21-25 mm. 





Structure génitale (fig. 98). — Voir la description du genre. 


Distribution dans l'île. — MapaGascan Oùr Nord de Moron- 
dava, forêt de Marofandilia, 15 m (P. Griveaud). — Route de Morondava à 
Ivato, 62 km à l'Est de Morondava, forêt de Manamby, 160 m (P. Griveaud). 
__ Est de Sakaraha, réserve spéciale du Zombitsy, matsabory, 640 m (P. Viette 
el P. Griveaud). — Route nationale n° 7, 64 km à l'Est de Tuléar, forêt d'An- 
dranovory, 500 m (P. Griveaud et Ralovoson). 





MapaGascar Sup : Ancienne route de Tuléar à Tongobory, Sept Lacs, 
40 m (P. Griveaud et Ralovoson). 


Répartition géographique. —— Madagascar. 
Biologie. — Espèce de la région malgache occidentale récoltée en X, 





XI et XII: 

De 1909 à 1966, c’est-à-dire pendant plus d’un demi-siècle, P. synemonis- 
lis ne fut connu que par l'holotype, sur lequel on a beaucoup écrit, conservé au 
Muséum zoologique de Berlin. Ce long laps de temps et la seule indication « Ma- 
dagascar » pouvaient laisser penser que l'espèce n'était pas madécasse. En 
réalité, elle est commune dans ses localités lors de l’éclosion, mais sa période 
d'apparition en masse est extrêmement brève. 
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INDEX ALPHABÉTIQUE 


Les noms des nouveaux Laxa décrits dans ce volume sont précédés d'un astérisque (*). 
Les synonymes sont en italique. 


alluaudi, 6: martha, 62. 











agrius, 43. melanobasis, 87. 
ambusta, 92. melanura, 92. 
Ancarista, 106. metagrius, 50. 
*Antigodasa, 94. micropales, 16. 
Arctiopais, 00. Musurgina, 111. 
arrosa, 69. : 
Ac a. Nesaegocera, 102. 
nigrescens, 62. 
bicolor, 87. nigrifimbriala (R. simyra forme), 13. 
caecata, 20. obryzos, 99. 


camilla, 75. 
carminala (E. eriopis ab.), 82. 
celis, 92. 

comorana (Ancarista), 111. 
comorana (Nesaegocera), 104. 
cruenta, 24. 


pales, 29. 
*Pararothia, 72. 
pedasus, 48. 
Pemphigostola, 115. 
powelli, 26. 


rhoco, 65. 
Rothia, 6 
rufodiscalis, 96. 








dayremi, 39. 
distigma, 3: 
divisa (R. zea forme), 59. 





*Schausilla, 97. 
simplex, 46. ” 

simyra, 13. 

sinefascia (R. tranquilla forme), 22. 
synemonistis, 117. 


epiera, 67. 
epipales, 16. 
*Eriopana, 80. 
eriopis, 82. 
fianarantsoa, 34. tenuis (R. tranquilla forme), 16. 
tranquilla, 16. 


gracilis, 73. 
gracilis, 7 turlini, 22. 


guenéiana, 88. 
*yaovao, 41. 
vi 5 
viossati, 56. 

virguncula, 54. 


hampsoni, 52. 
holli, 38. 
hypopyrrha, 11. 











laeta, 113. 
laminifera, 108. 
lasti, 67. 
lutescens (R. wat 


watersii, 34. 
weshvoodii, 54. 








ï var.), 35. | zea, 58. 
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